
TEM PERA TL RE
Venta modérct* du sud-oueM: beau et un 

peu pilla chaud. Jeudi, vents modérés et 
frais du sud-oueM; la plupart du temps beau 
et modérément chaud; légères averses inter­
mittentes possibles.

VINGT-HUITIEME ANNEE No! 124

LATRIBUNE
SHERBROOKE, MERCREDI, 28 JUILLET 1937

GRAIN DE SAGESSE
Tl me faut Dieu pour rai»on de tout r* qui m arri- 

Vf; quand r'oat à lui qu‘ll faut m'en prendre, je na 
m m prends plu* a personne et je me soumeu

Mme de REVIGNE.

TROIS SOUS LE NUMERO

LE ROI ET LA REINE VOIENT LA MORT DE PRÈS À BELFAST
14 MORTS DANS UNE 

TKAOEME D’AVION 
PRES BRUXELLES

(Presse Associée)
BRUXELLES, 28. — 14 per­

sonnes ont été tuées lors 
qu’un avion hollandais de 
transport s'écra&a sur le sol, 
a Mal, près d k i 

L'avion parrourait sa route 
régulière de Rotterdam à Pa­
ris. par Bruxelles, avec 10 
passagers à bord et quatre 
membre* d'équipage, dont une 
hôtesse.

Une conduite à gai éclate à un demi mille de l’en 
droit où passaient les souverains, au cours de 

leur visite du couronnement. — On igno­
re s’il s’agit d’un accident ou 

d’un attentat.

CAMPAGNE DE TERRORISME
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La guerre éelate entre
la Chine et le Japon

4.500.000 HEURES 
DE TRAVAIL PERDUES 

PAR LES GREVES

L’explosion fut précédée, à la frontière, d’une série de 
dynamitages et d’attentats qui sèment la ter­

reur parmi la population et retardent 
la circulation des trains.

1 i
\ 1

r •, - *

“Toutes les tentatives de 
paix étant épuisées, nous 

acceptons le sort des 
armes”, dit un por­

te paroles de 
Nankin.

PREMIERE VICTOIRE

WASHINGTON. 28. — Le sécréta- 
rîat du Travail aux Etats-Unis a cal­
cule qu'il t'est I mooo h
de Ira ■ •
des grèv?:

LE DIVORCE 
PEL'S FACILE 

Ail CANADA
l'n sénateur conservateur 

veut amender la loi cana­
dienne du mariage dans le 
sens de la nouvelle loi an­
glaise.

‘Presse Canadienne)
BELFAST, Irlande-Nord. 28 —

Une grande partie de Belfast a été 
ébranlée par l exploeion d’une con­
duite principale du gaz, aujourd'­
hui, à seulement 1-2 mille de l'en­
droit par où passaient le roi et la 
reine pour se rendre à l‘hôtel-de- 
vllle faire leur visite du couronne­
ment.

Leurs Majestés entendirent el­
les-mêmes le bruit de l'explosion 
qui se répercuta à plusieurs milles 
à travers la ville. Un édifice de la 
douane, près de la conduite prin­
cipale, a été fortement endomma­
ge

On ne peut dire si c est un acci­
dent ou un attentat, mais l’explo­
sion a servi de point culminant à 
une campagne de terrorisme soi­
gneusement préparée qui a éclaté 
le long de la frontière de l'Etat-LÎ- 
bre d'Irlande quelques heures a- 
vant l'arrivée du grouoe royal a 
Belfast.

l’n enfant blessé
Apparemment l'unique victime

de l explosicn est un enfant Qui 
jouait près de là. et qui ne fut que 
légèrement blessé. Ma^ toute* les 
vitres éclatèrent dans un rayon de 
300 verges du Heu de l'explosion.

Le roi et la reine étaient en au­
tomobile escortés par les soldats et 

(Presse Canadienne i les policiers, et se rendaient à l’hô-
WINNTPEG. 28 — Le sénateur tel-de-ville pour le* premières cé-

Lendrum McMeans membre conser- rémonies de leur visite d'une Jour- 
vateur du comité sénatorial du di- dans TUlster.

Al <i MENTATION

nous avion* gardé un souvenir fi­
dèle de cette visite et nous espé­
rions toujours avoir loccasion de 
revenir dans voue beau pays.

“Voici que la reine et moi, nous 
vous faisons maintenant notre vi­
site du couronnement. Nou* ne sa­
vons trop comment vous remercier 
pour la bonté et la chaleur de votre 
accueil. Nous sommes réjouis d’étre 
encore une fois parmi vous pour 
vous réitérer nos souhaits encore 
plus vifs de prospérité et bonheur.”

A la fin de son discours, le roi 
fut salué par une longue ovation. 
Les conseillers vêtus de leur robe 
et les autorités portant de bril­
lants uniformes ou l’habit partici­
pèrent à cette manifestation de 
loyauté et d’affection.

Série de désordres
Le long de la frontière de l Etat 

Libre, toutefois, les républicain* ex­
trémistes firent de leur mieux pour 
causer des désordres. p s’y est 
commis tout une série d’outrages, 
dont le dynamitage d’un pont de 
chemin de fer. 10 minutes à peine 
après le passage d’un train bondé 
d'excursionnistes en route pour 
Belfast Le oont a été partielle­
ment démoli.

Des groupes d’audacieux Incen-.
dlaires et dynamiteurs ont détruit 
des bureaux de douane du côté 
ulstérien de la frontière Es ont 
asoergé de gazoline au moins un

(A suivre en page 9,—oe col.)
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2 SOLDATS DES 
E.-D. TIES PAR

LES CHINOIS
' Presse Aamm ic* i .

TOKIO. 28. — Le correspon­
dant de r“Aaahi” a annonce 
aujourd’hui de Peipin que .2 
soldats américains ont été bles­
ses par les troupes de la 29e 
armée chinoise.

Le journal rapporte que les 
soldat* de l’armee chinoise que 
If* Japonais cherchent à chas­
ser du nord de la ( hine ont ti­
re sur le* Américains pendant 
que ces derniers faisaient la 
patrouille dans la ville ou a 
situation est fortement tendue 
par la crise, la dépêche dit que 
l'un des soldats américains a 
été gravement blessé et l'au­
tre légèrement blessé.

Le* F.tats-l ni* possèdent un 
détachement de fusiliers ma­
rins à Peipin comme protec­
tion pour leur ambassade.
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Leur* Ma lestés le Roi GEORGE VI et la reine ELIZ ABETH qui ont failli etre les victimes d’une explo­

sion qui a éclaté à un demi n*’le dr l endroit où Us devaient passer pour se rendre à Belfast.
vorce depuis 1927, « déclaré hier, que 
les lois canadiennes du divorce de­
vraient être plus larges d'accepta­
tion afin de se mieux conformer aux 
amendements apportés dans '.a lé­
gislation anglaise du divorce 

La cruauté, la désertion et la dé­
mence qui deviendront trots sujets 
de divorce le jour de la sanction des 
amendements, en Angleterre, de­
vraient être aussi reconnues au mê­
me titre dans les lois canadiennes, 
dit. le sénateur McMeans 

“Tl .serait sage, a joute-t-il. d éta-

Plua de 1.000.000 de spectateurs 
sétaient réunis sur le parcours de 
Leurs Majestés pour les acclamer.

Les autorités ont déclaré quel­
les ignoraient si l explosion était 
accidentelle ou non.
Accueil enthousiaste

Cependant, cette explosion et les 
incidents qui se sont produits le 
long de la frontière de l'Ftat Libre 
n’ont diminue en rien l’enthousias­
me de la capitale de l’Ulster rem- 

bîir que l’ivrognerie invétérée et plie de visiteurs. A l’arrivée du 
l’emprisonnement à vie sont aussi groupe royal les canon* ont ’oiinê 
des motifs de divorce. Anciennement, et le bruit des sirènes se mêlait aux 
l’adultère était le seul motif dans la applaudissements des milliers de 
législation anglaise. A présent de personne* venues saluer le roi et la 
l'avis du sénateur, les lois canadien- reine
nés à ce sujet sont aussi périmées Dans son discours à l’hôtel-de-

Les Japonais écrasés à Peipin

que l’étalent les lois anglaises avant 
la série d’amendements qu'on leur a 
fait subir. “Aucune femme ou aucun

Aille, le roi a déclaré:
“Il y a 13 ans que la reine et moi 

. „ . . venions faire notre première visi-
homme ne devrait Atre force de vivre tP k nr!ande-Nord fl s'est écoulé

beaucoup de temp* depuis, maismalheureux à cause d’un mauvais 
mariage conclut l*hon . M Mc­
Means si le gouvernement fédéral 
ne veut pas se mêler de modifier ses 
lois du divorce, il devrait au moins 
permettre aux provinces de légiférer 
en la matière.”

CA suivre en page 9 — 2e col.)

PAS HF tÜffllfFS 
A L'»S'f>MPT|9N

MONTREAL. 2fl. — Le maire de 
Montréal, M. Adhémar Rayn&nlt, 
député U. N. d** l’Assomption à 
l’Assemblée législative, de retour, 
hier soir, de son voyage h Québec, 
a nié catégoriquement vouloir par­
ticiper de prèe ou de loin, direc­
tement ou indirectement, au sabo­
tage de l’assemblée de M. Paul 
Gouin, à l’Assomption.

Notre premier magistrat, qui dit 
désapprouver les méthodes des 
gangsters qui ont faù fuir MM. 
Oscar Drouin, Pbiüpne Hamel. J.-E. 
Grégoire et René Chaloult à St- 
Pa«cal-de-Kamouraska. dimanche 
derr er, a déclaré qu’il est forte­
ment en faveur de la liberté de pa­
role et de réunion Tl prétend a- 
▼oir donné instruction à ses amis 
et pactisons d’aller -couler 1rs dis­
cours qui seront prononcés diman­
che prochain à l'Assomption et de 
ne molester en aucune façon les 
orateurs.

M. HOWE VOLERA 
DE MONTREAL 

A VANCOUVER
i Presse Canadienne!

OTTAWA. 28. — Si la tempéra­
ture le permet vendredi matin, îe 
ministre du Transport, l’hon. M. 
Howe, s’envolera de Montréal pour 
aller souper à Vancouver. C'est 
ce jour-là. en effet, que l'on pro­
jette de faire l’envolée d’essai 
Montréal-Vancouver. Cette envolée 
a ceci de particulier qu'on veut 
l'effectuer entre le lever et le cou­
cher du soleil.

\u cours du premier combat important depuis le coffrmen* 
cement des hostilités, la 9e armée chinoise arrête 

l’avance des troupes japonaises et s'empare 
de Fangtai, quartiers-généraux des 

Japonais, à l’ouest de 
Peipin.

LES ETRANGERS EN PERIL

Menacée d’une disette, 
l’Allemagne emmagasine 

tout le blé possible
"POOL" DU BETAIL ~

DANS L'OUEST
( Presse Canadienne »

REGINA, 28 — L’hon J -G Gar­
diner, ministre fédéral de l’Agricul­
ture, a déclaré à l’Issue d’un entre­
tien avec des ministres de la Sas­
katchewan que le gouvernement ai­
dera le* éleveurs de la Saskatchewan 
à disposer du surplus de leurs bes­
tiaux.

Le plan fédéral consiste à payer 
une certaine somme, comme prix 
initial, et à distribuer les bénéfices 
de la vente après la mise sur le 
marché. C’est îe système du “pool’’ 
qui sera ainsi établi et exploité par 
îe gouvernement fédéral.

On réunira les bestiaux dans des 
corrals où ils seront vendus à l’en­
can. Les acheteurs auront le privi­
lège d acheter au char.

Les importations de céréales 
ont été décuplées au cours 
du dernier semestre, au 
grand bénéfice du Canada.

SANCTIONS SEVERES

• Presse Associée i
SHANGHAI. 28 - Le ministère 

des Affaires étrangère* de Nankin 
annonce aujourd'hui que la 29e ar­
mée chinois; du général Soung 
Tché-Youan a écrasé l’avance de* 
Japonais contre Peipin, au cours du 
premier combat important d’une 
guerre non déclarée entre la Chine 
et le Japon.

E parait que les troupes chinoises, 
en défendant leurs droits de poster 
des garnisons dans les provinces de 
Hou-Pé et Tchahar. du nord de la 
Chine, ont reformé leurs lignes à 
la suite d'un bombardement, à l’au­
rore par des escadrilles d’avions de 
guerre japonais, ont contre-attaqué 
et se sont emparées de Fengtai

ses. il s’est livré des combats inter­
mittents depuis le 7 Juillet, et le 
haut commandement déclare que ce

SAISIE DE
$28,000 D EROINE 

SUR UN CONVOI
ROUSES POINT. 28. — Aecusé 

j d’avoir tenté de passer a la fron- 
I tière une quantité d'éroïne. évaluée 
par les douaniers à $28.000. Jacob 
Nathaniel Gottlieb, new-yorkais â- 
zé de 25 ans. est détenu Ici n'ayant 
pa* pu fournir la caution de $25 - 
000 que l'on exigeait de lui.

Les narcotiques étaient dissimu­
lés dan* la dalle à double fond, sai­
sie dan* le wagon où le prévenu se

(Presse Associée)
NANKIN. 28 — Un haut perron-( 

nage du ministère des Affaires é- 
trangeres de la Chine a déclaré au-j 
jourd’hul que tous les effort* pour' 
maintenir la paix avec le Japon ont| 
été épuisés, “nous acceptons le sort 
des armes”, dit-11.

Cette déclaration survint après que 
le ministère des Affaires étrangères! 
eut annoncé que les troupes chinoi­
ses au sud de Peipin avaient défait 
l’armée japonaise à deux endroits! 
stratégiques et capturé FengUi.j 
quartiers généraux japonais 5 milles 

l’ouest de Peipin.
Le porte-parole du ministère des 

Affaires étrangères dit qu'il n'est pas 
question d une déclaration de guer­
re formelle “car une guerrt légale 
est impossible depuis le pacte Kel-1 
logg ’
Toute la ( bine en guerre

•’Mais les hostilités véritables se 
livreront sur une grande échelle', 
ajouta-t-il, et embrasseront tMite la 
Chine. Il ne s agira pas de quelques 
soldats chinois du nord de la Chi-; 
ne combattant les Japonais, mais 
de toute la Chine contre le Japon."

Le gouvernement de Nankin, dit- 
il, s attend a ce que “Le tiouble pro- * t
vienne du sud et du centre de la La puissante compagnie side- 
Chine. H n'y a plus dorénavant d’hé­
sitation dans la politique étran­
gère de la Chine Nous avons fait 
tous les effort* poe^ibles en vue de 
la paix A contre-coeur, nous accep­
tons de livrer bataille et une fois 
les hostilités engagées, nous ne nous 
rendrons jamais.

“Notre politique anterieure de non 
résistance ne nous a valu que l ap- 
pui théorique des puissances mon­
diales, mats a permis au Japon de| ie8 activités portent sur l'acier, 
tailler des parties de notre ter* 
ritolre et de retrancher ses troupes 
dans des positions militaires d’où 

! il sera difficile de les de*oger.

Ut S2,I)IMIII 
DF. L» OOSCfl

rurgique canadienne fait 
l'achat de t filiales de l’U- 
niled States Steel 1 orp.

EN ONTARIO
‘Presse Caiudienne> 

MONTREAL 28 — La Dominion 
Steel and Coal Corporation, dont

>
charbon, le transport maritime, e 
bols d'oeuvre, les chantiers mariti­
mes et l'électricité, envahit main-

“No* tentatives de reconstruction ia suite d'une transaction de $2.000.-
intérieure ont été handicapées et res­
treintes par les nécessité^ militaires 
Elles devront attendre le résultat de 
nos mesures de défensr anti-japo­
naise".

000.

Un communiqué de la Dominion 
Steel annonce aujourd'hui que cette 
firme canadienne au capital de 
$40000000 achète quatre filiales 
ontariennes de l’United States Steel 
Corporation. Voici les noms de 
ces 4 compagnies Canadian Steel 

I corporation et Canadian Steel 
Lands, à Ojlbway: Canadian Brld-

Victoire chinoi.sc
Le ministère des Affaires étran-

à destination de
combats l’ont convaincu que l'unique trouva^- ^ était monté à Mont 
moyen de .sauvegarder les sujet* ja­
ponais et leurs intérêt* était de dé­
loger les troupes chinoise* de la r 
gion.

éal sur un train 
New-York

Jour de la grande offensive japonai­
se les troupes chinoises ont arrêté 
1 avance japonaise contre Peipin à 
Langfang. station ferroviaire straté­
gique à mi-chemin entre Peipin et 
Tientsin II était, alors 9 h. 30 du 
matin Peu après elles ont expulsé 
les Japonais de F>ngtai.

(A suivre en page 9,—5e col.)

Anxiété à Peipin
Il appert que des émeutes ont é- 

claté à Peipin proprement dite 
pendant que les avions de bombar­
dement japonais attaq’iaient les en­
virons de la ville Mais ni l’une ni 
l’autre rumeur n'ont pu être con­
firmées.

Des rumeurs chinoises mandent

Perdu dans les bois, le 
bûcheron St-Pierre dut 

se nourrir de porc-épic VENTE Du CORNING
POST" DE LONDRES

(Par Edwtn-S. Johnson, de la P.C.)
LONDRES. 28 — Par suite d une 

| forte réduction dans la production 
domestique et. prévoyant la possibl- 

! lité d’une pénurie grave en 1938 
l’Allemagne emmagasine du blé, du 
seigle et autres céréales afin de sa- 

! tlsfaire la demande normale de sa 
population parer à toute éventua- 

I lité.
Le* dernières statistiques officiel­

les sur les importations de céréales 
révèlent •que de Janvier à juîn 1937 

! l’Allemagne a acheté 10 fois plus 
j de blé que durant la période corres­

pondante de 1936.
A Berlin hier soir, Walter Darré, 

ministre de l’Agriculture, publia un 
1 décret rendant passibles d'emprison­
nement aux travaux forcés et d'a­
mendes considérables ceux qui ali­
menteront les animaux avec du blé qUe chinois eussent promis de 
ou du seigle. retirer leur* troupe* anti-japonal-

(A suivre en page 9,—4e col.) --------------------------------------------------

quartier-général de campagne des Qu'un garde de 1 ambassade améri­
caine fut blessé en se faisant pren­
dre entre les lignes des Japonais et 
de* Chinois Les troupes chinoises 
creusent des tranchées dans let nies 
et érigent par toute la ville de puis­
santes barricades La garde de l'am­
bassade Japonaise a aopelé sous les 
armes tous ses réservistes civils et 
leur a donné des uniformes et des 
munitions.

Les Chinois prétendent qu’en plus 
de leur* victoires ft Fengtai et I^ng- 
fang ils ont détruit le pont du che­
min de fer ft Yangstoun. paralysant 
ainsi les communications entre le 
ouartier-généra! japonais du nord 
de la Chine, ft Tientsin, et la ré­
gion des combats. Au sud et sud- 
ouest, on dît que les Chinois ont 
complété leur victoire de Fensrtal en 
occupant beaucoup de villages des 
environs.

Japonais, à l’ouest de Peipin.
La déclaration du ministère des 

Affaires étrangères de Nankin dit 
que le centre ferroviaire stratégi­
que de Langfang. 30 milles au sud 
de Peipin «t â mi-chemin sur la 
voie ferrée militaire conduisant à 
Tientsin, a été pris d'assaut.

Négociations japonaises
Les quartiers militaires japonais 

nient les nouvelles des victoires chi­
noises et affirment que la 29e ar­
mée a été chassée de sa garnison- 
forteresse de Nanyouan, 5 milles au 
sud de Peipin, capitale du nord de 
la Chine, et retraite vers Peipin

Les Japonais ont attaqué à l’au- 
ore après que les Chinois eurent, re­
fusé l’ultimatum de retraiter du 
nord de la Chine, ou le Japon ré­
clame la jouissance de droits éco­
nomiques privilégiés. Ce fut le com­
bat le plus général depuis l'éclate­
ment des premières hostilités à 
l’ouest de Peipin le 7 Juillet. Bien

Chamberlain et Grandi 
renouent l'amitié entre 

l'Angleterre et l'Italie
DUELS D’ARTILLERIE

ge Company, à Walkerville. et Essex 
Terminal Railway Company, dans 
le district de Walker ville-Windsor.

D apres le communiqué, l’achat 
de ces sociétés permettra à “Dosco ‘ 
d’envahir le marché de l'acier ou­
vré et de faire affaires avec les con­
sommateurs d'acier du centre du 
Canada Jusqu’ici la production de 
“Dosco’’ à sa grande aciérie de Syd­
ney, NE. «employant 3 600 hom- 
mest et dans ses usines moins im­
portantes avait été surtout res­
treinte aux matières premières.

Afin de financer cette transac­
tion, la compagnie demandera a

£A suivre en page 9 — 2e eoî.)

deux hommes d'Etat veu­
lent faire revivre l’esprit du 
pacte conclu en Méditerra­
née.

GIBRALTAR EN DANGER
LONDRES 28 — Le Daily Mali” 

écrit que le premier ministre Cham­
berlain a manifesté ft 1 ambassadeur 
Dino Grandi son désir de "restau­
rer pleinement 1 esprit dans lequel 
fut conçu l’accord anglo-italien dans 
la Méditerranée."

Les autre* journaux reconnaissent 
que l’entretien des deux hommes 
l’Etat indique un désir mutuel de 
faire naître des relations plus ami­
cales entre les deux nations

la Chambre de* Commune* an­
glaises a été îe théâtre d’un violent

JUGEMENT CONTRE 
AUTOUR DE MADRID "SOUTHERN CANADA"

La bataille au dire des Chinois. 
> e*t poursuivie de t/ris côté* autour 
de Peipin. capitale de toute la Chi­
ne Jusqu’à ce que la pénétration ja- 
•'onaise dans le* provinces de Hou-

(A suivre en page 9, — 8e col )

tPreA^e Associée)
MADRID. 28 — Les troupes loy­

alistes et rebelles, lasses a pré* un 
combat de 7 jour*. restreignent 
leurs activité* aujourd'hui a des 
duels d'artillerie.

Sur le front occidental, dans >* 
secteur* de Brunette et de Vlîlanue 
va de la Canada. chaque faction 
s’est contentée de bombarder les 
position* de 1 ennemi et de se re­
trancher davantage.

On croit que le* deux camp* se 
préparent à une nouvelle épreuve 
de leur* force* respective* à 
l’ouest de Vsdrid

gouvernement affirme que sa

LONDRES. 28. — î* Con­
seil Privé a maintenu l'appel 
du gouvernement canadien con­
tre la "Southern Canada 
“Power”* condamnant celle-ci 
à $30.512.82 avec intérêt en 
plus de $41.418.03 avec inté­
rêts, à la suite du déraillement 
d’un train sur le pont de l>rum- 
mondville, le 8 avril 1928. cau­
sé par le lavage de l’accote­
ment de la vote ferrée.

débat. Winston Churchill. ancien réserve est deux fol* plus forte

(Pressa Ca nadir MM)
PORT ARTHUR 38 - Emile 9t- 

Plerre bûcheron âgé de 40 ans. a 
raconté aujourd’hui à ses camara­
de* de travail ses pénibles expérien­
ce*! durant les cinq Jours qu’il erra 
dans les terres broussailleuses, 40 
mille* à Lest de Port Arthur.

Lundi, une dernière recherche en 
avion ramena St-Pierre à la civi­
lisation. n s'égara lorsqu’il s'aven­
tura dans une forêt qui lui était 
inconnue, près du camp où 11 tra­
vaillait.

Après avoir absorbé un repas 
complet pour la première fols de­
puis près d’une semaine et avoir 
passé une bonne nuit dans une fer­
me solitaire. St-Pierre raconta ce 
que c'était que d'étr'' perdu dans 
une région marécageuse et b^ous- 
salleuse.

D échoua à une route prés de Do-

‘Presse Canadienne)
LONDRES. 28 — Le* directeurs 

du "Morning Post”, le plus vieux 
. . ... , , journal national d’Angleterre, annonà marcher daas une forêt ta- ^ lrurj *.Uonnalres ont ac- «tte ville monte la garde dan.s a de

*<*pté une offre pour leur* parta. Les *>ne de grève nouvellement détend- demander de dé-.— ,
négociation* sont entrenrises par ^ de la vallée de la rivière Cuva- .c nombre de piqueteur. pend* a

rion. Ont., 40 milles à l’ouest de 
Port Arthur, et gagna une ferme 
où il se reposa.

n avait le cou et les oreilles en­
flés par suite des piqûres des mou­
ches; ses bras meurtris témoi­
gnaient des difficultés qu’il avait 
eues 
connue.

“Je crois que J'ai marché 100 mil­
les”. dit-il d'une voix qui nétait 
plu* qu'un murmure. “J'ai marché 
chaque jour près de 20 milles.

“Des cabanes abandonnées étaient 
mon seul abri et des fraises étaient 
la principale partie de mes ali­
ments. Jai réussi une fols à tuer 
un porc-épic avec un béton, à lui 
enlever la peau avec mes ongles. Ce 
fut là le seul aliment substantiel 
que j absorbai durant 5 jours et 5 
nuits ', dit St-Pierre.

La “Republic Steel" est 
accusée d'avoir fomenté 

l'émeute de Cleveland
(Presse Associée) 

CLEVELAND 28. — La police
La Republic s’est présentée à la 

de Cour des plaids communs à la suite 
récente échauffourée pour lui

négociations sont entreprises par
Lord Cam rose du “Daily Telegraph" Pendant que les avocats ^5
Lorsqu’elles seront terminées. le grévistes de * acier et de n» "Rcpu-
mols prochain on s’attend à ce que Steel Corporation se livrent ji
Lord Camroae annonce ce qu’il a Plu* réc-ente bataiile Judiciaire de .a
l’intention de faire du “Morning campagne du Comité de 1 Ornant a- 
Post’’ qui fut fondé en 1772. Le Industrielle pour obtenu des 
Morning post" tout comme le ’ Dai- entrais de négociations collectives, 

ly Telegraph" sont conservateurs Les policiers ont fait respecter une 
dans leurs affiliations politiques. Le proclamation d’Eliot Meas. direct ur 
"Morning Post" fut le seul Journal de la sécurité de la ville et ils ont 
de Fleet Street à rapporter les évé- fait reculer de 500 verges es te­
nements de la révolution améneai- leurs de i usine Corrigan-McKinney, 
ne. appartenant a l'aciérie Républic.

haque barrière de i'usine et d émet 
tre une injonction contre toute in­
tervention hostile aux travailleur*.

B. J Damich. directeur régional 
du C. O. !.. nommé défendeur dans 
.a plainte de la Republie, a affirme 
Tout le désordre fut organisé par 

des agents payés et des a&sommeur* 
engagés expressément. C est ce que 
nous prouverons durant le débat le­
gal sur l'injonction demandée Le 
juge-en-chef Homer G. Powell a fixé 
le procédures à aujourd'hui.

rhancelier de l’Echiquier exigera u- 
ne déclaration touchant l'installa- 
tion à Ceuta de canons capables un 
jour de prendre Gibraltar comme 
cible.

Sir Thomas Insklp mini*tre de la 
Défense, lui répondit de façon ras­
surante "lie* canons Installés en 
territoire espagnol prés de Gibraltar 
a-t-il précisé, sort peu nombreux 
Ni leur nombre, ni leurs dimensions 
ne menacent Gibraltar.

YACHT DISPARU 
DANS LA TEMPETE

(Presse Associée) 
CHICAGO, 28. — Les quartiers 

généraux des garde-côtes disent au­
jourd'hui que deux côtres ont reçu 
l'ordre de rechercher le sloop "Vic­
tory”, disparu dans la violefite tem­
pête du lac Michigan qui a mis en 
danger les concurrents de la réga­
te annuelle Chicago Mackinac.

Maintenant que les deux embar­
cations “Fortune'* et Wind Song”

q'ie relie des 
me l’opinion 
généralissime

Insurgés et 11 exprl- 
qu’iî peut vaincre le 
Francisco Franco si

ce dernier tente une gratr.de offen­
sive contre les lignes de défense de 
Madrid. Celle*-ci rp*l*tent à aor 
siège depuis le 6 novembre

Cinq passagers d'une 
auto sont tués à une

traverse à niveau
8UDBURY. Ont. 28 — Le *800 

Flyer" * complètement démoli, hier 
M>ir, une automobile en panne aur 
une traverse à niveau et tué les 5 
occupant* de la voiture Une sixième 
personne a évité la mort par une 
fraction de seconde en sa .itant en 
bas de l’automobile.

Voici les nom* de* morts *
Askel Lampile 46 ans. mort dans 

l’ambulant qui le transportait à 
l’hôpital. Limpi Lampile. 45 sa fem­
me, morte dans l’auto qui la con­
duisait à l’hôpital. Talma lampile, 
leur fillette de 7 an*, morte peu e- 
prés son entrée à l’hôpital 

John Tuuri. 40 an*, lue in&tanta-

“Victory” de d 
entrai de« gar

paru, er Tuuri son
v tantAnemenU

4 «n

Mme Hilda Tuuri. 42. épouse de 
John, réussit à sauver sa vie en 
sautant de l’auto au moment olj 
le train approchait de la traverses

Les cinq victimes demeuraient à 
Sudbury et cette tragédie fait dis­
paraître toute la famille Lampile 
K.e *’e*t produite à la traverse du 
Pacifique Canadien sur la route de 
liong Lake. Juste en dehors des limi­
tes de la ville.

Le choc formidable lança 1 auto­
mobile de 40 pied*.

Le corps du Jeune Oliver Tuuri 
a été r* massé à 120 pied* à 1 est de 
la traverse II é'alt décapité et ler 
deux jambes manquaient. Les au­
tre* étaient horriblement blessé* 
Tuuri était mort lorsqu on le retira 
de* debn*.

1
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LES ANNONCES doiSBt por«itre LE Ml H 
MEME ••rnni re^uee Mmqu** J h :
motin. POI K LE SAMEDI >u*gu • 6 h »" 
vendredi eolr. Non» ne pnu*on* ««rontir , 
Pineerlion dee annoBroo r*CUM «pre. le* i 
heure» tneniloiinee»

LE* annonce, vont un ti«re en «■racterc 
piua grtê .eronl factureee lue I inaertion 
•r. plua de l'an nome.______ _ j

SOI S N ACCEPTONS aucun# annonça ou 
• via de noiaaanca. fian^aillea ou moriojfca 
communique# par téléphona ou par I. , 
poste a moine que ce ne aoit par I 1
mtM d# noa mrrespondent* aititr#.. Il | 
en .et de meme oour le* avta “non re» 
ponaable."

A LOUER

Appartements
HI K LAI \ a loue* au premier éta­
ge EklilicA Uà mbune. .aisant n 
façade de ^a bAtL>5e et adi&i bureau* 
au iUème étage S’adrcAher a C. W 
Duna. 071.
SUTL Dfc Bl RLAI X dan* l Edlfl- 
ce Olivier angle King et Welling­
ton, -emlse a neuf Possession tm- 
médlute S'adresser à C. W. Dunn
971 J*110

Un Voyageur 
DOIT 

DONNER
des rf-snltaU en rapport tvee 
•rq dtpensrs. Qu il soit petit 
ou rrand, rrad ou maicre. il 
n v a paa d exception à cette
rèfla.

Mais, les Petites Annoncées 
sont droit au but, plus vite 
nue lui. I^s lecteurs sont un 
marche tout trouvé, et le* 
Petites Annonce* ne présentent 
IMM de “résistance au* ventes", 
comme les marchanda. Pour 
de prompts résultats, essaye* 

une

Petite Annonce

LA TRIBUNE

PETITES ANNONCES CARTES
PROFESSIONKELLES

UÊ Chronique de la
CLASSIFIÉES j ------ ■ ■■

AVOCATS
LANDRY * BOKHARD

Avocat* et PriH-uxeura

! RADIO
A acheter

SOIS payons comptant pour vieux 
livres historiques Canadiens Fai­
tes nous parvenir la liste de vos li­
vres. Casier Postai 376, Sherbrooke

J no

J.-Dalma Landry. B A., L L. B.
Robert Bouchard, B. A. 

Editlce Olivier angle des mes 
Wellington et King Tel; 727. 

A Rock Island tous le> samedis. 
Voisin du Border Theatre.

POSTE CH LT
(1210 kilocycles)

MERCREDI, 2* JUILLET

A louer
JE DEMANDE à louer logement 3
ou 4 chambres pour le 1er veptem- 
bre. Mentionnez prix en écrivant s 
Casier 22. La Tribune. Jjj o

GAGNE A. DESMARAIS 
Avocats et Procureur»

R (ligné. B A. L. L. L.
G. Desmaisis. B. A L. L. B.

l.V nie Wellington-N. Téi. 30. 
Richmond, rue Principale. 

Windsor Mills au Château Windsor 
tous les samedis après-midi.

ON DEMANDE à louer pour le mois PANETON a BOISVERT, avocats 
d octobre, logement de 5 chambres. 43 r^e King-O. Sherbrooke P Q 
Ecrire Boite 17, La Tribune. Boite postale 511. Téléphone: 566

rr___T~ TT Bureau à East Angus samedi defemmes demandées oo * 8 30 pjn

DEMANDEE dans famille de deux, 
fille pour faire la cuisine et ouvrage 
general. Références requises. S'a­
dresser en personne mercredi après- 
midi et toute la Journée vendredi â 
112 Laurier.
DEMANDE immédiatement jeune 
fille avec expérience pour servir les 
tables, devra parler l'anglais et ’e 
français S'adresser au Manoir du 
Lac. Petit Lac Magog. Té] : 51 s 22

123-2;

Chalet
CHALET de 3 chambres, au Petit 
Lac. '*n face du lac. a louer à la se­
maine ou au mois. S’adresser a 1 
Magasin Kushner. 123-5.

Logements
LOGE MF A l
ne. gaz. etc. Chambre sur devant a- 
yant servie pour salon de coiffure 
Possession 1er août. S'adresser Mm? 
Jos Matteau. 147a King-Ouest.

A VENDRE
Divers

\ YENDKI ( • c de farine et
grains sur voie d’évitement du C. P. 
R. Système établi de vente au comp­
tant. S'adresser à J. A. Moquin, 
Eastman, P. Qué.

FILLE ou femme âgée pour ouvra­
ge général de maison. Ecrire Casier 
Postal 144. Magog. Qué.
ON DEMANDE servante pour ou­
vrage généra! de maison dans fa­
mille de trois. Références requises. 
S'adresser Mme Raoul Gagné. 40 rue 
Melbourne. Tél: 2625.
ON DEMANùDE servante pour ou­
vrage général. Devra fournir réfé­
rences. S’adresser 65 Montréal.

FUNERAILLES UE 
Mlle L, PRIMEAU

A St Herménégilde.

(Spécial è la “Tribune’ )
ST-HEBMENEGILDE. — Ont 

eu lieu en notre église paroissiale, 
les funérailles de Mlle Louisa Pri- 
meau, décédée à l’âge de 37 ans a- 
près une très longue maladie. La 
défunte était la fille de Mme Vve 
O. Primeau. Outre «a mère elle 
laisse dans le deuil un frère, M. 
Henri Primeau et deux soeurs: 
Mme Emile Dupuis (Clara), de 
Montréal et Mlle Gilberte Primeau, 
Institutrice, de notre localité.

M. Oliva Hénault conduisait le 
deuil et MM. Eddy Carignan, Pier­
re Bélanger, Léo Fréchette, Léo­
pold Désorcy, Hormisdas Gauthier, 
et Achille Lemieux agissaient com­
me porteurs.

Un grand nombre de paroissiens 
assistaient aux munérailles.

\I TOS USAGES. Toutes les mar­
ques. Tous les prix. Dufferin Motors
Sales. Enrg. 172 Wellington Sud. 
Sherbrooke. Tél: 2320. Ouvert le soir.;

124-6.
BOITES unies, emmaillées. No 2. 2 
1-2, 3. 4 Paniers à fruits d’une pin­
te. Jarres ••Perfect'’ pour conserves.1 
Sertisseuses à partir de $8 00. Assor­
timent de bohes à pain à prix spé­
ciaux. Larombe et Landry Enrg. 143. 
rue King-Ouest. Tél: 2215.

FOIN â vendre aux limites de la
ville, voisin de la Pépinière Yergeau. 
rue Conseil. S'adresser à Eug Leves­
que sur les lieux.
FORD V-8 ?*dan DeLuxe, 1937. avec 
valise A vendre cause de maladie. 
S’adresser Boite Postale 43. Sher­
brooke.

SERVANTE d expérience demandée. 
Pas de lavage. Bon salaire. S'adres­
ser à 22 rue Bail.

Hommes et femmes
CUISINIERE d'expérience et com­
mis de bureau demandés pour hôtel 
Inutile de se présenter si on ne peut 
fournir d#1 bonnes références. .S'a­
dresser Manoir Plessis, Plessisville.

124-6.

Hommes demandés

POUR VENDRE nécessités quoti­
diennes requises dans chaque foyer 
Crédit accordé aux vendeurs actifs 
et sérieux Dr N. A Slrols Enrg. Ste- 
Anne de la Pocatière

Annoncez dans la Tribune.

INSTRUMENTS neufs: Violon '"Wil­
helm Duerer”, Nicolaus Amatus"; 
Cornet Trompette Premier Williams. 
S'adresser cette semaine A l'abbé 
Antonio La liberté. p*re. 25 nie Parc 

; Sherbrooke.
MAISON A vendre. 9 appartements 
moderne.', garage, etc A sacrifice. E- 
cnre J H Turgeon. C. P- 189. Magog.
TERRE 54 acres, située 2 1-2 mll- 
>s de l’église près de l'école. Bonnes 
bâ’issrs .eau dans maison et écurie. 
A vendre avec ou ans roulant. S'a­
dresser Maurice Huppé. St-Lsidore 
d’Auckland.

TRES JOLIE maison seule. hulf 
lia P.in­

chers bois dur partout. Seulement 
$500 comptant Téléphonez Edwards 
Realty. Co. Inc.

A vendre ou à louer

CENTENAIRE DE SHERBROOKE 
REPRESENTATIONS A L’AMPHI­

THEATRE DU CENTENAIRE 
Les. billets d’admission A toutes les 

représentations données à l’Air.phl- 
théâtre du Centenaire peuven' être 
réservés en s’adressant A Messieurs 
Roland Berubé ou Georges Cordeau 
a l'Hôtel de Ville, téléphone 2130 

Le secretaire du Comité Exécutif, 
Ant. DESLAURIERS.

124-2.

BOUTIQUE de forge Bonnes affai­
res Occasion excseptionnelle poui 
forgi ron compétant pour informa­
tion s'adresser à Mme H Ticehurst. 
Fltchbay. Qué.

FUNERAILLES DE 
Mme T, MORIN

tiste Beaudoin, Octave Lizotte, Sam 
Daigle et J. Trahan.

Le deuil était conduit par M. T. 
Morin, époux de la défunte, M. Fé­
lix Charrier; Mme Antoine Duchai- 
neau. Mme Félix Charrier, Mme 
Lucien Paras, de Lévis, Mlle Lu­
cienne Côté, MM. Fmile Duchaî- 
neau, Lucien Baras. Lumina et Ro­
bert Charrier.

On remarquait dans l’assistance: 
Mme Pierre Romillard et son fils. 
Fidèle, de Québec, MM. Adélard 
Grégoire, Achille Beaudoin, Frank 
Thibodeau, Charles Paradis. Michel 
Fortin, Onésiphore Lecomte, Alex. 
Bilodeau. Georges Cameron, Israël 
Dubois, Liboire Bilodeau. Esdras 
Dubois, Dalphas Labrie, Zoël St- 
Onge, Joseph Gendron, Théodore 
Tardif. Gédéon lâchant’. Israël 
Labrie, Félix Lavoie, Nap. Bernier, 
Casimir Bédard, Alfred Fortin, Jo­
seph Ouellet, Louis Gertin, Israël 
Cyr. Baptiste Gouin, Pamase Bel­
grade, Philemon Gagné, Honoré 
Daigle, Jnsaphat !>achance, Pierre 
Savoie, Philias Lachance, Alex. 
Plante, Pierre Aubé, Israël Fré­
chette, Euclide Lachance, Joseph 
Poirier. J. Bédard. Emile Ivétour- 
neau, A. Richer, Georges Octeau, 
etc.

ST-HERMENEGILDE

PAUL DESRUISSEAUX 
Avocat et procureur
27a rue King-Ouest

Tel: 995 Sherbrooke
LOLTS-GEORGES LEMAV,

Avocat, 66 rue Wellington-Nord 
Chambre 5. Tél: 776. Sherbrooke
ASHTON-R TOBIN. B A., Avocat

Suite 7 Edifice Rosenbloom 
66 rue Wellington-N Tél: 623

INGENIEURS CIVILS ET 
ARPENTEURS

t'UBUC A DUBUC» Ingénieurs 
diplômés. Consultation Expertise 
Arpentage Bornage Aqueduc 
Egouts, Analyses, Patentes, Ma­
nufactures, Plan.?. Quantités et 
Estimes Edifice Olivier. Chambre 
21. Tél: 597 Rés: 98-W.

MEDECINS
DR P.-P. BEAL DRV des hôpitaux

de Paris. Spécial!té: maladies du 
coeur et des poumons <spéciale­
ment la tuberculose). Rayon X 
Tél: 1700. 27 rue Brooks.

2 00 Heure.
2 01—Pour vous Mesdames.
3.00— Grand Opéra. ^
4 00—Thé dansant.
4 30 Evénements Sociaux,
4 45 Variétés.
5 OO-Heure de Magog.
6.00— Heure Ta vannes.
6.01— Richard Crooks .chante.
615 Variétés.
6.30—Nouvelles de Hollywood. 
635—Heure du Crépuscule.
700—Heure Hôtel Continental.
7.01 La Belle Françoise.
7.15 Webster Motors. Nouvelles du 

sport.
7 20 Variétés.
7 25—Nouvelles.
730—Cinq-Mars <k Paquette.
7 46 What’s New. W.B.8
8 00—CH LT. présente Henri Va-

nier.
8 15 Success Story’ W.B23.
830—Radio Encyclopédie. — Mélo­

manie du Cinéma de Paris. 
9.00—Ligue de la Jeunesse Fémi­

nine...........................................
9 15—Garden Club of the Air. W

B.S.
9.30 Causerie sur les oeuvres so­

ciales.
9.45—What’s New. WJBB.
10.00 C H.L T. Sport Commentator.

10.15 To-day's Almanac. W BB. 
1030 C. W. Dunn présente "Le pia­

no Souvenir".
10.45 Heure Financial Loan Bureau. 

Nouvelles.
11.00 Heure Ta vanne. Fermeture.

9.30 CH LT présente Kathleen 
Shea.

9.45 Your Home, W.B.S. 
luuu Orchestre de danse du Pavil­

lon White House.
10.30 To-day s Almanach. W BS.
11 00— Heure Tavannes. Fermeture.

Ào Cffa 1 * mMxikxiS>rL..i*Wk.
toffl)®*’ w

DISTILLÉ ET EMBOUTEILLÉ A LONQRES, ANGLETERRE

ONDES COURTES

JEUDI, 29 JUILLET

MERCREDI
Tokio — 4 h 45 p.m — Pro­

gramme de chant par les élèves de 
1 academie de musique de Tokio. — 
JZJ. 25.4 m. 11.80 meg.

Rome — 6 h. — Nouvelles en an­
glais. — Musique militaire.—Chant 
—2RO. 31.1 m . 9 63 meg.

Moscou — 7 h. — La lutte pour 
la paix RAN, 31.2 m , 9 5 meg.

Huizen. Hollande — 7 h. —Pro­
gramme gai. — PHI, 168 m., 17.77 
meg.

Caracas — 8 h 45 — Programme 
musical YV4RC Si.T m. 5 8 
meg

Berlin — 9 h. 15 — Vieilles mé­
lodies. — DJD, 25.4 m., 1177 meg.

Santiago — 9 h. 40 — Musique 
de danse. — Cencert. — CB960. 31 2 
m 9.60 meg.

Londres — 10 h. 15 — "Fog ’, piè­
ce. — GSG. 16 8 m., 17.79 meg ;

| 081. 19 6 m. 15 26 meg; GSD 25 5; 
m , 11.75 meg.; GSB. 313 m., 931

j meg.
Buenos Aires — 10 h 15 — Pro­

gramme musical. — LRX, 31 06 m , 
9 66 meg.

Vancouver 12 h. — "Listening 
Time by the Sea". — CJRO 48 7 
m.. 6 15 meg.; CJRX, 25 5 m., 11.72 
meg.

Tokio — 12 h 45 am— Nouvelle 
musique Japonaise. — JZK, 19 9

FUNERAILLES DE 
Mme P, BERNIER

A East-Angus.

DBS J. A. DARCHE et 
LIONEL DARCHE

Maladies des yeux, oreilles, nez 
gorge. Examen de la vue pour 
lunettes 92, rue King-Guest 
Tél: 654, Sherbrooke.

DR J. A. C ETHIER. 84 nie King-O
Tél: 676. Spécialité: Voies
urinaires et Electro-Physio- 

Thérapie. Consultation!:
1 à 3 h ; 7 à 8 h. p.m.

DR L -A. TRI DEAL, ex-Interne
dee hôpitaux de Pans. Spécialités: 
Maladies des yeux, oreilles, nez et 
gorge. 104 me King-O. Sherbrooke 
P. Q. Téléphonez: 159.

CARTES D’AFFAIRES
COMPTABLES A OREES

Rodolphe Bédard
Barrau établi en 1908. 

Expert-Comptable licencié, 
et agrée.

< Chartered acountant)
Consultations pratique* en 

matière* Commerciale 
et financière.

425. avenue Viger — Montreal.

SYNDICS El FAILLITE
BELANGER A BEGIN

Syndics Licencies et Auditeurs 
T. Bélanger G -E Bégin L.I C 

Edifice Genest. 22 rue Wellington-N 
Sb»rbrooke P Q — Tél: 567

AIR COMTOIS - J - W GENFSI 
SYNDICS LICENCIES 

immeuble Banque Canadienne de 
Commerce 4 rue Wellington-N 

Sherbrooke. P Q Tél: 2724

8 00 Heure Tavannes.
8.01 Orgue. — Sommaire des émis­

sions.
8 30 Réveille-Matin Musical
9.30 Musique Populaire.
9 45 Nouvelles de la Tribune.

10 00 Heure.
10.01 Saviez-vous que ?
10.15 Musique Militaire
11.00 Heure.
11 01 Cocktail du matin.
11.30 Heure de Richmond.

11.45 Variétés
12 00 Heure Tavannes.
12.01 Variétés.
1230 Almanach du Jour — Horos­

cope. — Variétés.
1 00 Heure Financial Loan Bu­

reau.
1.01 Nouvelles et Avis aux fer­

miers.
1.15 Variétés.
1.30 Heure de la Valse.
2.00 Heure.
2 01 Pour vous Mesdames.
3 00 Pommes symphoniques.
4 00 Thé dansant.
4 30 Evènements Sociaux.
5.00 Bob et Bobinette.
530 Heure de Coatlcook
5 45 Benol présente.
6.00 Heure Tavannes.
6 00 Nelson Eddy chante.
6.15 Variétés.
6 30 Nouvelles de Hollywood.
6.35 Heure du Crépuscule.
7.00 Heure.
7 0i Magasin Fashion-Craft.
7.15 Webster Motors présente les 

nouvelles du sport
7.20—Variétés.
7.2." Nouvelles.
7.30 La Pianiste de C.HX.T.
7.45 L’heure de la Valse A. C. 

Skinner.
8O0 What’s New. W BS.
8.15 Rhythm & Romance. W B S. 
8.30—Let’s Dance. W.B.S.
9.00 Commentateur des Sports de 

C.H.L.T.
9.15 Hits & Encores.

m . 15.1 meg.
Lyndhurst. Australie — 4 h. 25 a 

m (Jeudh — Nouvelles. —VK3LR 
31.8 m.. 9.58 meg

RADIO CANADA
MERCREDI, 2*1 JUILLET 1*37 PM.

6.10—-Concert.
6.00—Cote» dea Bourae* d# Montré»! et 

Toronto.
6.15—La diaqua pour too*.

* 30—Un collège aur la Mont Royal.
6 45—C a iue ne.
7 00—Chant.
7.15—Cavalier» de La Sali*.
7 .60 — Nouvelle*.
7.46—Chant.
6. • ! 0—0 rr h eat r«.
S.30—Fanfare.
8.45—Cauacria.
9 00—Concerta populaire».

9.30— Spotlight Farade.
10.00—Automobile Vagabonda.
]0.?0—Or<*heatre de danae.
10 i6 —Rad»o-journal.

Il 00* Orchestre.
11.30— The Jolly Timer*
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5.30— «Concert.
6.00— Cotas des Bourse» de Montréal et

Toronto.
6 15—1.# diaque pour toua.
6. JO—Chant.
6.45—Piano.
7.00— Tune» Tracera.
7 30—Nouvelle*.
7 43—Cabin in the Cc*to®.
6.00— International Salon.
».S0—Concert eymphonique.
0 30—Mdnvht in Mayfair.

10 00 —The Ghost Room.
10.30— Recital de piai.o.

10.45—Radio* journal bilingue
11 00—Music for Muaic s Sake.
11.30—Soliloque.

POSTE CK AC

FINANCE

A Pisraéli.

Nous vous offrons une liste d’

Âutos Usages
A PRIX SENSATIONNELS

Venez choisir le vôtre dès 
aujourd'hui!

Oldsmobile, sedan 1930 .. $175
Pontiac, sedan !92R ................$125
Plymouth, coach 1936............. $750

MorissetLtee
Prix raisonnable*. Condition* faciles. 
21, me Wellington-?. Tél. 2005

^Spècial à la ' Tribune »
DISRAELI. — Les funérailles 

de Mme Telesphore Morin, née Eli­
sabeth Côté, décédee à l’àge de 80 
ans, ont eu lieu, ici.

E!!e !ai«?e dans !e deuil outre son 
époux, un fils. M. Félix Charrier, 
de Québec, un frère, M. Joseph Cô­
té, de La Sarre, Abitibi, deux 
coeurs. Mmes Antoine Duchaineau, 
de Lévis, et Godfroy Mario, de 
Côtea u Station.

M. l'abbé J.-A. Lemay curé fit la 
levée du corps et chanta aussi le 
M»rv.oc. assisté, comme diacre et 
sous diacre, des abbés Lessard et 
Foley.

La défunte était membre de la 
Fraternité du Tiers-Ordre.

I^es porteurs étaient: MM. L-A. 
Boulanger Prudent Brouard, Bap-

'Spécial à la 'Tribure"* 
ST-HERMENEGILDE. — M. Al­

phonse Demers, de Stanhope, est 
venu assister aux funérailles de 
Mlle Louisa Primeau.

—M. John Bélanger a passé quel­
ques jours à Montréal.

— M. et Mme Michel Brouillard, 
des Etats-Unis, sont venues assis­
ter au manage .Je leur fille. Mlle 
Léonise, à M. Edéas Carrier.

—M. et Mme Pierre Lehel qui é- 
taient rendus k Montréal depuis 
peu sont revenus parmi nous après 
avoir acheté la terre de M. Emilien 
Bissonnette.

— M. Irénée Lessard, inspecteur 
du prêt agricole, est venu dans no­
tre localité.

—M. et Mme Ernest Gélineau, de 
Rock-lsland. ont visité MM et 
Mmes Ed. St-Jacques et Adélard
Filion.

Réorganisation de vos affaires Ob­
tention de capita! Rajustement duj 
passif. Interviews confidentielles i 

G S. Sharpe,
Chambre 104. Edifice de la Banque1 
du Commerce, rue Wellington, Sher-! 
brooke Que

IMPORTANT
Piotiaara caltivataura dea Cantona d 
I Bat. ègea at aana famille, deairenti 
«endra leur» terre» ou le» aehanger 
pour do« propriété» de *llla on de vil­
lages. Noua aron» beaumop d* de­
mande» pour m» «on» «eale» et • pia- 
•iaura logement». S'adresser a;

Oemers & Gobciile
Agent» d’affaires

93 ro* Marquette. Sherbrooke. Tel: i::t6

.Il

-Le romanesque se Vuuve aUicun 
qu'à la page de fiction du Journal , 
Las oolocmea d'annoncer voua 
transportent aux quatre coins de 
lunlvera et Jusqu'aux confins du 

monde. Lise? le* annoncée

Soyez aux écoutes
a 10 h. 30 du soir

Poste C. H. L. T,
Lundi, mercredi et vendredi 

prochains.

Programme du 
Souvenir
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2.00—La trio Mignon.
2 25—La monda féminin.

2 46—Nouveauté# instrumentale».
3.rtO—Manhattan Matin*#.
3.30— Muaiqia hawaïenne.
3.45—Concert.
4.30— Ore hear re.
4.4 5—Nouveautés ln»trumentaf« 
5.00 —Annonce» sociales.
6 30—Le programme du foy#f.
6 15—Heure de la valse, 
ft.30—I.’heure recréative.
7 ^0—Chansonnette française».
7 30—Orch. de danae.
£ 00—Orchestre.
* 30—Laugh w\th Ken Murray.
0 00—< hantona en choeur.

10.00—Cavalier» de La Salle.
JO.30—Programme musical.
10.45—Programme m'iaicaL
11.10—Musique de lanuc.

Paul Foucreau
L un des "Deux Copains** 
du poste C K AC, Montréal 

artiste Invité

Gracieuseté de

C. W. DUNN
( ourtier en assurances 

Edifice La Tribune. Tél: 2171-971
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7.15— Mélodies rythmée#.
7 23—Sommaire.
7.30 —Pot-pourri matinal.
* oo—Serenade matinale.
8.1Ô—Le* nouvelle»
* 30—f hanion» françaises.
9.15— A» You like it".
0 30—Bonjour Madams.

’ 1 «'0—Chanaonnettaa.
11 15—Captivater»

1.00— Cour» de la Bourae.
1 1 A—Mercuriale de» produit# latMer». 
L ! 7 — Extrait» d’opérettes.
I 46—Concert.
2.00— Orchestre.
2.25—Le monde féminin
J. 4 5—Instrumental novelties.

8.00— Theatre Matinee.
3 30—Do Yon Kamcmberî
4.00— Piano.
4 15—Noveitera.
4.30— Fanfare.
ft no—!*» événement# ancian*.
5 15—Orgue.
6.30— Le programme du foyer.
6.15— Mélodie» d'orgua.
6.30— l/heure récréative.
7.00— Variété#.
7.3ft—Cor»u!tation» du Dr Tranqullla
* oo—Orchestre.
9 OO—L’heure amateur.

10.00— Orchestre. • 
in S0—Oreheatre de da-sa.

11.10—Orchestra de darae.

EAST-ANOUS — En notre eglise 
Ôt-Louis de West bury eurent lieu 
les funérailles de Mme philias Ber­
nier (née Lumina Brousseau» dé­
cédée à 1 hôpital St-Vincent de 
Paul de Sherbrooke, a l âge de 54 
ars, après une longue maladie.

La levée du corps fut faite par 
M. 1 abbé Hervé Bergeron qui chan- | 
ta au^si le service assisté de MM 
les abbés Gérard Le tendre et Va 
lèré Duplaln, vicaires, comme dia­
cre et sous-diacre.

La. messe des morts fut rendue j 
par la chorale St-Louis. Mlle Blan- I 
che /loberge touchait 1 orgue.

Les porteurs étaient M. Adélard 
Berniîr, de Montréal, fils de la 
défun e. MM. Lionel Chénard. Wel- 
lie Letarde. Joseph Letarde gen­
dres de la défunte. Anselme Brous- , 
seau e Didime Lavoie, de Coatl­
cook. L? deuil était conduit par M 

i Philias Bernier, époux de la défun- ! 
I te. La quête fut faite par MM. Lio­

nel Chénard et Adélard Bernier.
1 La défunte laisse pour pleurer sa 
| perte, son époux. M. Philias Ber­

nier. cinq fils: MM. Emile Bernier, 
de St-Augustin, Wellie. de Jon- 
quière. Lac St-Jean, Adélard, de 
Montréal. Philippe et Arthur d'East 
Angus; sept filles: Mmes Alfred 
Beaulieu. «Délia), de Bathurst, N 
B. William Cager, (Yvonne), de 
Montréal, Mlle Léona Bernier, de 
Montréal. Mmes Wellie Letarde 
«Suzanne), de Sherbrooke. Joseph 
Letarde, (Cécile), de Sherbrooke 
Lionel Chénard «Thérèse*. d'East- j 
Angus. Mlle Jeanne d Arc E»rn:er 
de Montréal; deux soeurs Mmes 
Richard Barr. du Lac-au-Saumon; 
Xavier Comtois, du Lac-au-Sau- | 
mon; quatre frères MM Paul 
Brou&seau. de Amqui; Alexis Brous- 

! seau, de St-Quentin. vingt-sept pe- 
j tits-enfantâ. Ses belles-filles et ses 
| beaux-fils: Mmes Emile cBrnier, de 
i St-Augustin et Wellie Bern'.er. de 
‘ Jonquière, Lac St-Jean ; MM Alfred 
| Beaulieu, de Bathurst, N B , Wil­

liam Gager, de Montréal, MM Wel- 
i lie et Joseph Letarde. de Sherbroo- 
i ke. et M. Lionel Chénard. d’East- 
j Angus.

Ses beaux-frères et bel les-soeurs 
; M. Richard Barr du Lac-au-Sau- 
' mon. Mmes Paul Brousseau. de Pa- 
[ doue. Joseph Brousseau, de St- i 

Quentin, Pierre Brousseau, de Am- | 
qui, MM. et Mmes Orner Guay de 
Manchester, N. H.. Armand Bernier, 
de Matane. Joseph Bernier, de l’On­
tario. plusieurs cousins et cousines, 
neveux et nièces.

La défunte fut inhumée dans le 
cimetière paroissial.

Suivaient la dépouille mortelle ! 
Son époux. M. Philias Bernier. M. 
Adélard Bernier. MM. Philippe et 
.Arthur Bernier. Mme Alfred Beau- 
lieu. Mme William Gager. Mmes 
Wellie Letarde. Joseph Letarte. Lio- I 
nel Chénard. Mlles Léona et Jean­
ne d'Arc Bernier. Mme Arthur Cou- 
lombe, Mme Alphège Bussière, MM 
et Mme,s Joseph Gendron. Henry 
Lavoie. M. Dédime Lavoie.» Miner 
Auguste Lavoie. Philomon Pépin. 
Joseph Lavoie. Alfred Marier. Geo 
Lagacé, Mlle Blandine Lavoie. M. 
Anselme Brousseau, M. et Mme 
Théodore Despault, Mme William 
Beaulieu, M. Joseph Beaulieu. Mme 
William Beaulieu, de Plessisville. 
MM et Mmes Albert Godbout, Al­
fred Shelling. Cyrias Pomerleau, 
Mmes Louis Veilleux. Wilfrid Fré­
chette, Jean-d'Arc Despault, Mme 
Odilon Fournier, M. et Mme Arthur 
Thivierge, Mme John King, Mlle 
Claudia Trépanier, Mme Louis La- 
bf-rge. Florence Labergp. Cécile ! 
Blanchette, Thérèse Godbout, Mme

ELECTRICITE
Réparations sur toutes marques de

MOTEURS ET DE 
GENERATEURS

Moteurs neufs ou reconditionnés et 
garantis à vendre

ROSS-BIRON ELECTRIC 
Limitée

17. rue Frontenac. TéL 645

Ida Blanchette. Mme Fréda Blan*
chette. Mme Désiré Blanchette. M. 
Renaud Roy. Mme Evangéliste 
Gendron, Mmes Ovula Menard. Fa- 
bia Menard. Napoleon Champigny, 
Mlle Simone Allaire, Mme Orner 
Lacombe. Thérèse Godbout, Mme 
Llmère Blanchette, Aldea 8*-Hi­
laire.

La famille a reçu un grand nom­
bre de bouquets spirituels et un 
gran<î nombre de sympathies.

VERIFICATION 
DES SECOURS 

A MONTREAL
(Presse Canadienne)

QUEBEC. 28. — La possibilité
que la vérification de* comptes de 
secours de Montréal ne soit faite 
que par les autorités du gouverne­
ment provincial fut l’objet d'une 
conférence avec le maire Adhêmar 
Raynault. de Montréal, a eu hier, 
avec Ips chefs du département du 
Travail, ici.

Présentement la province et la 
ville font la vérification de ces 
comptes, et le malr* Raynault a 
déclare que la conférence avait 
pour but d’étudier s’il y aurait pos­
sibilité d'éviter cette double vérifi­
cation qui entraîne un supplément 
de dépenses.

Le maire a affirmé qu’il n'était 
venu à Québec que pour cette seu­
le raison

OCTROIS A
L’AVIATION AUX

ETATS UNIS
WASHINGTON. — 1* gou- 

vemem*nt des Etats-Unis songe à 
accorder des octrois aux compa­
gnies de transport aérien interna­
tional. semblables aux octrois ac­
tuellement accordés aux compa­
gnies maritimes.

STRICTEMENT *1 
A L’EPREUVE Jfc 
DE FEU

A Québec
on descend à

L'HÔTEL

ST-R0CH
Taux a partir de SI.50

Au coeur même de la rflle et 
du district commercial.

230, rue Saint-Joseph 
15, place Jacques Cartiei

250 chambre § 

Hautement recommandé

Lieutenant-colonel Oscar GILBER1 
Proprietaire.

Ç Feuilleton do In ‘'Tribune'*

| Slim le défricheur
par Maurice de MOULINS

cl
(RaTrod’jctioB autorj»*» par >s Société dea G*ne de L**tra#. l’aria. Franca). r*
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No 5
Malgré ses exténuantes occupa­
tions, durant toute cette pério­
de de labeur fébrile Slim n a- 
valt pas été sans penser A la 
mystérieuse apparition qui s'é­
tait révélée à lui au cours de sa 
première randonnée à travers 
oett«* région e i ivace. T»a jeune 
fille aux pieds nus ne s’était 
pourtant point manifestée, cet­
te fois, et nu! parmi les lumber­
jacks n’avait même aperçu sa 
fugitive silhouette.

Les b«>cherons n’a vint eu A 
re pourrir aucune attaque et > 
calme le plua complet n'ayant 
cessé de régner pendant que se 
poursuivaient leurs travaux 
d'établissement. ]• Jeune hom 
me en venait A se persuader 
parfois qu’il avait été le Jouet, 
d une illusion, et. si fa caquet­

te transpercée par le projecti­
le n’était demeurée auprès de 
lui comme une preuve cons­
tante de l'énigmatique ajrre.'- 
slon dont 11 avait été la victi­
me, il eftt persisté A croire A 
1 Invraisemblance de cet In- 
crovable épisode

Néanmoins, plus souvent que 
le défricheur ne l'eôt désiré, les 
beaux yeux sombres de la Jeu­
ne fil!c aux pieds nus s impo­
saient A son souvenir. En dé­
pit de la vanité de la menace 
qui ne se manifestait point, le 
jeune homme regrettait pres­
que de ne plus trouver î occa­
sion d* rencontrer son étrange 
compagne de quelques Instants. 
le mystère qui avait plané sur 
son prr-’ier voyage lavait sé­
duit, il était revenu avec la 
ferme intention de le résoudre.

aussi nétalt-oe pas sana amer­
tume qu’il voyait s'évanouir 
l'espoir qu’il avait conservé de 
réussir sur ce point.

Réfléchissant tant A ce* é- 
vénements antérieurs qu'au 
travail acharné qui allait se 
poursuivre au cours de* pro- 
chaine* semaines. Slim avait 
regagné le camp. Ce dernier se 
trouvait établi A proximité du 
fleuve. B se composait de plu­
sieurs baraquement» en plan­
ches ou en fronça de sapins, 
solidement édifiés Le premier 
de ce.s refuges servait à abriter 
le* dix chevaux des attelages; 
dans le second se trouvaient a- 
1 Ignés le* trinqueballc» et vé­
hicule» de toutes sortes qu! 
n’allaient, pa* tarder A être u- 
ttîfsés pour 1 exploitation Un 
troisième hangar, de beaucoup 
plus vaste que le» deux pre­
miers. servait à la foi* de dor­
toir pour 1 équipe et d’entre­
pôt. Plus à l'écart, un bâtiment 
plus graad encore constituait A 
la fols le magasin, la cuisine et 
la salle k manger de* bûche­
rons

Ce fut vers cette dernière re­
traite que l’Américain dirigea 
ae* pas. enjambant les amon­
cellement* de sciure çjjl » é- 
talaient entre les baraque» et 

dont la teinte pâle se distin­

guait malgré l'obscurité qui 
tombait d# plus en plus Enfin, 
après avoir exécuté un dernier 
saut. Slim parvint devant !a 
porte Ecartant li» battant d’u­
ne solide poussée, il entra.

Une odeur insupportable de 
friture et de tabac annonça 
aussitôt au Défricheur que 
Wo-Li, le cuisinier chinois, é- 
talt en train de préparer le re­
pas du soir et que le» hommes 
de 1 équipe attendaient, en fu­
mant leurs pipes, en devisant 
ou en parcourant quelques 
vieux magazine* crasseux, que 
l’honorable Céleste vint f’ip- 
per sur son triangle et leur 
donner le dgnal du repas. Af­
famés. exténué* par leur rude 
journée de labeur. >* hommes 
pestaient contre la lenteur de 
î Asiatique qui faisait pourtant 
tout son possible pour le* sa­
tisfaire. disposant auprès de lui 
les trancha» de bacon qu’il al­
lait griller et s’acharnant à ou­
vrir les boite» de légumes con­
servé* qui devaient, agrémenter 
le menu.

Un nuage de fumée opaque 
régnait dan* la vast# piè-e 
rendant plu* imprécise» le* 
silhouette* de se* occupants Un 
gros poêle qe fonte soigneuse­
ment bourré, entretenait une 
chaleur appréciable et. faisait

oublier la brise glaciale qui 
hurlait au dehor* à travers le* 
rangée* de géant* de la forêt. 
Trois lampes A pétrole, pen­
dant à U poutre centrale é- 
clairaicnt en vacillant l'assem­
blée des lumberjacks

D'un regard circulaire. 811m 
s’assura que se* hommes se 
trouvaient tou* au complet 
Seul manquait son contremaî­
tre. Pierre Normand, qui était 
A la foi* son compagnon d'en­
fance et »on plus dévoué colla­
borateur. Canadien-Français, le 
brave garçon était renommé 
dans l'équipe pour *a galté et 
son inaltérable bonne humeur. 
H demeurait véritablement le 
seul boute-en-traln du groupe, 
et. bien souvent, a* voix claire, 
qui s’élevait pendant que les 
camarade* trimaient dur. leur 
insufflait un nouveau courage 
et leur falsait momentanément, 
oublier le» fatigue» et le» «ou­
rla.

—Pierre n'est-il donc pa» 
rentré? Interrogea !e Défri­
cheur. surpris
—D est allé chercher sa hache 
qu’il avait oublié auprès du 
ruiasea-i du Putois, beis «pa­
tron'. répondit un le» assis­
tant* un grand diable de Ca­
lifornien du nom de Sara Ro­
bert». Aussi *’e»t-i] empressé

de noua quitter pour revenir 
avant que la nuit soit trop a- 
\ancée

—Pshaw «bah’) sèxclama 
Slim, cet. outil ne risquait pas 
grand’chosc ou il était...

—Détrompe»-voua. boas, re­
partit un autre lumberjack 
nommé John Stirrup. Une pio­
che que .lavai» laissée ce ma­
tin au même endroit a mysté­
rieusement disparie et no* re­
cherche» pour la retrouver sont 
demeurée» vaine*. Noua nmi* 
connaissons assez le* uns le» 
autre» pour comprendre que le 
voleur ne figure pas parmi no­
tre groupe Aussi Pierre n’a-t- 
il point voulu que son outil su­
bit le même sort, et J’estime 
qu’il a eu raison .

Le* sourcil» de Rltm s'étalent 
froncé» A cette déclaration. H 
savait, en effet, qu’il pouvait, 
compter sur l'honnêteté de 
chacun de* assistants. Pour­
tant. puisque tous se trou­
vaient hors de cause, qui pou­
vait bien être le voleur? 8'11 
n'appartenait pa» A l'équipe, la 
certitude du voisinage d'êtres 
humain* lui apparaissait com­
me évidente Et. instinctive­
ment le souvenir de son énig­
matique agresseur et de !a jeune 
fille aux pied* nu* lui revenait 
à la pensée.

—H faudra veiHer désormais 
A ce que semblable fait ne se
renouvelle plus! déclara-t-il 
simplement.

Assis sur leurs banc*. tou* 
le* bûcherons s’étaient tus 
Tous se trouvaient en proie à 
la même inquiétude que leur 
boss et !a pos*ibllité d’un voisi­
nage hostile n'était pa* faite 
pour leur sourire Soucieux. Ils 

disposaient A *e confier mu­
tuellement leur» impression*, 
quant tout à coup, dominant 
le* hurlements du vent, un 
chant Joyeux se fit entendre au 
dehors.
Nous avons sauté le Long Sault. 
Nou* l’avons sauté tout d'un 

morceau!
Ah! que l’hiver e*t longue! 
Ç>ans le» chantier* nous hiver­

nerons’ .
—C'est Pl^rr» qui rerient * 

«.exclamèrent plusieurs voix On 
reconnaît bien là sa ch an ron 
favorite»

Et le nouveau venu de re­
prendre le refrain, en se rap­
prochant de plu» en plus: 
Rouli. roulant, ma boule rou­

lant.
En roulant ma boule roulant. 
Eh roulant ma bou>
Rouli. roulant .

La chanson a arrêta lubite- 
ment. Un coup de feu venait

de retentir. Alors, tandis que 
les lumberjack* se regardaient, 
interdit*, le silence le plus im­
pressionnant régna au dehors. 
On n'entendit plus que le gé­
missement continu du vent et 
le hennissement apeuré d un 
cheval qui ruait et cherchait 
a rompre sa long* dan* l’écu­
rie voisine.

CHAPITRE IV 
L AVERTI58EM3ENT

La plupart de» lumberjacks 
s’étalent levé* de leur» bancs, 
et. penchér en avant, tendaient 
l’oreille. Dan* •* cuisine, le 
Chinois, épouvanté, avait laissé 
tomber sur *cn fourneau une 
tranche de bacon et, une o- 
deur Intolérable de viande 
brûlée »e répandit dans l'at- 
mosphère déjà pestilentielle de 
la salle Dans un tout autre 
moment. l'Infortuné Wo-Ll eût, 
été victime de brimade* de la 
part de se» compagnons, peu 
enclin* à l’indulgence A son é- 
gard Tl bénéficiait cette foi*, 
de ia surprise et de l'anxiété 
dans lesquelles se trouvait 
plongé tout le groupe L» coeur 
basant. le front soucieux, les 
hommes présentaient un dra-

«A SUIVRE)
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Description des pièces 
du feu d'artifice qui 

inaugurera les fêtes

Lnuii. I!
EN FAVEUR 

I

Le firmament sera illumine de 
mille couleurs au cours du 
plus grand spectacle du 
genre encore vu.

Groupe de jeunes filles en costume du Centcna tre

JU1

Le représentant de la division 
de Wellington au Conseil 
Législatif parle des Semai­
nes Sociales.

CAI SERIE Al ROTARY
Dan? une intéressante causent 

prononcée hier a l’issue du lunch 
hebdomadaire du club Rotarv, 
,'hon LA Giroux. CL. «le 
Sweetsburg, a parlé d'une institu­
tion peu connue de nos compatrio­
tes de langue anglaise, les Semai­
nes Sociale.', et traité brièvement 
du sujet oui était a l’étude de !a 
dernière Semaine Sociale, a St- 
Hyacint.hr, la coopération, le cor­
poratisme et les associations.

M. G iroux dit tout d’abord son 
admiration pour les Rotariens qui. 
chaque semaine, délaissent leurs 
plaisirs et leurs travaux pour s'occ­
uper de? dcharités, des pauvres 

et de enfants infirmes. “Je me de- 
mande.” oit-il, “comment certains 
a St-Hyacinthe, le theme général é- 
songer au bonheur d’autrui.”

Ouvrant une parenthèse pour 
parler du Centenaire, il déclara: 
“Nous de Sweetsburg, nous ne 
sommes pas jaloux du fait que tou­
te la province et une partie des E- 
tats-Unis ont les yeux tournés sur 
\ous a l’occasion des fêtes du Cen­
tenaire. Nous nous disposons mê­
me a vous déléguer une trentaine 
de nos jeunes filles pour accom­
pagner le contingent de mes con­
citoyens qui viendront vous visi­
ter.”

( A suivre en page 7»

EXONERE DE LA MORT 
DE SON BEAO-FRERE

VELLEYFIELD. Que . 38. — Un 
jury a rendu un verdict de mort 
accidentelle dans le cas de Henri 
Lecuyer. âzé de trente ans décédé 
samedi soir à la suite d’une que­
relle avec son beau-frère. Valérien 
Lange vin âgé de 23 ans. Le Dr 
Rosario Fontaine, médecin-légiste, a 
déclaré que Lecuyer avait succombé 
à une hémorragie cérébrale causée 
par un coup, une violente émotion 
ou une indigestion. U a admis 
qu'un coup de poing pouvait avoir 
causé indirectement la mort, mais 
qu'il ne pouvait l’as.- «rer. car il n'a­
vait relevé aucune marque de vio­
lence sur le cadavre.

REFUS DE POURVOIR
Ronald Davis de Sherbrooke, a 

été condamné à $30. d'amende et les 
frai: ou a 90 B, en Coui
du recorder, re* avant-midi, pour re­
fus de pourvoir.

GRANDS PREPARATIFS
M. William R. Hind, de Toronto, 

■p représentant de la compagnie 
qui a obtenu 'e contrat du feu d'ar- 
Tifice f;e samedi soir pour l’ouver- 
ture de? fêtes du centenaire de 
bherbrooke. est arrivé dans notre 
'die hier après-midi. et. avec un 
assistant. M Fred McNully. il a 
commencé de bonne heure c* matin 
!es préparatifs d'installation des 
pieces pyrotechniques.

Les organisateurs des fêtes du 
centenaire n’ont rien négligé pour 

! que le spectacle de samedi soir soit 
des plus grandioses et d’ailleurs, 
nous avons •pu le constater hier 
après-midi en causant avec M. 
Hand qui nous a fait voir des spé­
cimen- des pièce? pyrotechniques 
qui seront lancées ce soir-là dans 
le firmament de Sherbrooke et qui 

I illumineront toute la ville de mille 
couleurs.

On croit que le spectacle com­
mencera à dix heures et demie et 
sa durée sera d’une heure environ. 
Toutes les pièces seront lancées du 
terrain d^ balle-au-camp de l'a­
venue du Parc ce qui permettra a 
la population de Sherbrooke de l’a­
percevoir a de grande? distances.

Le programme des feux d’artifi­
ce de samedi scir. est le plus 
varié qu’aura jamais été don­
ne dans la province de Qué­
bec et c’est le plus beau 
apres ceux qui ont été donnés au 
Stampede de Calgary et à Vancou­
ver, lors des fêtes récentes qui eu­
rent lieu dans cette ville.

(A suivre en page 9.—7e col.)

COTE ACCUSE
DE MEURTRE

France Côté a comparu hier, de­
vant le mag strat J.-H. Lemay. 
sous l’accusation d’avoir tué son 
frère Napoléon Côté, le 21 juillet 
dernier, a Sa:nt-Jean Chrysostome, 
a la suite d’une discussion. Les ju­
rés du coroner avaient recommandé 
au département du procureur géné­
ral de prendre les procédures né­
cessaires dans le cas de France Cô­
té et de madame Napoléon Côté. 
L’enquête préliminaire du prévenu 
a été fixée a jeudi, le 29 juillet.

La plainte de meurtre contre 
France Côt»' a été portée par le 
constable N. Gosselin.

Quant a madame Napoléon Côté, 
elle a été laissée en liberté provisoi­
re sous un cautionnement de $.5,000 
en attendant que le département du 
procureur général prenne une dé­
cision dans son cas. On attendra 
pour agir que l’expert en bailisti- 
que du departement, le docteur Ro­
sario Fontaine, ait terminé l’exa­
men de la.carabine trouvée sur les 
lieux de la tragédie.

<

LE PRIX DES Son Eminence le cardinal
AUTOS MONTERA Villeneuve arrivera en

notre ville, samedi soir

“Chorale riu 
Centenaire f J

Ce soir, à huit heures, ré­
pétition des “Chants Ca­
nadiens*’ et de la Messe 
dans la grande salle du sé­
minaire.

PRIERE A TOUS
D’ETRE PRESENTS

UN ENFANT SE CASSE 
UN BRAS A MEGANTIC

(Snéclai à la Tribune”)
LAC MEGAN TTC 28. — Un bam­

bin de six ans. fils de M William 
Poirier, était à jouer avec des com­
pagnons sur le toit du garage lors­
qu'il perdit ! équilibré et tomba sur , 
le soi. L'enfant se cassa un poignet 
dans sa chute Ses parents se por- j 
tèrent immédiatement à son secours 
et le transportèrent chez le Dr Du- 
bé. où il fut radiographié. Le mév 
deem le fit transporter à '. Hôpital 
St-Vincent de Paul.

LE COL MacAULAY. 
COMMANDANT DU 

7e HUSSARDS
(Presse Canadienne) 

OTTAWA 28 — Le département 
rie ’.a Défense National annonce la 
promotion du Major T. G. MacAu- 
lay au rang de lieutenant-colonel et 
de commandant du 7e Hussards avec 
quartier.:-généraux à Bunt Qué II 
remplace le lieutenant-colonel H. H. 
Robinson qui est transféré au corps 
de réserve des officiers d* ce régi­
ment.

'Press? .Associée)
NEW-YORK 38 — Le président 

Alfred P Sloan de la Gênerai Mo­
tors Corporation' attribue partiel- 
lement aujourd'hui aux différends 
industriels une diminution de $22,- 
000.000 dans les recettes nettes de 
sa compagnie durant le trimestre 
de juin. M Sloan dit que la com­
pagnie songe à des augmentations 
de prix, à cause de la hausse du 
coût de production.

Dans une lettre adressée aux ac­
tionnaires, Sloan dit que la com­
pagnie n'a pu produire assez d autos 
pour répondre à la demande de ses 
clients durant les fi premiers mois 
de 1937. surtout a cause des grè­
ves déclenchées par des enragés ".

“Et tout cela nonobstant le fait 
que le contrat conclu avec les “Uni­
ted Automobile Workers of Ameri­
ca'' stipulait nettement qu'il n'y au­
rait pas d'interruption?' . dit-il. Il 
est parfaitement évident que cela 
s'est produit à cause de l’inhabileté 
des chefs de l’union à maîtriser 
leurs propres partisans ’.

Homer Martin, président, des “U- 
nited Automobile Workers of Ame- ! 
rica". a déclaré à Muskegon. Mich., 
en réponse à l’accusation de Sloan :

A mon avis, les chefs des U A 
W A ont démontré qu'ils possé­
daient plus de maîtrise sur leurs 
membres que la General Motors 
n'en a sur son conseil de surinten­
dants ".

Sioan a annoncé que les revenus 
nets de sa compagnie pour le tri­
mestre de juin se total.salent à 
$65 731.100. ou $1 48 par action or­
dinaire. comparativement à $88 108 - 
372. ou $2 00 par action, pour le tri­
mestre de juin l'an dernier. Les re­
cettes nettes pour les 6 mois sont 
de $110.545.266 ou $2 47 par action 
ordinaire contre $140.572.546. ou 
S3 17 par action pour les 6 pre­
miers mous de 1936.

Treis discours seulement seront 
prononcés dimanche soir lors du 
banquet que la C:*o de Sherbrooke 
offrira dans le? salles du Séminai­
re. a Son Eminence le Cardinal Vil­
leneuve, hôte d’honneur de la jour­
née d’ouverture des fêtes du cen­
tenaire de notre ville.

Le ma re Emile Rioux se fera 
l’interprète de la population en gé­
néral et de l’élément canadien-fran- 
(,ais pour présenter les hommages 
au Primat de l’Eglise Canadienne, 
et l’un de nos concitoyens de lan­
gue anglaise se fera l’interprète 
de felement anglais. Son Eminence 
remerciera ensuite dans les deux 
langues.

Plusieurs notables de la ville et 
nés Cantons de l’Est ont été invites

à ce banquet. ,
.Nous avons appris ce matin que 
l'heure de l’arrivée du Cardinal a 
Sherbrooke n’est pa* encore fixée. 
On croit cependant, que ce sera en­
tre six heures et six heures et de­
mie samedi soir. Monseigneur O.-Z. 
Lctendrr, P.D., cure de la Cathé­
drale. ainsi que M l’échevin J -W. 
Gener-t, représenteront les autorités 
religieuses et civique? de Sherbroo­
ke auprès de Son Eminence pen­
dant le trajet. Tous deux se ren­
dront a la rencontre de Son Emi­
nence a Quebec.

I^e soir, Son Eminence assistera
*

balcon de l’évêché, entouré de Son 
Excellence Monseigneur Gagnon et 
des membres du clergé.

I n groupe du personnel du magasin J. M. Nault, Ltée. photographié en costumes de l’é­
poque 1840 à l’occasion des fêtes du Centenaire. En haut: Mlles Madeleine BRI * 
lé et Marielle LEMAY; en bas. de gauche à droite: Mlles Simone ROY, Corinne 
POI LIN, Régina MARQUIS.— (Photo Paul Gagné.)

LES SCOUTS 
FONT PREUVE 

D’INITIATIVE
Un bon nombre de jeunes 

gens sont revenus du camp, 
plus aguerris pour la vie.— 
Visite de Mgr l’Evéque.
Le? camps des Scouts Catholi­

ques du diocèse de Sherbrooke sont 
maintenant fermes et, en attendant 
la reprise de leurs activités a l au- 
tomne. les Scouts prendront part 
a plusieurs manifestations au cours 
de la célébration du centenaire de 
notre vrille

Le principal camp des Scouts, 
ceux des 1er et 2e troupe de la 
paroise St-Michel, situé sur le 
terrain de M 1 abbe Emile Oervau. 
chancelier de 1 évêché, sur les bords 
du Petit Lac Magog, a fermé ses 
portes samedi alors que 64 Scouts 
sont revenu» au foyer apres avoir 
passé trois semaines au camp, du 5 
au 24 Juillet. La troupe de 1 Imma­
culée Conception qui avau campé 
sur la ferme de M le chanoine Ar­
sène Goyette. a Rock Forest, était 
revenue du camp la semaine pré­
cédente avec son personnel de 32. 
Quant aux Scouts* de Lac Megan- 
tic. ils ont campe cette année a 
Piopolis.

La scoute-maîtrise qui a’ait la 
direction du camp du Petit Lac Ma­
gog se composait du chef de trou­
pe Gérard Cambron. de M 1 abbé 
Origene Vel aumônier, et des deux 
assistants Wilfrid Côté et Walter 
Alexander.

Visite de Son Excellence
Pendant leur séjour au camp, les 

Scouts de la Cathédrale ont reçu 
la visite de plusieurs personnages 
qui passaient quelques heures avec 
eux et leur ont adressé la parole 
A deux reprises, les jeunes ont reçu 
la mite de Son Excellence Monsei­
gneur A -O Gajmon A chacune de 
ses visites, le vénérable évêque de 
Sherbrooke a béni les Scouts et 
donné la main a chacun. L'hono- 
rabîs juge Air.édée Monet de Mont­
réal. est aussi au nombre des visi­
teurs de marque chez les Scouts 
cet été Le juge Monet qui se trou-

TA suivre en page 4

Les mines offrent un 
bel avenir aux jeunes 

Canadiens-français
M. Alfred Paradis signale les lltlfinr I TlfllT fl U 

progrès merveilleux de cet- 11^ y I I A I 111|V| ||I- 
te industrie dans notre lllf ll/lllUll UL 
province.

UNE LOI NEFASTE

SUSPECTS DANS LE 
MEURTRE DE COTE

La Saint-Jean-Baptiste 
participera au défilé 

de dimanche prochain
A une asôembiee de la Société St- . 

Jean-Baptiste tenue hier soir, le! 
Dr Valmore Olivier, président, ainsi i 
que le professeur J -D. Dufour, pré- | 
sident sortant de charge, ont éU • 
choisis comme délégués pour repré- j 
senter la Société St-Jean-Baptiste j 
parmi les invités d'honneur à la 1 
messe en plein air de dimanche 
prochain à lamphithéâtre du cen­
tenaire.

La Société demande a tous ses 
membres à* b:»n vouloir se joindr*

a elle dans le defùé qui précédera 
la messe et qui escortera Son Emi­
nence > Cardinal Villeneuve et les 
dignitaires ecclésiastiques, de la 
Cathédrale aux terrains de 1 Expo­
sition Tous ceux qui possèdent 
l'habit de cérémonie sont priés de 
1? porter ainsi que le huit reflets 

La Société St-Jean-Baptiste in­
vite egalement à marcher dans les 
rangs de la société tous les homme* 
et ’eune pen.* qui n appartiennent 
(A suivre en page 9 — 1ère roi.)

MONTREAL 28. — Deux suspects, 
dont l'identité na pas été dévoilée 
sont présentement recherchés à 1a 
Mute du meurtre de Hyacinthe Cô­
té. riche propriétaire trouvé assas­
siné samedi dernier dans un fossé, 
dans la paroisse de Saint-Laurent.

Me Philippe Aubé chef de la po­
lice provinciale, a ahmia que de 
lourdes présomptions pèsent sur 
deux individus, “mais ni l’un ni 
l'autre n est gardé à vue par la po­
lice". a-t-il ajouté R est d avis que 
le crime avait été prémédité, mais 
que > vol en reste le principal mo­
tif Plus de deux personnes ont 
peut-être participé au meutre. mais 
il n'y en a que deux pour le mo­
ment qui sont soupçonnées L'un 
des suspects recherchés aurait dis­
paru depuis Jeudi soir, vers l’heure 
où le crime aurait été commis.

Le détective Hilaire Beauregard. 1 
charge de mener l’enquête sur le 
meurtre du vieillard, s'est rendu 
hier à Saint-Hyacinthe d ou la vic­
time était originaire et. il est ren- . 
tre tard hier soir a Montréal Me 
Aubé a déclaré quelque temps apres 
que le détective Beauregard avait 
obtenu de précieux renseignements à 
Saint-Hyacinthe mais que ses re­
cherches à cet endroit ne. pouvaient 
pas clore son enquête.

MORT D UNE
RELIGIEUSE DE 
LA CONGREGATION

MONTREAL 2S La F S Mar- 
the du Sacré-Cœur, de la congréga­
tion Notre-Dame est décédée a la 
maison-mère de la congregation a 
Montréal Soeur Marthe du Sacre- 
Coeur entrée dans la congregation 
il y a dix arts s appelait Marthe Sau­
cier et était, la fille de M Paul Sau­
cier décédé et de Mme Blanche Ro- 
dler-Saucier Elle avait prononcé ses 
voeux perpétuels il y a deux ans.

“Je crois que le champ minier 
de la province de Quebec deviendra 
l'un des plus importants du mon­
de; il y a la un bel avenir et Je 

I conseille fortement aux jeunes Ca­
nadiens français d étudier les ques­
tions minières ' déclarait hier a un 
nouvelliste de la “Tribune ' M Àl- 

; fred Paradis, président de la Com- 
mivvon minière de la Chambre de 
Commerce de Montreal, ex-prési­
dent de 1 Association des Chambres 
de Commerce des Cantons de l’Est, 
président de la Sullivan Gold Mi­
nes". directeur de 1”Asbestos Cor­
poration de “Champlain OU’’ et 
de plusieurs autres sociétés M Pa- 

j radis, qui passe 1 été a Arthabaska 
et au lao Nicolet, était hier en no- 

: tre ville et U accordait a notre re­
présentant une interviou de quel­
ques instants à l’issue du lunch heb- 

! domadaire du club Rotary.
M Paradis nous du tout d abord 

quelques mots sur le Centenaire.
Vos préparatifs sont très bien, 

fait-il. et je suis convaincu que vas 
fêtes remporteront un éclatant 
succès Je suis d'avis, cependant, 

i que I on devrait faire encore plus de 
publicité a Montréal ’.

M Paradis résume ensuite en ti­
ne seule phrase les impressions 

1 Qu'il a recueillies au cours de la 
récente tournée qu'il organisait 
dans la région de Rouyn “Je crois 
que le champ minier de la provin­
ce de Québec deviendra Tun ries 
Plus importants du monde * Les 
perspectives, dit-il, sont particuliè­
rement encourageantes dans la pro­
duction aurifère

(A suivre en page 9,—8e col.)

INVITATIONS POUR 
LE CENTENAIRE

Le maire Emile Rioux a lancé ce 
matin dt*?. invitation? spéciale? pour 
quatre des principaux événements 
des fêtes du centenaire. le "Salut 
a Gilbert Hyatt” samedi après-mi­
di, le feu d’artifice samedi soir, la 
messe en plein air dimanche et 
"l’hommage des villes-soeurs” le 14 
août.

Ces invitations spéciales ont été 
adressées aux ministres et députés 
des Cantons de l'Est avec leurs é- 
pouses, ainsi qu’aux maires et mai­
resse* des villes et principaux vil­
lages de la region. Aux feux d'ar­
tifice. ces invités occuperont les 
estrade? du parc de balîe-au- camp, 
endroit d’où les pièces pyrotechni­
que seront lamee«.

Le maire a ann ncé aussi que la 
(ente des billets pour les pageants 
historiques sur les terains de l’Ex­
position est commencée d’aujour­
d’hui. On pourra se procurer ces 
billets aux bureaux de l’Hôtel de 
Ville.

VICTIME DE 
L’AUTOMOBILE A 

DRUMMOND VILLE
DRUMMOND VILLE. 2H — En Ira 

versant une rue .un garçonnet de 
six ans enfant de m Jean Lecler., 
de St-Germain. a été grièvement 
blessé par une automobile. Son état 
est critique.

Annoncez dans la Tribune.

OPTOMETRISTE-OPTICIEN 
S. Brault, Gérant 

Autrefois de I Hôpital Mr-Jeann« 
d’Arr. Montréal

5îb Wellington-N. Tél: 3462

MM. G. D Wadsworth et Léo­
pold Chevalier, au nom de 
la Chambre de Commerce, 
parle de nos taux dVIectri- 
cité.

MM Léopold Chevalier et G -D. 
Wadsworth, au nom de ;a Chamtre 
de Commerce, ont rite hier soir au 
poste CHLT un certain nombre de 

j statistique* qui permettent de se ren- 
! dre compte de l’importansce de no­
tre ville au point de vue industriel 
et ils ont énuméré divers facteurs, 
tels que l* taux de l'électricité et le 
taux de l’assurance-feu, susceptibles 
d'attirer de nouvelles entreprises 
dans nos murs.

Us rappelèrent que si Sherbrooke 
ne possédait qu environ une douzai­
ne d'industries au début du siècle.

1 elle en compte maintenant 42 Grâ­
ce à l'excellente coopération qui exis­
te entre les autorités munieipa.oi, et 
La Chambre de Commerce, dirent- 
ils. Sherbrooke continue ri attirer de 
nouvelles industries 

De récentes statistiques révèlent 
que l’industrie sherbrookoise seule­
ment, sans inclure les entreprise» 
commerciales, les bureaux, les ma­
gasins. etc emploie 5.912 per.>onnes.

Le» salaires hebdomadaires payés à 
ces personnes se totalisent a $114 - 
M7 et il faut observer que cette som­
me n embrasse que 24 des principa­
les industries situées s Sherbrooke. 
SI I on ajoute les salaires payés cha­
que semaine dans les 18 autres in­
dustries et dans les maisons de com­
merce. on se rend compte de l'im­
portance de la prospérité industriel­
le dans une ville

(A suivre en page 9,—Te col.’,

"SEND-OFF" AU 
REV, W, S, LEMON

A 1 occasion de son depart pour 
West Shefford où il exercera dé­
sormais son ministère, le révérend 
W -S Lennon pasteur de la Tri­
nity United Church de Sherbrooke, 
a reçu hier soir à Wesley Hall de 
riches rod eaux de la part d^s mem­
bres de cette congrégation.

M C.-B Howard députe de Sher­
brooke aux Communes s'est fait 
I inferprete des personnes présentes 
pour remercier le Rev. Lennon et 
on épouse d 1 travail accompli pen­

dant leur séjour à Sherbrooke M. 
Howard n pre.^nté au Dr Lennon 
un fauteuil et a son épouse, une 
lampe de table Lassociation des 
dames a aussi présenté a Mme Len­
non un tabouret.

Au cours de la soirée le profes­
seur R Havarri a dirige La parMe 
musicale que M Norman Tracy ac­
compagnait. au piano Mlle Th^lma 
Crawford a exécuté plurieurs ehants 
nver accompagnement par Mlle 
Bertha Allen. De. rafraîchisse­
ments furent .servis par Mme G. 
Emerson et autres 

I/’ Dr W’ -S Lennon arriva â 
Sherbrooke de Kingston Ontario, 
il y a treize ans et son successeur 
?era nommé au debut du mois pro­
chain.

Samedi
La Tribune publiera 

son edition du Centenai­
re.—Toute copie ou an­
nonce à paraitre dans 
cette edition devra nous 
parvenir avant 5 heures, 
vendredi apres midi, 30 
juillet.
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Feuille d érable e< Union lack l’un de* periarles grandioM* de feui 
d artifice r«mme on pourra en voir samedi a lou*#rture de* fête* 
du Certenaire.

T/cs (rji\ d artifice*, d une splendeur ?an? égale, illumineront le firmament 
‘amedi *mr à l'ouverture des fe>* du centenaire de Sherbiooke. La 
vignette ci-drv%us fait voir le déploiement d* I une de* piece* pyro­
techniques au programme.

Reproduction de l une de* Miperhe* piece* prrotechmque* qui illumine­
ront le firmament de Sherbroowe lors des frti* d artifice d* samedi 
soir.

L une des scenes de feux d' s de samedi soir, repre -ntant la
rhrvsantheme du pageant une magnifique piece pvrMechni^ue
répandant de splendides chrys ntheme* d argent qu» laissent
tnrrb-r 'ers I- • »i une cu.e a»ondan*e de prlales.
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Fond** en 1910.

Pour torn acrriee*. 
Téléphonés: 911.

On peut dire que, d’un bout à l’autre 
de* Etats-Uni», existent une vive horreur 
des doctrines et des usages du fascisme 
, omme du nazisme, en môme temps qu’urfÊ 

' juste sympathie pour les pays, grands ou 
J. me Marquette petits, qui. fidèlement, cherchent à préser- 

sherbrooàr ver les institutions parlementaires et À main­
tenir leurs lois, la liberté et la paix”.

iamimstrateur .
Rédacteur en cher. 
^hef de l'information

Lionel VACIION 
I oui'-rh:Lpp* ROHIIMM S 
Airrelr G O TF. R

Services de nouvelles .
La Pre^^e CAnAdiennr. Ia Pre^e \m*t\*e, lE.-L.» 
L Arenre Reuters et I Afenre Havas Europe

Feuilles Volantes

Représentants :
J -B. Rathbone. Montréal. Toronto — Burke Kuiper 

& Mahonrv New Tork Chlrafo Atlanta Dalla*.

MERCREDï. 2« JUUÏ ET IW.

Saines doctrines politiques

On ne nt pa* romme on veut maia comme on peut 
• • •

f>n donne trop de ftac à retordre au eontrtbuAble 
• • •

L trnoranre est pour elle-meme on faveur de la
%'ience occulte

Il arme au pl'fe beau coq du village d'avoir la 
rrete haose.

o « «
Il n v a qu au bridge que rertamea gens ne sont pa*

vulnerable^
Il est de plus en plus admis que l'expé­

rience Aberhart. en Alberta, est une failli- A U njrueur une foule peut dîner de belle* ph»*a 
te totale. Ceux qui s’y intéressent encore *e* man le «mr venu, elle en a soupé

• • •

atjen opendant que le< plu.' raisonnables No« riaiieur* trouveront a sherbrooke une vine Wen
de.- anciens partisans du Crédit Social ac- illuminée et de* gens éclair*

Sou* ffoa in 'IC. le OU le, leCon» de rho*e-,
Par exemple, la —i m*m éemiêm I- if— ê* muMbm

force de ’a doctrine libérale, en politiq U Umi ém P** rassurer tm pessimistev
n • . omn * 11 fa,,, ^ ^ n****-

cette doctrine l’on revient de plus en plus.
Les libéraux canadien» ne sont ni socia­

listes ni communistes. S’ils prônent des ré­
formes. c’est précisément pour empêcher le 
triomphe du socialisme ou du communisme.
Il y a des réformes qui s’imposent aujour­
d’hui. C’est l’opinion des sociologues les 
plus sérieux et de tous ceux qui s’inquiètent 
du sort du monde et de la civilisation, mais 
il ne s’agit pas de bouleverser l’ordre éta­
bli, ni de supprimer le capitalisme.

Tout notre système social et économique 
est à l’épreuve. Mais ne voit-on pas qu’il 
résiste? On ne saurait nier que ce système 
reste l’armature du monde et la raison du

Quand vous etc, tente de vnu» plaindre de quel­
que, epreuve* qui voua Arrivent» penser au )mimali*te 
qui le, reçoit par paqueto.

trista v

L’opinion des autres

L’agriculture, industrie essentielle
Il eat réconfortant de suivre le développement de 

industrie minière dans notre province, de même que 
progre- Au-dessus des effondrements et ’.industrialisation de plus en plus profitable Mais ce­
de? réputations ensevelies subsistent de ma- '* ne saurait 5 accomplir au détriment de ia*ncultu- 
gHifiques constructions, utiles et durables. ! re qui restr en definitive 1 industrie essentielle S'il 
que nous devons h un système éprouvé.

L’ordre actuel subsistera. I>a société s’en 
accommodera encore fort longtemps, pour­
vu, cependant, que .«’effectue un meilleur 
équilibré. C’est le vice apparent de la struc-

y a repli dan.* ce domaine on peut dire que c’eat la 
race qui recule.

T^e Canada — Montreal1.

Ou bien encore “pianoteux”
On du un violoniste, en parlant d un homme qui 

tur<=. ^ oilà ce que peut corriger incontinent du violon d'une façon classique; on dit violoneux 
la réforme libérale. Et le libéralisme politi- pour designer un homme qui ne joue pas pour l'art 
que canadien est coutumier de réformes mais plutôt pour faire danser, comme un violoniste

de campagne Dans ce cas-là. puisqu'on dit pianiste 
pour designer quelqu’un qui Joue le piano pour l’art 
pourquoi ne dirait-on pas pianeux” en parlant de 
quelqu'un qui ne fait que bûcher ' sur le piano'’

La .FuMice — Sanford Maine

puisqu’il tend au progrès dans l’ordre.

La gymnastique

Le tourisme
Durant la saison de tourisme de 1994 seue mil- 

ons d'Américains sont venus au Canada dans 4- 
000 000 d automobiles cette annee les renseignements 
fournis par les principaux postes de la frontière Indi­
quent déià un surcroît sensible de cette caravane de 
voyageurs La ville de Québec en ressent elle-m*- 
me . envahissement, maigre son éloignement de 90

Elle est utile, nécessaire, même indispen­
sable.

Qu’est-elle, sinon un exercice poussé?
Aussi ne saurait-elle être faite qu’en sui­
vant certaines directives.

Autrefois, on vous apprenait la gymnas­
tique un peu comme on dresse les animaux
pour la foire

De nos jours, la gymnastique consiste i mille* de* Etata-Uni* tant son carac*>re bien fran- 
essentiellement à développer, sans le défor- ^ îui garde son attrait magnétique 
mer, le ieu de* muscles, h assouplir les ar- ^ flot touristique nous arrive sana doute de la

•*' romorto out maplt )m Ira 
pora d entrée les plus acha.ande* du pays, à savoir 
Windsor For Erié et Niagara Falls Dans un seul 
mois il est entre 157 MT automobiles par le pœte de 
douane de Windsor, c'est un accroissement de 17 000 
ur 1 année dernière de ee nombre. 25 000 automobl- 
istea américains on* requis un permis de séjour au- 

Canada de so iours soit 4 000 de phi* que l'an dernier 
L’Evénement — Quebec

Lee Unités Sanitaires
Le Dr Deschênes qui organise le* Unité* Sanitaires 

dar. notre province s emploie actuellement à en dé­
montrer les avantages aux conseils municipaux du 
comté de Shefford Sa tâche n est paj: une sinécure 
M l'on considère que certains conseiller* de campa­
gne ne daignent pas même tenir la* rendez-vous fixés 
avec > Docteur. Peut-être craignent-ils d'être con­
vaincus par l'éloquence aussi simple que persua­
sive du Dr Deschêne*?

L'établissement d'une Unité dan* le conré de

corp».
Elle doit donc constituer un ensemble.

Il faut progresser en gymnastique comme 
on avance dans toutes les études que l’on 
fait, pas à pas. étapes par étapes.

A ce sujet, un collaborateur du Figaro 
écrit :

“En matière d^ gymnastique il faut par­
tir de zéro, procéder comme si la personne que 
l’on a à former n’avait ni muscles ni articu­
lations. ou plutôt comme si elle n’avait ja­
mais su s’en servir.

Que de gens marchent mal ou défectueu­
sement. ou sans grâce! Que de maladroits 
par inertie ou par manque d’éducation de tel 
ou tel muscle! Que de personnes ne sa­
vent pas respirer!

C’est lâ une des choses que connaissent 
■c médecins, me« tr^res, et dont 1rs moni- shefford signifierait le* service* réguliers d’un méde- 
tcurs de gymnastique commencent à s occu- rm. d’un Inspecteur sanitaire préposé a 1 Inspection 
rr‘ trè activement Evidemment, nous d** viande* du lait et d** autre* denrée* ainsi que 
respirons tous, puisque nous vivons. Mais ''eux de deux ou trois infirmière* suivant llmportan- 
donnons-nous le plein rendement k notre ca- re du travail à faire, l’ouverture de clinique* pour 
p i ' r p respiratoire ? Non, ou plutôt rare- ** mère* et les enfant*, .'examen périodique de* éco­
rnent. ‘lprs- ^ distribution de tracta et de fascicule* l'en-

C pft pn forgeant qu’on devient forgeron. v°l ^ scrum* caa depidemi* de typhoïde er autre 
Il faut apprendre â respirer maladie infectieuse de* conæii* sur le* soin* d'ur-

^*noa à donner aux b!*v-.«é* pte

Lxce lien tes re la tion s
etc

Ta Rem# d# Granbv)

Les Beaux Vers

L'anneau nuptial

Dans Paris-Soir, M. Winston Churchill 
traite des relations entre les Etats-Unis et i 
les deux grandes démocraties européennes : j 1 

“Rien dans la situation mondiale, dit-il. | 
ne paraît aussi important et n’autorise au­
tant d’espoir que les excellentes relations 
basées sur une compréhension réciproque!
;ui -;p ~nnî établies entre les Etats-Unis et ^fneur Dieu tout-puiaaant. bémaaei lannsau dor

le- deux démocraties de LEst : Crande-Rre-! ^ ^ nouveAU* ^ux dont 1 âmf ^ dont ^ 
tagnp et F'rancr. Régénéré* tadi* par l'eau fraîche et le tel.

S unissent à cette heure aux pied* de votre autel 
Je ne puD retrouver aucune période de ; Solide, il est d un pur métaï. il e«t pesant, 

l’histoire où la volonté d’entente entre les i n est massif, sans alliage et cependant 
deux grandes puissances de langue anglaise j d°ift le portera sans t en apercevoir 
ait été aussi accusée. Et cela, sans diploma r>u soir Jusqu’au matin et du matin au *oir 
üo ni négociations, mais presque naturelle- Tanl conforme à aa puissance inuma.
ment et spontanément, grâce à l’identité de cercle régulier dans le derme «imprime 
points de vue des deux peuples sur les pro- kSAn* l€ bleft5er n'‘ r frolN^r ^ la phalange.

------ mondiaux H*» l’Europ* et de l’Extrê- 1
Orient Sâni pfrdrf M fr>roê 0X1 vl Frâce agile

, , , .. i Prend la forme arrondie et maigrit et « effileI< p“f inexact de prétendre que cette bar- . , ^ ^, . Ain*, amour ^ipr.cur qu# ce symbole enfermemon)* = exprime Beulement r«r He Houces r,rommfnrrmrnt ^ ^ ^
platitude? *ur le? joies de la paix et le? i ^ w voue duJirr.^ le bénir à «>n tour 
horreur- de la guerre. Au contraire, elle se comm# l’or, solide et sans détour,
manifeste aux Etats-Unis par une approba- San* aiiug# et «an* mélange et ai léger.
lion marquée et raisonnée des institutions | qu# âme. sv trouvant mé:e# sans y aong#r.

gm et « • ers m d tne et rsii ant ntt
de la Erance. et par une antipathie égale Fr. ignorant d# qu*:* üm* en# #*t étreinte, 
ment marquee envers les tendances des pays ^
dictatoriaux. Tbomaa BRArV.

Lhrvrtiiju*

Est-on plus Heureux 
sans enfants?

Tribuiie libre

Plate d arçent n est pas mor­
telle. af firme le dicton Au mo­
ment ou les difficultés finan­
cières accaparent l actualité, le 
Journal officiel du 13 juin nous 
rappelle qu’il existe, pour les 
nations, des perils plus graves 
les statistiques du ministère de 
^Economie nationale nous ap­
prennent qu’en 1936 il y a eu, 
en France. 642.000 deces et seu­
lement 630.000 naissances, soit 
un déficit de 12,000 naissances 
La même annee. l’excédent des 
naissances s'élevait à 462.000 en 
Allemagne. 372.000 en Italie 

Ces chiffres se passent de 
commentaires

* * *
Presque tout le problème de 

'a famille tient en deux mots 
la mère, le foyer.

Entre les deux, la nature a 
établi un lien sacre le foyer 
sans la mère, c’est une ruine; 
niais la mere sans foyer, c'est 
une épave

Un des crimes de notre épo­
que. c’est d'avoir voulu briser ce 
lin

F*e Code civil mine a chaque 
qeneration. l’abri materiel de la 
famille, le divorce sape sa sta­
bilité morale les moeurs, enfin 
battent en breche le foyer pro­
fondément ébranlé par les loir.

Pendant que des foules de 
chômeurs grèvent lourdement 
no.i budgets, pendant que des 
masses de jeunes travailleurs — 
intellectuels ou manuels — se 
démoralisent dans l inaction. 6 
d 700.000 meres desertent leur 
foyer pour aller travailler au 
magasin a l'usine ou au bu­
reau.

Que faire des entants ’ .4 la
crèche 1 A la jardine * Sans 
doute, mais quand ces petits-là 
auront grandi, ils ne sauront 
pos ce que c’est qu'un foyer Le 
vieux mot si français ’’à la mai­
son’’ n éveillera dans leur âme 
aucun écho, et le sentiment de 
la n-Mternitc s’affaiblira dans 
ces coeurs de vingt ans S'af­

faiblira ’ fl s’affaiblit déjà '
U y à moins d’un mois, un 

grand quotidien de Paris pu­
bliait cette lettre d une jeune 
maman

"Un menage est plus heureux 
sans entant. J’ai un garçon de
quatre ans que j'adore (sic) 
mais jugez délicat en nais­
sant. élevage nu lait sec 5 tr. S0 
par jour pendant dix-huit mois. 
En janvier jgjs. broncho-pneu­
monie double 3.000 francs 

"Croyez-vous que nous ayons 
joui de notre jeunesse ? Que 
sans rc petit gars nous ne nous 
aimerions pas tout autant ? 
SI ' Car le plaisir de chérir 
un entant nous prive de tout ee 
qui est loisir” amusement, 
camping, etc "

L'auteur de cette lettre n'hé­
site pas à la signer et à donner 
son adresse tant le* sentiments 
qu elle cj-prim# lui paraissent 
naturels

Qu’on s'étonne apres cela, 
que le nombre des naissances 
diminue dans une génération 
qui ignore la lot divine, et qui 
préfère le camping au foyer 

Mais quel ordre social, que 
celui ou la conclusion sponta­
née de tant de Jeunes ménager 
c’est que "on est plus heureux 
sans entant

C'est à restaurer un ordre 
plus humain or. la famille puis- 

c* %* développer que 
s'attachera le deuxième Congrès 
international de la MAr* au
foyer

Trente-sept nations y seront 
représentées, même relies Al- 
'emagne Italie. Pologne où 
la population s'accroît rapide­
ment.

C’est qu’il ne s'agit pas seu- 
lement d'augmenter le nombre 
des consommateurs des produc­
teurs. des soldats . Sur ce plan 
utilitaire, un aménagement des 
allocations familiales — qui de. 
meure en. tout état de cause 
nécessaire -eratt peut-être suf­
fisant Si Von 1 eut former des 
hommes. Il faut d'abord prépa­
rer des meres : en faire, suiiyint 
l'objectif même que se projyose 
le Congres, des ‘ouvrière* de 
jnogrès humain”, et leur ren­
dre conscience que la mission 
pro* tdenfielle de la femme c’est 
d'être dans toute Vacccption 
du mot Vàme du foyer

J. Le Cour GRASÙMAlSOtf 
Le Frqarn
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ÉDITION-SOUVENIR 
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à l’occaBion du Centenaire de Sherbrooke.

plu* par jour san« aucun avantage
per-sonnel.

A iron avi*. U n y a aucune rai­
son valable de tenir le* magasina 
ouverta durant les Fêtes du Cente­
naire. au contraire

Le* viaiteur* qui viendront a 
Sherbrooice désireront miter la 
mie.

Ceux qui voudront acheter, pour­
ront aussi bien le faire durant le 
jour, aans que pour cela les em­
ployé* aient « «embêter tous lea 
vwrs du mois d’août, pendant que 
le reste de la population se réjoui­
ra

J ose espérer que la Ville verra , 
a fair# observer le réglement mu­
nicipal de la fermeture des r.i*ga- 
sitib. le soir, aussi bien et surtout j 
pendant le Centenaire qu'en d au- 1 
tre* temps et je compte sur le1 
>en* de Justice de* citoyen* de |
Sherbrooke pour qu'ils insistent sur ; 
1 observance de ce réglement quelle 
que soit, par ailleurs, la pre»**ion 
faite pour qu’il soit suspendu au 
cour* du mois d août.

Je vous remercie M le Rédacteur, 
d# votre bi#nveillante hospitalité.

UN COMMIS

Sou* rette rubrique nous 
reproduisons ici le* lettre* qu# 
non* recevons et qui traitent 
de sujets d interet public. Ce* 
expression* d’opinion n'engagent 
rependant en rien la responsabi­
lité de notre journal

Il «*t de rigueur que lauteur 
d un# lettre fasse connaître son 
nom et son adresse veritable* au 
rédacteur du journal sans quoi 
• envol n e*t pa» considéré.

L’ATELIER FERME .
(Suite de la page lOi |

loisible de refuser parce qu elles lui 
sont imposées par le patron ou par 
celui qui fait 1 offre du travail, c'est 
la subir une violence contre laquel­
le la justice proteste. Conséquem­
ment la liberté du travail n est pas 
un droit sans limite

Le Pere Ryan Justifie encore au 
point de vue moral, 1 atelier syndi­
cal ferme lorsqu il dit Pour au­
tant que 1 atelier umonm^te ferme 
est nécessaire comme moyen d avoir 
des conditions de travail raisonna­
bles, il n'est pas immoral, m contre 
.es non-unionistes, ni contre 1 em­
ployeur. Ni l’un ni l’autre, conti­
nue-t-U, n est prive de son droit, 
a entrer en rapports economiques 
et de «assurer la subsistance sui­
vant les conditions raisonnable* A- 
ior.s. il est raisonnable que le non- 
iniomste doive se conformer a la 
condition qui seule rend la justice 
possible a la masse de ses confrères 
ouvriers et il ne serait pas raison- 
n.ibie qu’il désirât travailler comme 
non-unioniste quand pareille ac­
tion tend à faire naître d'injustes 
circonstances pour tous ’. La con- 
elusion s'impose que si les circons- 
tances 1 exigent, le syndicat doit re- : 
courir au moyen de ! atelier ferme i 
pour mieux accomplir son devoir | 
envers les panons et reclamer d'eux 
l'observance de .ses droits. Ceux qui 
ne pratiquent pas notre religion ne 
trouveront aucune difficulté a sui­
vre no* .syndicats pour obtenir late-

‘T fermé car noua syndiquée, res­
pectons les convictions des indivi- 
du*. Le* non-catholiques peuvent ^
sans inconvénient de leur part a- 
dhérer notre mouvement afin de : 
bénéficier des avantage* qui leur 
seront octroyés avec leurs compa­
gnons de travail.
Moyen efficace

Apre* i exposé de ces principes, 
nous n# craignons pas de conclure 
que 1 atelier fermé, obtenu honnê­
tement, est le moyen le plus effi­
cace pour conserver notre foi a 
nous. Catholique* et faire contre­
poids aux organisations étrangères, 
pour obtenir des salaires raisonna­
bles, et des conditions de travail 
humaines et maintenir ainsi la 
paix sociale en assurant le respect 
de la justice sociale. Noua pourrions 
ajouter qu'il est souvent le seul 
moyen pour 1 obtention d une bon­
ne entente entre patron* et ou­
vrier*. car U met fin a la concur 
rence déloyale et injusta sur i 
main d oeuvre, règlements des heu 
res de travail ainsi que l’hygiène et 
1 apprentissage. Lateiier fermé dé­
veloppera en plus la conscience pro­
fessionnelle, gardera chez 1 ouvrier 
le sens des responsabilité* et aug­
mentera chez lui la légitime ambi­
tion de devenir une compétence 
dans son métier.

Noua réservons â M Alfred Char­
pentier président de la Confédéra­
tion des Travailleur* Catholique* 
du Canada de définir le rôle de 
: Etat au sujet de l'atelier fermé 
dan? une causerie qu'il prononcera 
s la Radio-FLat vendredi soir à 
7 45 hre* Noua invitons toute la 
population ouvrière à être au* é- 
coutes »

que M le chanoine J -C. McOee 
curé de St-Patrice. Mentionnons 
encore, parmi les amis de 1 oeuvre 
qui *e sont rendus au camp, le R 
P Cousineau, recteur de la maison 
St-Alphonse «on sait que ce sont 
les Redemptoriste qui ont fonde 
le scoutisme a Sherbrooke) MM 
le* abbés Ira Boura*sa. aumônier 
des Petites Soe irs de la Ste-Famil- 
le. Valérlen Bélanger, professeur au 
Grand Séminaire de Montreal. M 
J - A Poulin, commissaire diocésain. 
M# Paul Desruiaseaux. eommls&aive 
du bureau des directeur». Me Char­
les de L Migneault et MM O.-D. 
Paulhus. Antonio Bernier et Geor­
ges Belisle, directeurs de 1 oeuvre. 
Mme C. de L. Mifnault, commis­
saire diocésaine des Guides, etc. 
Ecole initiative

Le camp des Scouts est une veri­
table école d initiative et de dévoue­
ment comme ont pu le constater 
d ailleurs les parents de* enfants 
qui se rendaient le soir au camp 
pour l'heure des feux Au camp, 
chaque scout a une fonction a rem­
plir. un travail a exécuter, et il n'y 
a pas de place pour l'oisivete Le* 
enfants ont mén e des cours de 
technique scoute par lesquels il 
acquièrent toutes sortes de con­
naissances. notamment le secouris­
me sous toutes aea formes savoir 
nettoyer une plaie superficielle et 
expliquer pourquoi il faut le faire 
et connaître les soins a donner dar. 
les cas de brûlures, saignements de 
nez. contusion*, étourdissement, 
foulure*, piqûres. Aussi, comment 
utiliser un brancard et savoir pra­
tiquer la respiration artificielle 
Sous ce rapport, on nous faisait re­
marquer hier que sur M Scouts qui 
ont passe les trois semaines au 
camp, cinq au plu* ne savent pas 
nager, tous les autres l'ont appris 
là

Toutes sortes dépreuves atten­
dent les Scout* et non seulement 
ils traversent chacune de ces épreu­
ve*. mai* ils passent des examens; 
sur 1 astronomie, la façon de s'o­
rienter dans la forêt, ils fom aussi 
des exercices physiques. Hs doivent 
encore reconnaître, à ia feuille, a 
la silhouette ou a lécorce le* ar­
bre* qui les entourent. Ce.- épreu­
ve* portent encore sur 1* signalisa­
tion. le campisme. 1 économie, le 
chant, ia religion etc.

Cé*t la quatrième fois que les 
Scout* vont camper au Peut Lac 
Magog tandis que le camp de a 
paroisse de l'immaculée Conception 
fut inaugure cette annee

La Tribun# publiera, vers la fin du mou une voiumineuae edition-*ou vfn; rfcooSi cré» en fr*nde par* . £
rent ann*** Celt* edition ^ i abondamment illuMrt» o* r«-
produnions d anaiennee grav orêi e- phot<* Ua '

■ * '* 4 jjj*
pav> Vous ne pouvez mieux faire qu# leur adresser un numéro de cetta 
édition.

A titre d abonre vous negrrts natureiliOMDt c*h# ediuon-aouvenir 
«an* avoir à débourser un sou Vous pourrez obtenir de* exemplaires ad­
ditionnels au bureau de la Tribune au prix de 10 sous chacun

m vous la voulez, nous pourrons faire ncus-même là dressage et 1 en­
voi de numéro#-souvenir à ceux que vous vous indiquerez sur reception da 

îe ,raLs ^àff 6r '
(T# commodité, noua appendon ri-de*sous quelques coupon* que voua 
n'aurez qu'a remplir et à noua faire tenir avec le montant necessaire.
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le Rédarte ir 
La "Tribune",

Monsieur
Permet met-vous à un employé de 

magasin de venir protester contre 
un pmiet qui menace d# Je»er du 
discTédr sur les Fé*es du Centenai­
re ’

Plusieurs marchand* par.ent 
d ouvrir le* magasin* tou* les soir* 
au cour* du mot» d août n serait 
malheureux que ce projet *e réa­
lisât car en plu* de donner un ca­
ractère franchement mercantile k 
la celebration du Centenaire de 
Sherbrooke et de créer une mauvai­
se impression, chez les étrangers, 
sur le caractère de no* marchand* 
•ocaux il constituerait une criante 
injustice vis-à-vis le* employe* d* 
re* "«agasins qui seraient tenus de 
travailler quatre ou cinq heure* de

LES SCOUTS
FONT PREUVE...

«Suite de la page 3* 
ait en visite chez une connaiasan- 

ce de l’autre côté du lac. a visité 
tout le camp* et seat mêlé aux ac­
tivités de* Jeune* Monseigneur O 
7, Let^ndre p D curé de la Pa- 
•hédrale. a egalement fait ’une vi­
site au camp de* Scout*, de même

Non* vous offrons «ne Hat# g’

Autos Usagés
k PRIX SENSATIONNELS

Venez choisir le vôtre de* 
aujourd’hui!

Dodge, coach 1096 .... 1729.
Dodge Redan DA IP»......... 92<wv
Dodge aedan D2, 1936............   0650

MorissetLtée
Prix raisonnable* Condition» far lie» 
Kl rue Wrüinctnn-*. Té| Ml

C»
«u* *r*ffr. 4*! arr«r* il
cuir» ur dln»r «ur un 
élément d* 50 w»rt*

LFS nombreuse» réunions sociales de 
î automne et <ie l’hiver prennent beau­
coup de votre temps . et vous ne pouvez 

en jouir complètement si vous pensez tou­
jours à votre cuisine ... si vous vous préoc­
cupez toujours du repas a cuire.

Ce poêle met fin à tous ces ennuis . t , 
c est îe seul poêle doublement automatique. 
Un régulateur commande automatiquement 
!e* trois cuissons recommandée* par les 
autorités: La cuisson en vas# clos, le procédé 
à deux températures et celui de la chaleur 
soutenue L* repas est toujours cui* à point 
• • sans surveillance!

Entrez admirer le beau meuble que fait le 
poêle Westinghouse et les améhorationj qui 
îe rendent si pratique et si utile.

POELES Doublement-automatiques

Westinghouse
EN VENTE AUX MAGASINS DE

SOUTHERN CANADA POWER CO, LTD
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I CHRONIQUE SOCIALE ! Petit carnet
J

—M et Mme Maurice Finaud. 
. ûutremom. leur nia Guy. et leur 
.i€, Li^e. pa^^ent des vacances d u- 

.e quinzaine a Sherbrooke, lea invi 
rs de M et Mme Fred Géilnaa, ci 

rue Murray
ne

M. et Mme J A Robraille, de 
rue du Conseil, ont visite des a- 

. a Warwick en fin de .semaine.

w ^ w —Le Salon de BEAUTE DU-
-M ei Mme Ludovic L*n«.oL, cHEbüE e^t maintenant déménagé

* * 33 Belvedere-dud. en face du ma-
Windsor MlU e» WottonviUe en fm nege du 54 t>i. iggAF Mme R

e se ma. ne , QCR.diieu proprietaire. 123-6

—Mlle Fernande Vincent, de la 
ru# Clemenceau est de retour d in 
voyage d’une dizaine de jours a 
Quebe. Sainte-Anne de Beaupré et 
Trois-Rivieres

—Mme 01i\a Turcotte, de Mont­
rai. Mme Laura Bolton, de Camb­
ridge, Mass. M et Mme TelesphOie 
B.aia, M et Mme Euclide Benoit, 
Mme Charest. M et Mme Emile 
Saint-Pier r< Mlle Cecile Biais. 
Mme E^nel* Bcnor Mn.e Arthur 
Jean Mme Aurele Brûlotte Mlle 
R.ta Benoit MM Arcade et Gérard 
Benoit. Georg . * Fa b; et Philippe 
Uhibeault. tous de Sherbrooke, ont 

le.> hôtes de M et Mme Télés- 
phore Boucher, de Lennoxville.

M Clément Krnait\ de .a rue 
Meibourne, est de retour d une pro­
menade d’une dizaine de joura a 
Bromptonville. l'Invité de M Mar­
cel Côte.

- Mlle Vivian Allard a visité sa 
! mere, Mme W Allard, de Coati- 
1 cook, en ün de semaine.

—Mme J, p. Girard et Mlle Irène 
| Girard, de la me Brooks ^ont de 

retour d un voyage a Toronto et 
Callander. Ont., et Montréal.

BENS BEAUTY SHOP. — Si 
voua voulez a\oir une jolie coiffure 
et paraître a votre avantage pour 
.#» centenaire rendez-voua chez 
Ben’s Beauty Shop Tout genre 
d ondulation a la mode Chambre 
20 98 Wellington Nord Tél; 2807

123-5

MARIAGE RIOUX-GOSSELIN

—M et Mme Mathias Lemieux, 
de la rue Murray, et leurs enfants 
ont passe la fin de semaine a
Saint-Malo d'Auckland mj IL? ont
vLsitè des parents et amis.

—Mme Edmond Luasier est a 
1 Hôpital Sain»-Vincent de Paul, 
sous traitement.

-M.de Berthe Bouchard, de la rue 
Sanborn, était de passage chez ses
parents. M et Mme Arthur Bou­
chard a Coaticook, en fin de se­
maine.

—M et Mme J A Laverdiere de 
.a rue Goodb .* le *r jeune fille* 
Roeett». ont été les hôtes du doc­
teur et Mme J. A Thibault à leur 
maiaon déte aux Trois-Lacs en fin 
de semaine

—M et Mme Arthur Huot. de 
Springfield. Ma.^ . leur fille. Ada. 
et leur fils. Arthur, sont en visite 
chez Mme Jean Huot. de la me
Pee!

—M et Mme Paul Gênais et M. 
Hofar* Gervais, de Détroit, Mich.. 
ont été les hôtes de M. e’ Mme Wil­
de Langlois, de la me Goodhue.

—Mlle Alpheda Lapointe du 
Parthenon était de passage a 
Montreal en tin de semaine.

—Mme Edmond Aubin et M et 
Mme Wilde Langlois de U rue 
Goodhue, ont visité des parente et 
anus a Windsor Mills «et Wotton- i 
ville

—Mlle Fioreue Perreault de Len- j 
noxvüie était de pa.vage a Drum- ; 
mondville en fin de semaine, l'in- ! 
vitée de Mlle Berthe Williams

—M et Mme E. Perreault de 
Springfield, Vt . et leurs enfants ont ; 
visité Mme A Perreault, a Lennox- ' 
ville, cette semaine.

—Mme Joseph Dechène. de La 
Tuque, fait un séjour d’un mois a 
Sherbrooke, l'invitée de Mmes Wil- 
brod Bibeau, Charles L’Heureux et 
Joseph Chabot

—Mlie Colette Rousseau. de la me j 
King-est, passe des vocance.s d une ! 
quinzaine a Laurlerville et Garthby 
chez les amies.

—M Renaid Saint-François et i 
Mlles Pauline et Léontine La vigne 
rie Lawrence ville, ont visité des pa­
rents a Sherbrooke cette semaine ^

—M. iabbe Armand Gauthier de 
Sawyemlle. était de p^^aage a 
Sherbrooke oette semaine.

—M Jean-René Lemie'ux. de la 
me Murray, passe quelques semai­
nes à Saint-Malo d Auckland, l’in­
vité de M et M5ne David Langlois 
B visitera aussi de nombreux amis

—M et Mme J A Lêclair. Mlle 
fl La fleur. M. M. LaCeur et Mlle 
Agathe Leclair ont été les hôtes de 
M et. Mme Emillen Houle au Lac 
Noir, samedi

—M et Mme j a. Tardif de la 
2e avenue, et leurs enfante ainsi 
que M Laurent Tardif étaient de 
passage a Roxv>n Pond cette se­
maine les hôtes de M et Mme For- 
tunat Caver

—Le docteur Leopold Ramsay,
1 hôpital Victoria, était de passage ; 
en fin rie üanaini cnez te» parenté.1
M et Mme Ovide Ram.' a v de la rue
Aberdeen.

—M et Mme Henri Lepage de 
A me Broo^r» font un bref -*jour 
a Montréal

LES “KELLOGG’S" 
SONT SI 

COMMODES!

“Ma cuisine n’est pas sens 
dessus dessous quand je sers 
des Kellogg’s! Plus de casse­
roles à récurer! De larrèmeou 
du lait ... et le tour est joué.M

Croquante, appétissante, déli­
cieux, prêta À servir en tout 
temps . . . tout le monde raffole 
des Kellogg ?

Achat avantageux entre loue, 
on les trouve rhea tous les 
épiciers Préparée à Tandon, et 
garantis, par U
O K.Uoep gj; H

CORN |
NLAKES

/(f&ypb CORN FLAKES
Fabrication soigner • Empaque­

tage savant • Et quel Goût !

p-tCZEMA

vv -,
GraUilt. dartrr» ma» rtr barba, 

«fsmanrrai^n* rte.
VITE EMPLOVEZ

—Mlle Jeannette Gauthier, de 
Chicoutimi, esi l’invitée d* .sa soeur 

| et de son beau-frère. M. et Mme J 
! E. Hébert.

—M et Mme Hector Perreault, do 
Fasr* •• t tn promenade chez 
Mme A Perreau]* rie Lcnnox- i'

M et Ml
MM Wilfrid Sullivan et Philippe 
Frechette ont visité des parente et 
amis a Saint-Georges de Windsor 
en fin de semaine

—M. et Mme Arthur M Ed­
wards. de la rue Duff crin, et Mlle 
A. C. Edwards -ont do pa -âge a 
Quebec a l'occasion de l’arrivée de 
M. et Mme J. Keith Edwards d un 
voyage de six semaines en Euroj • 
a bord de T'Empresse of Britain”.

—A Acton-Vale a été ce.ebre le 
mariage de Mlle E\ dyne Loignon, 
autrefois de Thetford Mine? avec 
M Geo. Haineault, de Montreal.

Le mardi 3 août aura lieu, de 
quatre à sept heures, une fête 
champêtre au profit de la Villa rii 
Servantes du Saint-Sacrement sur 
.a terrasse de leur maison de .a ne 
Dufferm. Les dames et demoiselle,', 
qui y assisteront sont invitées a 
porter le costume du Centenaire 
Si la température neat pas favora­
ble. la fête sera remise au lende-1 
main, i août

—Mile Ma> Morrissey de la rue 
Wellington-sud. est de retour d’un 
voyage d une cemaine à Quebec, 
Sainte-Anne de Beaupré et Gran- 
bv Elle était accompagnée de son 
pere. M. Edouard Morrissey de 
Mme Vve Raymond Giroux et de 
Mme Henri Cormier tous de South 
Durham

—Mme Emile Oendron. M Hrr- 
menégilde Oendron, M. Alexandre j
Gosselin. M Stanislas Gosselin et | 
Mlle Lise Gosselin, tous de Snr - i 
brooke M 1 abbe Stanislas Gosselin 
et Mme Pierre Gosselin de Windsor 
Mills. M. et Mme Henri Gosselin, 
Mme Louis Lavigné Mlle Margue­
rite Lavigne et Mlle Jacqueline 
Gosselin, tous de Lawrencevllle. se 
sont rendus A Springfield. Vt. a 
1 occasion des funérailles de M 
Joseph Gosselin

Un conseil par jour
Mettez un peu de «cl dans a 

graisse pendant la friture, et elle 
ne sautera pas partout sur le poêle

Recettes
FEVES EN GOUSSES AU BEUR­

RE DE CITRON 
1 boite de fèves No 2 
Jus de 1-2 citron 
3 e. a * de beurre 
Sel_et poivre
Faites chauffer les feves suivant 

les directions generaies qui ont dé­
jà été données, faites fondre le 
beurre, ajoutez du sel et du poivre 
et remuez trè? lentement en ajou­
tant le jus de citron; versez par­
dessus les fèves juste avant de ser­
vir.
FEVES EN GOUSSES A LA SAUCE 

AUX TOMATES
Versez le jus dune boite da fe- 

v«s No 2. ajoutez à ce jus une tasse 
de jus de tomate et faites bouillir 
jusqu’à ce qui! ne reste qu’une tas­
se Faites fondre 2 c. a a. de beurre. 
Ajoutez 2 c a s. de farine Ajoutez 
lentement le liquide chaud en re­
muant jusqu’à ce que la sauce soit 
bien liee. Assaisonnez de sel et de 
poivre. Arrangez une couche de fe- 
ves dans une casserole Ajoutez une 
couche de sauce. Répétez. Recouvrez 
de pain émietté beurré. Faites bien 
> hauffer et servez immédiatement. 
Suffisamment pour quatre.

PAIN DE FEVES 
1 boite de fèves No 3 cuites au 

four
1 tasse de pain emietté
2 c a s. de catsup de tomate 
! oeuf 'légèrement battu»
1-4 ta.^e de noix de Grenoble

roulées
1 c à t. de sel. un peu de poivre 
Ecrasez les fèves, ajoutez les au­

tres ingrédients dans Tordre indi­
qué Moulez en un pain et faites 
cuire dans une tôle beurrée 30 minu­
tes Servez chaud aver de la sauce 
aux tomates ou tranchez après re­
froidissement.

SALADE AUX FEVES 
1 hope de fèr*K No 2 cuites au 

four.
! tasse de céleri haché |
1 c. a t d'oignon haché 
Servez sur la laitue avec la sau­

ce des Mille Iles «Thousand Lsiand
dressing ».

SAINT- * ; F

y"
*

mÊ&È

t V
Ihk

k * tL

â

i ,,

W
fj*

’-T

K

i- ^

Wm,

"Je suis devenue-- - u
excellente

cuisinière avec mon McCLARY”
Les femmes deviennent vite excellentes cuisinières lors­
qu’elles font usage de ce Poêle Electrique Mc( larv. A 
toutes les commodités modernes et avantages au point de 
vue économie, il joint une incomparable beauté. Fini 
email-porcclaine à [ épreuve des taches, ivoire ou blanc 
avec éclatante garniture noire. Le dessus du poêle affec­
té à la cuisson est ingénieusement combiné avec une table 
de travail. Quant au four McClary — dont la chaleur 
est réglée automatiquement — il est justement réputé 
dans tout le pays.

Mme Edmond RIOl'X (Jeannette Gosselin) dont le mariage a été célébré récemment en 
l'église de rimmaculee-( onception.

ST-ISIDORE. — M et Mme Phi- 
! lippe Martineau, de Lawrence. 
Mas? «ont venus en voyage de no- 
c» chez leur frere et belle-sœur. 
M. o‘ Mme Alfred Martineau.

Mme Gedéon ValJee et ses deux 
filles. Mélinie et Eve-Reme, de 
Lewiston, Mf ont visité des amis.

M et Mme Charles Cormier et 
Mlle Paulette Taquin, de Bidde- 
forri. Me. «ont venus visiter la 
famille de Mme H. Gendron.

Mme Philippe Martineau et ses 
enfants Claude et Lucette, sont re­
tournas h St-Gedéon apr^s une pro­
menade de trois semaines, chei sa 
mère. Mme H. Gendron.

•

dette) a revêtu le St-Habit de re- 
cieu^e. dans la communauté des 

F illes de la Charité du S. C., a 
Sherbrooke. A cette occasion, son 
pere et sa mère, M. et Mme Al­
phonse Perron, ainsi que ses 
sieurs. Eva et Laura, ont assisté a 
ia ceremonie religieuse et ont pas- 
è la journée avec elle.

M «t Mmt J -B.-A. Plamon- 
rion, Mme Hermina Gendron. M. et 
Mme Emrr Martel, de Sawryervil- 
le, ont assiste au service de Mme 

\ gn< x ror 7 T'a 
mondon. Elle était notre vice-prc- 
«idente du cercle des Fermières, 
Avant son mariage il y a deux ans

FETE-SURPRISE 
A ROCK FOREST

ROCK FOREST 2$ A Rock- 
Forest, a .a résidence rie M Char­
les Longpre. un groupe rie parente 
ei. d amis se sont réunis pour fét^r 
le 45ième anniversaire de naissance 
de Mme Charles Longpre

Une adresse fut lue par sa mere, 
Mlle Gisèle Longpre Un magnifi­
que service de vaisselle fut présen­
tée a l'héroïne qui quoique visible­
ment émue remercia aimablement la 
foule

Pennant la .soirée, il y eut chant, 
musique et divers amusements; un 
délicieux goûter ainsi que ries ra­
fraîchissements furent servis 

Parmi les invites on remarquait. 
Théroine de \h fete Mme Charte- 
Longpre, son epoux M Longpre so.i 
pere et sa mere. M et Mme Weiiie 
Gauthier. yTM e» Mrr~s Alexandre

Tour le centenaire

Bonne Habitude
“J’ai pria l'habitude de garder 

dans ma sacoche Faradol pour le 
soulagement du mal de tête ou de 
toute autre douleur. Il est plus 
actif et efficace qu’aucun autre 
-emède de même nature.” 35 centa.
P A R A D O L

du DR CHASE

-y

et Wellie Gautliier. filj. Mme Ovi- 
a Beaudette. MM Chester et Irènec 

Longpré, MM et Mmes D Lfdou -. 
W Richard et H Martin. MM. H 
. long "a u, G Bélanger, de Kater ale. 
R Ouellette. MM et Mmes A Loni- 
•i? F Lagacé. A Berard, Mies J 
Beaudette et A. Sabourin de Ma- 
: og R Gaudreau. de Katevale MM 
et Mmes O Martel. A Ouellette e? 
A Mongeau. MM A Longpré fi 
Beaudette et L Mongeau MM et 
Mmes A. L^apointe R Longpre et O 
Lemire. Mlles M Ouellette A Ber­
geron r Ro.->e Dube. Mme F Long­
pre. MM Laurent et Andre Ouellet­
te A Bachand. Mlles N. Beaude te. 
A Gauthier et O Longpre MM G. 
Bourque. Olivier et Ju.ien Martin 
Mlles F Berard S Martin et M - A 
Richard MM G Belanger. C Ne - 
vratil et R Lemire. Mlle L Richard. 
Cécile et Gabrielle Lagacé. MM G 
Lagacé G Ledoux et P Gauthier 
Mlles Cécile et Oiseie Longpré J 
Gauthier MM et Mmes H Mon­
geau et A Lagacé MM E Lagacé. 
L Mongeau et L Gaudreau Mllo 
J Beaudette F Bachand et A Ba- 
zinet MM D Martin R Bélanger 
et P. Lefebvre Mlles S PPr ik«e l. 
Flcurv et C Martin. MM I Ror’eau 
F Bélanger et P Bazinet M! r- Dia­
na Georgette et A’déa Longp.r MM 
O Gauthier. O Langlois et C Ouel­
lette Mlles G Longpré Jeannine e» 
Huguerte Gauthier MM Emilien. 
R-olland et I>as Longpié Miies Ri­
te et Doris Longpre MM Maurice. 
Normand et Gerard Gauthier. Denis 
et Alphée Longpre Denis Gauthier 
Roger Bérarri M C Bachand 

—Mlle Rose Turgeon M Paul Chi- 
roine de Montreal, ont passé quel­
ques ‘ours chez Mme Wf Tu r geo»

—Mlles Alexandrine Laura et 
Blanche Turgeon ainsi que Mm» J 
Baron de North Ha'lev sont aile-: 
aux Etats-Unis

REUNION DE PARENTS 
A ST-ISIDORE

Spécial a la Tribune »
ST-ISIDORE D AUCKLAND. 2* 

A ia demeure de Mme Hermina 
Gendron. s est réuni un groupe de 
parente, a l’occasion du passage des 
Srs Missionnaires

Voici les noms de ceux qui ont pris 
part a ce rendez-voua familial: RR 
SS Marie des Sept Doul #ura. Ste- 
Brigitte. St-Eusébe et Ste-Odib» 
toutes de la Communauté de.-, Srs d» 
St-Joseph de St-Hyacinthe le* 
deux demieres sont arrivantes de 
chez les sauvages a Sturgeon Lan-, 
rung, dans te Saskatchewan. Mlle 
Marcelline Marte: M. et Mme Hya­
cinthe Gendron. MM Auguste Mar- 
’e. de Wotton. Laurent Martel G 
Hams de Brompton. Mme J os Mar­
te: de Sawyer ville. M et Mme Her­
mine Martel, de Sherbrooke, Mme 
Hermina Gendron. MM et Mmes 
Emm Martel, de Sawyerville Jos 
Martel, de Stoke Mme Alfred Lau­
rence M e* Mme Ed Hains. leur 
fils Y van M Oliva Hams Mlle Ire­
ne Robin, de Granby. MM et Mmes 
Josaphat Hains, de Sherbrooke O- 
vila Auger, de Brompton Mlle Co­
lombe Hams de Sherbrook- M Alp 
Bolduc de Windsor Milia. M A.bert 
Martel de Wotton M et Mi. e Oé-1 
rard Labranche de Eaat Clifton 
Madame Ph. Martineau et ses en­
fante Claude et Lucette de fit-Oe- i 
dcon Mlles Armande et Juliette Mar! 
te de vShej brooke Madeleine Lau­
rence de Granby Jeannette Marte!.! 
de Stoke. Thére.se Gendron Ma-' 
dette Gagnon. I>on La venture ne

j, ê,

— emploi de MLECTXiCITE

et du CHARBON

evec ce McCLARY

Oui. ce poêle utilise le char­
bon et l électrinté—les deux 
a la fois ou chacun de ces 
combustibles séparément, à 
votre «. \x. Four électrique
et quatre cléments électri­
ques pour la cuisson. Un 
fover a charbon et dois 
ronds à cuire.

I tw\cz ce* Mc( larx dan» les nia»a*ins de la

Southern Canada Power 

POÊLES COMBINÉS ET ELECTHIOl ES
i ^ a -B -a rLARY

t n Prct.iit HHn r.F.NER AF. MTFEI. Vt \RKs LIMITED

Stoke. Joaaphat Couture Rca! Tir-ita Rr>berr Léonne et GaUen Ma: 
cotte, de Wotton. René. Raoul Ri- ’e, de flawendlle

(Juatrc generations dans la famille Bclisle

DANVILLE Annoncez dans la Tribune.

îa petite Oarmen TURCOTTE, à 
gèe de R ans. portant i*n coatu 
me de ( époque 1844» â Torcaalon 
des fêtes du Centenaire.

Photo La Tribune >

DA.VAILLE — M Germain Fni- 
>y. de St-Damaat, et M. Bernard 
Thibault, de St Hyacinthe, ont vi­
sité chez M et Mme C Thibault. I 

— Mlle Pauline et M Gaston Al­
laire sont de retour d’un voyage a
Qu^’tvc.

— M. Gérard T^etendre a visité «e« 
parants M et Mme G N Letendre !

—M l'abbé A.-A. Gervais, de* 
Sherbrooke, est venu ici

— M M Lussier, notaire, est al­
lé à Sherbrooke

— En notre église a été chanté le 
«ervice anniversaire de Mme J B 
Monfette. mère de !a Revérende 
Mère St-Jean Calihite, «uperieure 
de notre couvent

Le service fut chante par M. | 
abbé H. Beaudry, assiste des ab­

bés A A Gervais et p F Morin, 
eomme diacre et sous-diacre.

EVEILLEZ LA BILE 
DE VOTRE FOIE

Et »»ttg bondir»! pi»tn d» n» hor* du 
Ht au matin.

\ 'C.r* fm» devrait devamar d»«z livra* 
d» hil» liquid* »n »na intaatma tous la» 
J'iur* Si *tt« biU n» eirruia pa» vrrua 
iigerat mal. I^aa aiimante adjourneat. L** 

KMt voua gonflent Voua davana» aonetip* 
Da dargaraua potaona a accumulant an 
voir# orgamama *oua daranat imtahia. 
apuiaé. rian na voua intdraaaa

T’na aimpia é»arnatk>n na va paa tmi- 
Jour» à la ca'M* dn ma! Voua av»t t>a- 
amn *ju* votre foa agita# U faut lar 
hnnnan viatliaa Petites Pilniaa Cartar pour 
- foia pour taira «irau.ar ilbraaaar>* r** 

deo* livra» d* htla liqoMa et vrma rendra 
vitra entrain. «»n» dangar at *aoa m»u 
vair goCt al'aa font efrauler la Mla Ella* 
font l'oeuvra du calomel maia ne non 

annant m '-aiomal ni marrura Daman- 
de* lae Patlt^ Nina* Carter r*ar lanr 
nom I Xafo*a« oKatmAmant temta entra 
choaa. fSc.

4
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M Zarharte BELISLE de lemislnn Maine 80 ans M Rnmén BF 
LIAIT dtesbe^tne ys ans; M Rrne BEI.ISIT de St-( amllle ds 
Wolfa. 30 a ne Monique RFI.LSI.F. 10 mois.

Prix; «Or -t ?1 
En vent* rh*r

îh Marrnuv 2? rue Bal! Tel: 2591 
Phatm l. A v AI I KL ib ts •ilmgion-.N 

Tri 7ff - SHERBROOKE

Vous tous offrons une list# d’

Autos Usagés

1 PRIX SENSATIONNELS
Venez choisir le vôtre des 

aujourd'hui!
Chevrolet, sedan 1935, .. ... 162’ 
Dodge, sedan 1935 .. •• .- $656
Dodgs coach 1935 ..............$660.

MorirsetUee

Prix raisonnables. C ondition* facile»* ; 
21. rue Weflinrion-V lei. 20<».ij

3T-GEOROB8 DE WIND6CR. — ( 
Mgr O 7 Letendre. curé de Ca­
thédrale de Sherbrooke, a visité de 
nombreux parente et amis dans no- 
fre localité.

—M ! abbé J. F Desmaraia et »*a j 
soeur. Mlle Anita De.smarais dr 
Dover. N H ont visité chez M 
Georges Ooribout.

—M. et Mme F Desmarals ef 
leurs enfants de flt-Bonavcnture 
ont visité cher M. Georges God- 
bouf

—MI> Antoinette Grondin d»' 
Montréal. ° virité son père. M Phi- 
i as Grondin

—M et Mme Armand Br inea . 1 
de Bromptonvilîe ont visité des pa­
rente.

ANNIE ROONEY la petite orpheline f>ar Brandon WALSH

Ob ‘ M MJ* vr»i» go» 
va»» avm I» • b*a« Hrdtn 4a 
niAnd» t T»** I»*» f1*»r* m 4»*
rran4»« Omr» farta»!, ^ar
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Les White Sox de Sherbrooke battent les Red Sox de Granby par 3-2

/PORTIVC
Rtncontré a la parue de balle 

GU’Comp entre le Sherbrooke et le 
Granby hier soir, le populaire pro­
moteur de boxe et de lutte Albert 
Koun ma appris une nouvelle qui 
ne ver a pat sans faire grand plaisir 
a wos fervents du "manly-art

Les Sherbrookots remportent leur 5eme victoire consécutive. 
_ vippy jovee fauche 10 frappeurs pour n allouer que 

6 coups sûrs, contre 7 coups surs alloues par 
Shorty Coderre qui n'a fauché que î ad- 

veisaires. — 1-e Shcibrooke prend 
son avantage décisif à la 

4ème manche.

9EME VICTOIRE DU LANCEUR NIPPY JOYCE

MARCEL RAINVILLE SE FAIT ELIMINER 
PAR BILL REESE PAR 15-13,5-6,8-6

Le vétéran montréalais lutte pendant 4 heures avant de céder 
devant l’américain Reese dans le tournoi de Toronto 

pour le championnat national du tennis. —
Laird Watt et Bob Murray montent 

encore d’un échelon.
Nos White Sox nous ont encore | le Joueur de champ centre Crowley a 

fa t honneur hier soir alors qu'il? réussi deux coupe sûr* et ü a acoré
—:----- . r+mnartè une victoire éclatant* un point, dès la première manche.

D’aprrs Koun *°ls aurons * Rrrfsox de Granby. Devant annulant le point que Lena venait
beau proorammr plus ] 8C0 personne.'. ils on: de scorer au premier voyage des vl-
prtndra c.nçeomfwl.de^"^ ^ £ cllJb6 lu plua re- süeurs au marbre.
choir vers la fin de la deuxi dans la provinciale Les Red Sox ont repris un avan-

score de 3 à 2 en neuf man- tage d'un point a la troisième ses-
1 sion mais Ploskl. qui a encore joué 

hommes de Tom Hammond comme bloqueur entre le deuxième

marne aaoui. La grande nouveau-' dojtables dans la Ligue Provinciale 
te sera que ce programme se de- par un 
roulera en plein air devant la çran- ■ ches fort captivantes.
de /-'trade : /era ™ %'* ^,,,^0n^îendus à >ur cmquiè- et le troisième but ce soir, a frap-

' de Virtne me victoire conaé itiv< iana le Ctr- pe un coup de deux buta pour vo- 
curt du juge Monet Apres une Ion- 1er le marbre sur une roulante de 

_ mrore rte decide quant gue période d hesitation ils on: bat- B.U Moge et égaliser de nouveau
' ;..Z:.r;r' .fendront eW tu jeudi soir dernier à Sherbrooke h* chances, a la quatrième manche

„ InL iïur le rom- même, le* gars de Trou'-Rivieres par Bob Cohen, le joueur d^premier but

sur la v"fe d* 
i?s travées tout auto

qui a cwiè sa place à Frankie Kitch

r d- Toronto qui sur leur p-opre terrain p^r un sco- riroit^f. va hp s à 4 .mmediatement après le point de
I

pour triompher, le lendemain, du Joueur de champ gauche Amèdèe 
club de Drummondville par un sco- Roy.
re de 5 à 1 puis 5 A 2 dans le pro- Les visiteurs ont ensuite déclanché

erreui du Sherbrooke don:
> IfontrdeJ. contre le ftunt ^ P,X^^u'aussl une * ;a troisième manche par le|

rrankie ' ' Q"Z:.. -T- extraordlJ 1 r« . e* cmq < « - : « Hi::
Kid Petit,] de Callender. Ontario, c’ait à dire a; et 1 autre à la septième manche 

qui a été enregistré pu ! commise par le joueur de deuxième 
Hector Asselin. Chew et Frankie but Duplessis. Ces deux erreurs fu-1 
Kitch On se rappelle que ce triple j rent les seules rie la rencontre Lena 
jeu fut le premier enregistré dans > du Granby, et Pîoski. du Sherbroo- 

‘.es annales sportives de la Reine ke. ont réussi chacun un double 
des Cantons de TEst. et le deuxié- H n’y a pas eu de coup de circuit i 
me seulement dans !a ligue provin- r*i de cour> de trots buts, et pas plus 
riale le Trois-Rivières en avant de doubles-jeux 
réussi un contre > Sorr au début BOX SCORE
de la saison Sherbrooke

ab
Crowlev rc ......... 4

^trrnE7d’c K^-raJL^. ce «Mr r*>ur jouer dan, le champ

Frankie Gent 
vient de rempart
du Canada en battant Gordon Wal­
lace, Paul Junior, de Lemston. Me..
Kayo Costello, du Texas.

Mar$h. de Montreal.
Dubois, de Sherbrooke
de Sherbrooke, contre Phi! Latour, \ un triple jeu 
de Montréal; et Jack Bibeau, de 
Sherbrooke, contre Gene Létour- 
neau, de Coaticook.

Marius Aube un autre habitué 
de la Vallée des Choux-Fleurs qui 
ce hat sous le nom de Kid. est un 
autre bonhomme qui n'a pas aimé 
les remarques que Syd Bankley. gé­
rant du Club Athlétique de Magog, 
a faites récemment au sujet des

Le lanceur gaucher “Nippy ’ Joyce 
s’est mis en vedette sur le monticule

. , ,, Il a fait, mordre la poussière A pas Chew rec .......... 4
toteur* amate-.r* de Sherbrooke 11 d,.5 frappeur- du PK'kv b!.............. 4
”•« ddclara/t lui-meme hier apres- tou, en nV.louant que deux B Cohen cd. .... 3
ntdi -Je suis encore un boxeur a- • balI(.x pn nmi( manche- Moge 3b ,........... 3
mxteur contrairement a ce que M t CodfrrP autrefo-_- de W.nd- A RdV c* ......... 2
Bankley affirme et je suis prêt à snr Mil: fauché quatre White f Kitch 1b ....... 3

. 3

. 2

décidément doit commencer q croi­
re qu’il s est trompé.

rencontrer n'importe quand n'im- ^ vulrm(,nt D0Ur acrorder un bu, Duplesxi* 2b 
porte rue! boxeur amateur de Ma- . tia'.le* Le' vainqueurs ont pris Jovee 1. .

A ri, doifc à M Bankley qui, s|.pt coups *ùrs contre ses lancers
tandis que les visiteurs en ont pn* 
six sur les lancers de Joyce

*7 - * La tenue de Joyce sur la brèche
Al McCoy, boxeur originaire de ^ d a,jUnt plus belle qu'il a failli 

Za Beauce, qui est mieux connu â u troLsièmc manche quand il y
dons la région sous son imai nom R accordé w deux buts sur balles
de Floruin LeBrasseur, rencontrera run d.eux fai.sanr scorer Coderre P Corrigan r .... 3
Jack McCarthy, de Roxbury. dans . qu il y avait trois hom- Cookson cc ......... 3
un combat de 10 assauts au parc ^ aUr but5 notamment Coder- T,each 2b .............  4

A
LeBrasseur est le champion poids cookson qu a reru :a pr« ^ fata- Ionian te bl.......... 3

es r 
2 1 
n n 
1 2

Totaux

Lena !b 
Thunder cd.
Ma lone v cg

2fi 3 7 
Granbv

ab p es

lourd de la Nouvelle Angleterre.
d'abo-d avoir

mais elle a dû être ^n<lant ft le frappeur suivant 
e que McCarthy s’est - Ae* HAJlViemA

Cette bataille devai 
lieu hier soi
retardée parce que McCarthy 
tait tendre une paupière pendan* 
son entrainement. Deux populaires 
boxeurs de la Souvelle-Ecosse fi­
gureront dans le même programme. 
Tiger Warrington de Liverpool, 
rencontrera Emil Schultzr d’Alle­
magne tandis que Bobby Allen, de 
K eu Glasgou fera face q Ralph 
Zcnnc'.-i. du Rhode Island

le
Nippy a vite repris son aplomb, ce- Comgan 0 0

Totaux 33 2 6 24 Ift 0joueur de deuxieme but l/each a 
é-e fauche aux applaudissement. x \Cr Corr.gan f-v'ne pour la- 
frénétiques de la foule A la mm- plante à la 9èmr manche 
che précédente Joyce avait fauché Sommaire Coups de deux-buts: 
>s trois hommes qui f êtaient pré- Lena et Fîosk
se n tés devant lu: I^ach. Moore et Buts sur balles par Joyce 2. Co-
Laplante

Sur quatre app^r ions au b&ton

Voici la 2e partie du tableau, 
commencé hier des partie? qui ont 
été fouées dan? la Ligue Provinciale 
depuis l’ouverture de la saison le 2 
mai dernier

Sorel g. Trois-Rh'ie*es 1.
Mardi, & juin 

Panthères 5 Sorel 14 
Sherbrooke 0 Trois-Rivieres 4 

Mercredi, 9 juin 
Sceel 5 Granby K.

Jeudi, 10 juin
Drum'mile-Sherbrooke remise). 
Panthères 3. Trois-Rivières 2. 
Granby 11, Sorel 3. fSta. MtJ 

Dimanche fî juin 
Panthères 2 Drummondville ê. 
Panthères / Drummnndville 3 
Trois-Rivieres 5, Granby *. 
Trois-Rivières 5 Granby * 
Trois-Rivières 5 Sherbrooke 10.

Trois-Ruhères 10. Sherbrooke 0 
Granby t, Sorel 5

Mardi. 15 juin 
Trois-Rivieres 3. Sorel 0.

Mercredi lt> juin 
Panthères 2, Granby 13. 
Panthères fi, Granby 7.

Jeudi. 17 juin
Drummondiille 4. Sherbrooke 6 
Panthères 2. Sorel 17.
Granby 1 Trois-Rimeres 4 

Dimanche. 20 juin 
Sorel 5. Drummondville 7. 
Sherbrooke 1, Granby 2. 
Granby 5. Sherbrooke 4- 
Drummond' iVe 1. Sorel fl. 
Panthères 4 Trois-Rivieres 5 
Panthère? 1 Trois-Rirtère» 3 

.Verdi, 22 juin
Granby 4 Drummondville 7 
Panthères 2. Sherbrooke 4 
Trois-Riviere? 22. Sorel 5. 

Mercredi 23 juin

rierre I.
Fa .< ur. au marbre par Joyce 

par Coderre 4
Lu sse sur les buts Sherbrooke 

4 Granby 3
Lanceur gagnant Nippv Joyce 

Lanceur perdan* Lefty Coderre. 
Coups sûrs Sherbrooke 7 Oran-

bv fi
Assistance 1.800

IF 01.11 R OE MARCEL 
MYON BIT CELUI 

DE GILLES BRETON

Reservez cette date:
Mardi, 3 août

pour la première représentation de
L’OPERETTE A CIEL OUVERT

“Les Cloches 
deCorneville”

à l’Amphitheâtre du Centenaire au 
terrain de l’Expositon.

Au delà de 300 participants accompagnes 
par un puissant archestre.

Décors et jeux de lumière féeriques!

Le système d’éclairage installé sur la scène est tellement 
parfait qu’on pourra suivre les péripéties de cette amusante 
opérette avec autant d’aise que dans les théâtres les plus 
modernes d’Amérique! L'agencement des hauts-parleurs 
permettra de capter jusqu'au moindre murmure des acteurs! 
fous les participants ont suivi de nombreux exercices et les 
rôles principaux sont tenus par des vedettes de la scène de 
notre région !

L OPERETTE A CIEL OUVERT EST UN 
SPECTACLE QUE NUL NE DOIT MANQUER*

L#» club d^ balle-molle Le Cou­
reur du gérant Marcel Doyon vient 
de remnorter une autre belle vic­
toire a - qui] a battu 1st ftoy- 
3 ' î x ' de Gilles Breton par un score 
de 14 A 13 dans un* Intéressante 
partie d’exhibition 

Gilles Breton du Roval. et Pauî- 
Fmilr Beaulieu des Coureurs, se 
sont livré un rude duel sur le mon- 
ticu>. assistés respectivement de 
Henr: Moisan et de Gaston Rimix.

TROIS-RIVIERES 
DEFAIT LE CLUB 
DE DRUMMONDVILLE

Par un score de 9 à 3 pour 
monter sur un pied d’égali­
té en Sème place avec le 
Sherbrooke. — Quinn tape 
un circuit de I points.
TROIS-RIVIERES 28 — Le

Trois-Rivières e&t monté en troisiè­
me place sur un pied d égalité avec 
les White Sox de Sherbrooke dans le 
circuit provincial, hier soir, alors 
qu’il a battu le Drummondville par 
un score de 9 A 3. ici.

Un coup de circuit à la deuxieme 
manche par Quinn alors que les buts 
étaient remplis ont donné leur vic­
toire aux gars de Trois-Rivières a- 
près que les visiteurs eurent pris un 
avantage de ’rois points dans la 
première manche.

O’Leary a ouvert la partie pour 
les locaux sur le monticule mais son 
manque de contrôle l a fait rempla­
cer par Albert qui a limité l'opposi­
tion a quatre coups sûrs bien dis­
perses OLeary en avait donne 
deux

Girouarri et Slalien ont lance pour 
le Drummondville et ils ont alloué 
douze coups sûrs avant que la noir­
ceur ait arrêté la partie A la hui­
tième manche Voici les scores par 
manche suivis des batteries 
Drummondville . 300 00 00—3 6 2
Troii-Rivières .. 042 030 0x—9 12 1 

Batteries : Oirouard. Saaîien et 
Landry; OLeary. Albert et Reed

RED ROLFE TAPE 
SON lie CIRCUIT

Red Rolf* et Red Ruffing der 
Yankees, le lie circuit d* Rolfe a- 
vec un homme sur les buts a battu 
les Tigers par 6-5 Ruffing a rem­
porte sa 13? victoire 

Joe Medwick. de* Cardinal? aon 
circuit à la 9e manche a donné au 
St-Louis la victoire par 9-8 sur les 
Giants

Bill Werber des Athletics: son 
double à la 8e produit 2 points pour 
battre les Indiens par 4-3.

Lou K ou pal des Brown.', et Jim­
my Foxx. des Red Sox Lo i distri-j 
bue 9 hits pour battre les Snx par 
8-5: Foxx a une journée par fa. te 
au bâton avec un circuit et 2 dou­
bles

Lee Grissom et !>es .Varsella des 
R rds Grissom fauche 10 hommes 
dans une passe e» 4 hits pour bat'ro 
les Bees par 3-2 Scarsella tape un 
circuit A la 9e manche avec un 
homme sur les buts pour le point 
décisif.

Billy Myers des Senators pro-1 
duit le point décisif avec un s.m- j 
pie. à la 9e pour battre les White 
Sox par 6-5

Le jeune Louis-Aimé Daigle des 
vainqueurs, a fort contribué à la | 
victoire de son équipé alors qu il a , 
frappé deux magnifiques coups de 
circuit. Son coéquipier Jean-Paul 
Themen a lui aussi frappé un coup | 
de quatre buts

Les vainqueurs avaient sur leur | 
alignement Gaston Rioux. Louis- ; 
Aimé Daigle Amériee Daigie Hen­
ri Béiia> Fernand Poitras Olier 
Bilodeau. Paul-Emile Bea :eu 
Jean-Paul Themen Marcel Les­
sard e' OUÎos Rioux 1* Roval eîa:t 
comrxvsé de Gilles Breton Guy i 
Ouelle* Marcel Breton. Henri Moi- 
san. Joseph Breton Paulin Rov ; 
Joseph Ouellet et Gérard Lessard.

TORONTO. 28 - Les Canadiens 
a* foot de plus en plus rares dans 
1rs tournois pour le championnats 
canad.ens du tennis ici. Bobby Mur­
ray et Laird Watt, de Montréal 
Doug Cameron de Vancouver, et 
Ross Wilson, de Toronto, ont porté 
les espérances du Canada dans les 
quart* de finales dans les «Unp ai 
pour hommes Dans les simples pour 
dames, les chances ne reposent pra­
tiquement plus que sur Mlle Jean 
Milne, de Vancouver, et Mme Harold 
Jones de Halifax Les menaces an­
glaise et américaine sont encore les 
fortes avec les anglaises de la coupe 
Wight man et 4 as des Etats-Unis. 
Walter Senior, de San Francisco. 
Len Hartman et David M Jones, de 
New York et Billy Reese d’Atlan­
ta

Watt a fait sensation hier quand 
il a battu John Forman de l’Uni­
versité de la Caroline du Nord, en 
troisième ronde, par 6-4 et 8-6 Bob 
Murray a dû éliminer un rude Ca­
nadien Jack Brawn, de Vancouver 
alors qu’il a poursuivi l'allure qu’il 
a pr e en remportant les champion­
nats du Quebec et de 1 Ontario II 
a battu l ex-chamoion de U Colom­
bie anglaise par 6-3 et 6-4.

Doug Cameron, joueur No 1 du 
Canada 1 an dernier, a bittu Bill 
Piggott, rie Hamilton. Ontario, par 
6-3 et 6-2 Wilson, faisant face a 
Roger Du rivage de Montreal a dû 
sort r tous ses atouts pour gagner 
par 9-7 puis par 6-0. Perse et Marcel 
Rainville d* Montréal, ont dû lut­
ter pendant quatre heures Ce n’est 
qu après I* 52eme set que l'Améri­
cain a réussi A gagner par 15-13. 5-7 
et 8-6

JGF. DIMAGGIO EST 
RENDU A 86 POINTS

KIO CHOCOLATE A 
ANNULE AVEC ORVY 

DROUILLARD. HIER
Henry Armstrong hat Benny 

Ba>s par mise hors de com­
bat en 4 assauts, à Philadel­
phie.

(Presse Associée)
NEW-YORK - Al Reid. 123 1-4 

de New-York, bat Vince Dellorto 
123 1-4. d Italie. (8»

-NEW YORK — Nathan Mann 
186 de New Haven. Conn bat Abe 
Feldman 179 1-2. de New» York 
GO».

NEW YORK — Johnny Rinaldi. 
134. de New York, bat Augie Gon­
zales. 132 1-4 de Puerto Rico. <6' 

PHILADELPHIE — Henry Arms­
trong no. d.' Hc:.\ 'Ar*-)c, Cê U 
sert le K O à Benny Bass 134. de 
Philadelphie. «4»

NEWARK NJ — Tonny Gaîen- 
to. 232 d Orange N J . bat Al Etto- 
re 191 d* Philadelphie R 

JERSEY CITY - Kid Chocolaté 
131. de La Havane. Cuba et Or- 
ville Drouillard. 135. de Windsor 
Ont . annulent «R»

CREAM
PORTE R

TONIFIER

L’as des Yankees est celui 
qui a enregistré le plus de 
points dans les ligues ma­
jeures cette année. •

(Prc^-e Av«»ciéel 
LIGUE NATIONALE 

Au bâton Medwick. Cardinal* 
405 Hartnett. Cubs 384 

Points Gilan. Cubs et. Medwick. 
Cardinals. 77

Points produits Medwick. Cardi­
nals 97. Demaree. Cubs 70 

Hus Medwick Cardinals 139, P 
Waner. Pirates. 129 

Doubles Medwick. Cardinals 35. 
P Waner Pirates; Bartell. Giants et 
Cuccinello Bers. 23 

Triples Vaughan Pirates. 10; 
Handley. Pirate?. 9 

Circuits Medwick. Cardinals 21; 
Ott. Giants 19

E’ s \ " - ? Gaîan Cubs 15. J Mar- 
pn. Cardinals et Lavagetto, Dodgers 
10.

Lanceurs Feue Bees. 13-3. Hub- 
bell. Giants. 14-5.

LIGUE AMERICAINE 
Au bâton Gehrig, Yankees. .377; 

Dimaggio. Yankees. .371 
Point? Dimaggio Yankees 36, 

Greenberg Tigers 83 
Points produits Greenberg Tigers 

97 Dimaggio Yankee.- 92.
Hits B'ûl, Browns. 129. Dimaggio 

Yankees. 126
Double? Bonura. White Sox et 

Gehrig. Yankees 31 
Triples Kreevich. White Sox 11; 

Kuh*: Sénateurs, Dimaggio. Yan­
kees et Stone, sénateurs 10 

Circuits Dimaggio, Yankees 28. 
Foxx. Red Sox 24 

Buts volés Chapman Red Sox, 
25 Walkers. Tigers et Appling. Whi­
te Sox 13.

Lanceurs Lawson. Tigers 12-2; 
Ruffing. Yankees. 13-3

LES SENATEURS ONT 
BATTU LE CHICAGO

Par H à 5, à Washington. — 
Myer fait scorer le point 
décisif par Lewis.

« Presse Associée >
WASHINGTON. 28 — Le coup 

sûr de Buddy Myer à la neuvième 
manche a donné aux Sénateurs de 
Washington la victoire par 6 à 5 
sur les White Sox de Chicago ici 
hier, pour un cinquième triomphe 
consécutif.

Lewis a frappe un coup sûr pour 
ouvrir la neuvième session. Stone 
a pris son but après que deux co­
pains eurent ete retires et Kuhel a 
reçu une passe volontaire pour rem­
plir les buts Myer a alors frappe 
un simple en plein en arrière du 
troisième but pour faire scorer le 
point décisif par Lewis 
Washington 491 000 001—6 12 0
Chicago 310 002 000—5 6 1

Batteries Whitehead. Rigney et 
Sewell; Weaver. Appleton et R. 
Ferrell.

LE ST-LOÜIS DEFAIT 
LES SOX AVEC XOUPAL
Lou Koupal, des Browns, bat 

les Red Sox de Boston par 
un s~ore de 8-5 a\ec 9 coup45 
sûrs.

(Presse Associée)
BOSTON 28 — Les Browns de 

St-Louis ont ouvert hi^r la première 
invasion de l'Est du gérant Jim 
Bottomley par une victoire par un 
score de 8 à 5 sur les Red Sox de 
Boston. Lou Kcupal a lancé toute 
sa partie pour n accorder que neuf 
coupa sûrs.

Un de ces coups sûrs fut le vingt- 
quatrième coup de circuit de Jim- 
my Foxx. une flèche par-dessus la 
clôture du champ centre dans la 
sixième manche La rrmcipa> 
manche des Browns fut la troisième 
alors qu’ils onf enregistré cinq 
points sur de.s doubles par Davis. 
CHft et Lipscoomh et des simples

par Voamik et Hemsley
St-Louis ........  015 020 008—8 15 1
Boston .. 012 0C2 000—5 9 1

Batterie Kounal et Hemsley; 
Mor um Ostrrnv.eller et Desautels 
i5 rtashrdao dao fwaowyao mw

RESULTATS D'HIER
LIG1 K INTERNATIONALE 

Jer.oy City 12, Montréal 7. urnir. 
Montréal 8, Jersey City 6, soir. 
Toronto .3, Baltimore 0, soir. 
Baltimore 6, Toronto 3. soir. 
Buffalo 2. Syracuse 0, soir. 
Buffalo 7. Syracuse 0. soir. 
Newark 10, Rochester 5. «oir.

t IGU1 tMERK UNE
New York 6, Détroit 5.
St-Lcui? 8, Boston 5.
W a sh in gt o n 6. Chicago ô. 
Philadoinhie 4. Cleveland 3.

LIGUE NATIONALE 
Chicago 5, Brooklyn 2.
Pittsburgh 4. Philadelphie 1. 
Cincinnati 3. Poston, 2.
?t*Louis 9. New York 8.

AUJOURD’HUI 
LIGUE IN T E R N ATIO N A DE

Jersey City à Montréal (4 p.m.) 
Baltimore à Toronto.
Syracuse à Buffalo.
Newark à Rochester.

UGt E AMERICAINE
Chicago à Washington.
St-Loui? a Boston.
Detroit a New York.
Cleveland a Philadelphie 

LIGUE NATIONALE 
Brooklyn à Chicago.
New York i St-Louis.

Philadelphie à Pittsburgh 
Boston a Cincinnati.

CLASSEMENT 
LIGUE INTER NATION A DE

G P
Newark . . . .............. 71 27
Montréal . . 41
Syiacuse . . .............. 49 47
Toronto .. . .............. 47 46
Buffalo .. . ............. 46 47
Rochester .. , . • • 45 52
Baltimore . . 36 50
Jersey City ...............31 65

LIGUE AMERICAINE
G. P

New York 071
Chu ago .. .. 53 35
Détroit . . . . • .. 50 34
Boston . . . . .. .. 43 37
Cleveland .. ..41 41
Washington , .. 36 46
St-Louis . . . 28 0 <
Philadelph.e 2 o 58

-va 6 V— etaoin
LIGUE NATION A.LE

G. P
Chicago .. .. 55 31
New York ...............53
Pittsburgh . , , .. 45 40
St-Louis . . ...............45 41
Boston 43 45
Brooklyn . . 35 49
Cincinnati .. ., 35 49
Philadelphie ...............34 55

PC
.72c 
.54S 
.51C 
.50c 
49c 
454 
4.15 

.325

P.C.
.679
.602
.595
549
500
444

.329
301

P C 
540 
.602 
.529 
.523 
489 
417 
417 

.382

"2 a * £ 3 c B R 9 ■ V

«PREMIER

R ■

D AUJOT RDHUI A SAMEDI
VOYEZ

GRANADA
COMMENT \NT W JOURD HUI
LA PI ’S GRANDE HISTOIRE 

D AMOUR DU SIECLE
Un d-arre dont ; emotion frappe 
avec la fore'' d’un ouragan au 
r;<. t* ' Un" idyll*» a'ivi étrange et 
a. i r mouvantes que les nuits au
désert!

Leurs LÈVRES
n’osrient se tendre

aux baisers qu 
vibraient rn 

leurs coeurs!

la lutté héroïque d un homm* 
* qui se déprend d° 1 esclavage 1* 
R plus étrand* qu on ait encore 
m présenté à f>rT^r.‘

était
primitive mais 
son amour était 
fcublim?:

BASEBALL
au terrain de la rue du Parc,

Jeudi soir à fi. 15 heures.

GKANBY
vs

Partie de la Ligue 
Provinciale

ADMISSION : 35c.

Sherbrooke
ENFANTS: 10c.

Nous vous offrons une li*té d*

Autos Usagés
A PRIX SENSATIONNELS

Venez choisir le vôtre dès
aujourd'hui!

Buick, 7 pass 1928 .... $190.
Buick, 7 pase 1929 S225.
Buick, 5 pass 1930 ............ $27*.

MorissetLtée
Prix raisonnable*. Conditions faciles 
?1. nie Wellington -Tel 2005

CùumediPhMS
DE LA COMEDIE. DI DRAME '

Pierre Larquey — BervRl
Yvette Lebon — Jeanne Boite

Han*
AAROMARIN 9A

Un grand film d’amour et 
d'aventures

En programma double avec
PAULEY — ROGER TR E VILLE 
CRRIRTFANE DEI.YNF — MOXIQLE 

ROLAAND dans
i ‘Les Maris de ma Femme'

ECLAIR-JOURNAL — SUJETS 
I COURTS

Ce soir à 8 heure* 36
“RADIO MELOMANIE''
CH LT — Cinéma de Pans

$15 en prix
CE SOIR — 2 séances completes 

è 6 h 40 et 7 h 58

Hp'urrd PMMpS • lostp!*B bl'ry Diurpart • VirsT * ’l
iMSiie • Adiise* Riehifis âP C G..j.

* A.--« - . .

Si,.

MY FRANCIS
•< of .

ERROL FLYNN
Another Down

rjjAN .HI Vri>R . I klM>\ llN’l

— AJOUTE —
LA SPIRITUELLE COMEDIE

D ANTI \ LOOS
Une maman qui se lance a Pa­
ns... mais qui se lance dans rou­
tes sortes d ennuis . et de scènes 
tordantes pour vous.
Guy KIBBLE. Alice BRADY dans

“MAMA STEPS OUT”
Avec Ret tv FURNESS. Stanley 

MORNER.
Dernières actualités mondiales.

Autres sujet».
I «■«■■■ 0 « « S •

« x FOI LL DU IIAINEr

— AJOUTE —
La comedie la plus extraordi­
naire de la saison Elle a 
tout... excepté rt* la raison 
Vous vous en tiendrez les côtes 
ROLAND YOUNG dans

“THE MAN WHO COULD 
WORK MIRACLES'*

Avec Joan GARDNER Ralph 
RICHARDSON
Autres sujets

MAGNIFIQUE SERVICE A 
DINER

Un item donné avec tout billei 
de 30c plus 10c.

000000000

Les aventures de SON PÈRE par C. //. WELLINGTON

Oal. j al bien ptar qo* 
M rn!*v»m*>nt ««Il on» 

aulr» laai^u*» duK»mln ’ T*»ut d^ m*»» 
j aimerait bien la vnlr r^TMilr «ain et aaof

C •*» tr*a bien Mai» dis- f #-Annr ' Il r a -mq rent *uaran4r 3 •'«PP'»»» qr« I trya trait , (
pj*str»a : Comrrnnt rfla nrut-tl qairanta pUaa^t dana a^» 7. (

Oui. ns* t la 
It j’tota f»»- 
p«rta r«a cinq renia ropee

Ah Crmm* 
c*. tu me iea 

rapporte*
por he* qaird Jlul *J

rhlpé let ftnq rent* Ii««te ««n la* raroir

i
-------------------
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M. DUPLESSIS A 
DONNE UN TROPHEE

i,e vainqueur de*< 3 epreuves 
dans la classe 225 hydro­
planes aux régates de 
North Hatley recevra la 
trophée du premier minis­
tre.

LA TRIBUNE, Sherbrooke, MERCREDI, 28 JUILLET 1937 PAGE SEPT

Lliûn Maurice Du,ple*sL', pre­
mier min^tre de la province, a of­
fert un beau trophSr pour 1 e^reuve 
principale aux régate* dr North 
Hatley qui auront lieu le* fl et 22 
août

L’hon. J -S Bourque, de Sher­
brooke, a fait la confirmation de ce 
don hier aoir, ajoutant que le pre­
mier ministre a été heureux de don­
ner son patronnage à ce» régate» qui 
auront lieu au lac Maaaawlppl.

Le trophée de M. Duple&sis a été 
offert pour lé vainqueur de la clae- 
æ hydroplane 225 et il a reçu la 
aanction officielle de l’American 
Powerboat Association et de l’Inter­
national Raring Commission. Ce 
tournoi réunira quelques-uns des 
plus rapides canots-automobiles en 
Amérique

La série aéra de trois epreuves 
sur un parcours de 15 milles Tout
vainqueur devra gagner le trophée 
trots fols pour devenir définitive­
ment propriétaire du trophée

H, PREF0NTAINF 
BAT LEONCE COTE

R:er soir, Hector Préfontaine a 
éliminé Léon Côté, de la rue Mont­
réal. par un score de 2-6. 6-4 et 6-1 
dans le tournoi annuel de tennis du 
Petit Lac Magog, sur le court de M 
Hector Lanctôt, après avoir déjà e- 
limmé Ivan Boisvert, du club de 
Sherbrocke-Est par un score de 6-1 
ft 0-0

Préfontaine se trouve maintenant 
à être rendu en semi-finale des 
simples pour hommes dent le cham­
pion de l an dernier A.-W Bishop, 
vient d être ^éliminé.

Dans l'autre match qui a été Jour- 
hier soir dans la reprise du tournoi 
à la suite d’une fin de semaine plu­
vieuse qui a fait canceller plusieurs 
rencontres Majella Charest. le nou­
veau champion du club de la rue 
Murray, a battu Lucien Govette par 
6-4 2-6 et 6-4 Auparavant. Lucien 
Ooyette avait battu Paul Courches- 
ne par 6-3 et 6-4 tandis que ‘'Sun­
ny” Mooney avait éliminé Paul Bi­
ron par 6-10 6-1 et 9-7

Les matches au programme d au­
jourd'hui sont Bill Shink contre 
Johnny Hibbard et MT» Frederick.! 
Bradley contre Mlle ldi Govette

RIIDGE COMPLETE LA 
VICTOIRE AMERICAINE

WIMBLEDON. 28 Las amé­
ricain du tennis Donald Budge qui , 
n a pas encore été défait cette an- j 
née. vient de battre Henry Wilfred 
"Bunny’1 Austin par un score de 
8-6, 3-6 6-4 et 6-3. complétant
ainsi la victoire des Etats-Unis sur 
’. Angleterre dans la conquête de la 
fameuse coupe Davis Cést la pre­
mière fois depuis 1927 que les Amé­
ricains réussissent à s emparer du 
trophée Internationa! du tennis.

Budge n remporté sa victoire a- 
près que le Jeune Frankie Parker, 
âgé de 21 «ns seulement, eut gagné 
la partie décisive d'une façon sen­
sationnelle. c'est-à-dire en élimi­
nant Charles Edgar Hare par un 
score de 6-2. 6-4 et 6-2. devant 
12.000 personnes fort enthousias­
mées. sur les courts de Wimbledon, 
au commencement de 1 après-midi, j 
Le scor* final dans le tournoi dê- 1 
cisif a donc été de quatre victoires 
pour les Etats-Unis contre une seu­
le pour les Anglais qui défendaient 
la coupe

Une Méthode Agréable 
pour redevenir Normal.
Peu de gens échappent a la 
sensation déprimante qui résul­
te de la vie active moderne et 
qui enlève le plaisir de vivre. Un 
bon tonique comme le Porter 
nous aide à rederenir nGimaux. 
Sans contredit, le meilleur des 
Portera est le Boswell s. Préparé 
avec l’orge rôtie et le houblon 
les meilleurs, ce Porter est bras­
sé d après d anciennes méthodes 
qui lui donnent nette perfec­
tion crémeuse qui a contribué 
4 la renommée de cette vieille 
brasserie de Quebec. Vous con­
viendrez que le Boswell’s Cream 
Porter possède la plus délicieu­
se saveur

L n pocle électrique est la premiere etape vers la modernisation d’une cuisine

:

—il m

*=**55#

Lorsqu* voua entrerez dana la cuisine nette propre d’un foyer ca­
nadien, voua y trouverez un poêle électrique et a’il y a une femme dans 

j f'ette cuisine, elle sera une enthousiaste de la méthode de cuisiner par 
I 1 électricité. Pourquoi? Simplement parce que cuisiner par l'électricité si­
gnifie de la meilleure cuisine; meilleure a tous les points de vue II y a 
beaucoup de raisons pour cela et en voici quelques-unes :

Premièrement, considérons la question de propreté. Un poêle électri- 
; que est propre — non seulement quand il est neuf mais toujours; parce 
qu'il n’y existe rien qui puisse engendrer de la crasse. Lorsque vous vous 
servez d’un poêle électrique, il n’y a plus à récurer le dessous des usten­
siles; il n'y a ni fumee. ni suie qui flotte dans 1 air et qui va salir les murs 
de la cuisine, le plafond, les buffets ou les meubles. Il n’y a plus à ôter pé­
riodiquement., des éclaboussures sur tout ce qui est dans la cuisine II 
n’y a plus d air enfumé qui circule dans la maison et qui salit tout.

Puis, au point de vue de la salubrité: Un poêle électrique n a pas be­
soin d’oxygène pour produire de la chaleur. Cela signifie que l’air de la 
eusine n'est pas privé de son oxygène C’est un fait bien connu que la 
plupart des migraines prises à la cuisine, par les ménagères, ainsi que leur 
manque d'appétit proviennent de ce qu’elles travaillent dans l’atmosphère 
viciée d'une cuisine fermée ou il existe des poêles qui ont besoin d’oxygène 
pour consumer leur combustible On a prouvé à maintes reprises, que pen­
dant la préparation d'un repas ordinaire avec un poêle à flamme exposée 
dans une cuisine cloie. ce poêle brûle autant d’oxygène qu'en consomme­
rait la respiration de dix-huit personnes.

Et il y a aussi un autre aspect à la question de salubrité La chaleur 
rcglee du poêle électrique permet de cuire les légumes dans leur jus na­
turel. ce qui conserve entièrement leurs sels minéraux si essentiels a la 
santé — Ils ne sont pas versés dans le tuyau de l'évier comme cela a Heu 
avec les méthodes ordinaires de cuisiner.

Voyons ensuite la question de fraîcheur pendant l’été Avec les anciens 
poêles, une très petite proportion de la chaleur produite sert réellement à
la cuisson; le reste s'en va par la chemlnee dans 1 atmosphère et rend a 
température de la cuisine insupportable pendant les jours chauds Un 
poêle de cuisine ne gaspille pratiquement aucune chaleur. Tout* la cha­
leur qu'il produit sert à la cuisaon et il ne s en échappe que très peu dans

a
Presque toutes les femmes qui ont eu 1 occasion de cuisiner avec un 

poêle électrique, disent qu elles en obtiennent de meilleurs résultats grâce 
a la diatribuJJon scientifiquement réglée de la chaleur et au fait que la 
saveur naturelle des aliments est conservée entièrement pendant leur cuis­
son par l’électricité. Une autre raison est que les aliments sont euits uni­
formément et à point — Jamais trop peu cuits ou brûlés.

Voyons maintenant l'économie de temps. Lorsqu une femme possède 
un poêle électrique, le temps qu’elle est obligée de passer à la cuisine, est 
Juste ce qu’il en faut pour préparer les aliments qui seront cuits. Une 
fois leur cuisson commencée, il n’est plus besoin de sen occuper. Même 
les operations aussi ennuyeuses que faire cuire de la bouillie, n ont pas be­
soin de surveillance et l'encombrant bain-marie peut être mis au rancart

Il se peut que vous demandiez combien coûte tout cela La réponse est: 
Moins de $3 00 par mois pour faire la cuisine d'une moyenne famille de 
quatre personnes, avec un poêle électrique. Si par hasard, vous possédiez 
dans votre arrière cour, un bois ou une mine de charbon, vous pourriez 
vous imaginer que c'est coûteux; * mais comme la plupart des gens ont à 
en payer autant, au moms, pour leur bous ou leur chnrbon, on conçoit fa­
cilement que cuisiner par l'électricité jouir de tous les avantages qui 
en découlent, vaut infiniment plus que cela ne coûte.

N4#

APRÈS CHAQUE REPAS

LUNCH D’ÉTÉ 
PRIS À LA 
HÂTE?
• Si vous “mangez à la hété,** comme 
le font beaucoup de gen» en été, ayes 
un paquet de Wrigiey’a dans votre 
poche ou votre tac à main! ... La 
mastication stimule la sécrétion dea 
sucs gastriques, aide la digestion et 
aide aussi à vous maintenir en forma. 
Régalez-vous donc, apres chaque repas, 
de la saveur durable de la Wrigley'a 
Spearmint. Elle est bonne et bonna 
aussi pour vous!

AIDE LA DIGESTION
CülAjr

LA BEATIFICATION LE CAS DE L'ALBERTA 
DE MGR GRANDIN AUX COMMUNES

lPresse Canadienne)
CITE DU VATICAN. 28 — La 

Congrégation des Rites a discuté, 
hier, ia validité des enquêtes pré­
liminaires pour le procès de béati­
fication de Mgr Vitale Giustino 
Grandin. premier évêque d'Edmon­
ton. Alla . mort en 1902.

Mgr Grandin fut l’un des pre­
miers missionnaires du Nord-Ouest 
canadien et joua un grand rôle 
dans la conversion des sauvages au 
christianisme.

Des années peuvent sécouler a- 
vant la fin du procès. Avant que 
Mgr Grandin ne soit béatifié, il 
doit être prouvé, hors de tout dou­
te, qu'au moins deux miracles ont 
eu Heu grâce à son intercession. 
Puis il faudra encore d autres 
preuves que deux autres miracles 
ont été accomplis par lui ou par 
son intercession, avant qu 11 ne soit 
canonisé.

La beatification permet de véné­
rer de façon spéciale la mémoire de 
la personne beatifiée dans la loca­
lité ou il a exercé son minister?. 
Les personnes canonisées devien­
nent des saints et peuvent être vé­
nérées dans le monde ent>r

HITLER ET LE DUCE 
VEULENT LA GUERRE

i rresse Canadienne »
TORQUAY Devonshire, 28 —

Luke Fawcett, président des unions 
du bâtiment a accusé, hier. Hitler 
et Mussolini de considérer la guer­
re civile espagnole comme le pré­
lude d'une nouvelle guerre mon­
diale

‘Tous ces crime- dont le fascis­
me fut responsable au cours des 
deux dernières années ne sont que 
des répétitions ’ a-t- il dit. “Ma­
drid Malaga Iran r* Bilbao wmi 
symbole de ce qui arrivera aux 
villes anglaises si les dictateurs 
fasciste» obtiennent qu'ils veu­
lent.”

Toutefois déclare Fawcett. le 
dernier mot demeure aux ouvriers, 
puisque “le fascisme est morale­
ment Isolé dan» le monde "

< Presse Canadienne)
LONDRES. 28. — La question des 

obligations de l'Alberta a été sou­
levée a la Chambre des Communes, 
hier, lorsque Herbert Williams, con­
servateur. demanda à Malcolm 
MacDonald secrétaire des Domi­
nions. s'il pouvait faire une déclara­
tion "au sujet du défaut de paie­
ment du gouvernement de l'Alberta”

Sir John Mellor, conservateur, a 
aussi demandé à MacDonald s il sa­
vait que le gouvernement de 1 Al­
berta avait demandé a tous les por­
teurs de titres de cette province 
d’envoyer leurs noms et leurs a- 
dresses au gouvernement avant le 
16 août.

MacDonald a répondu qu’il avait 
discuté cette question avec les mi­
nistres canadiens des Finances, lors 
de son passage à Londres. ‘‘J ai fait 
connaître a tous les porteurs d? 
titres de ce pays i attitude du gou­
vernement du Dominion à ce sujet. 
J ai demande au Haut Commissai­
re au Canada de me tenir au cou­
rant des développements".

Comme on lui demandait s’il se 
proposait de faire quelque chase a 
ce sujet. MacDonald répondit q i il 
était prêt à faire tout ce qui pour­
rait amener des résultats favora­
bles.

PAS DE CONCESSIONS 
AUX REBELLES

(Presse Associée)
LONDRES 28 — Le Conseil na­

tional du Travail a déclaré, hier, 
qu’il y avait un ‘danger grave que 
le gouvernement prenne avantage 
du prochain congé parlementaire 
pour reconnaître ’.'administration 
insurgée espagnole du général 
Francisco Franco

La déclaration, publiée après une 
conférence qui eut li*u ici, se üt 
comme suit:

"La qualité de belligérant, en 
droit international même sous une 
forme restreinte, ne devraient pa*

être reconnue aux rebelles
La Grande-Bretagne devrait se 

servir de son pouvoir et de son in­
fluence comme membre de la So­
ciété des Nations pour assurer le 
retrait immédiat des troupes é- 
trangères de 1 "Espagne ’*

ELECTIONS A FOSTER

FOSTER Voici le résultat de. 
elections municipale^, dans notre 
localité M Walter Ingills. fut réé­
lu à la mairie, par acclamation 
aussi réélus par acclamation les 
conseillers sortant de charge John 
Dixon er Frn*st Taylor. M Léo 
Boni :eau fut remplacé par M W 
Dixon

L’HON. GIROI X
KN FAVEl'R . .

'Suite de la page 3*
Les Semaines Sociales

Les Semaines Sociales, dit le 
conférencier, furent lancées en 1920 
par le R. F*. Papin Archambault, 
S.J. Chaque année, depuis plus de 
lô ans, elles etudien' un sujet dif­
férent, par exemple la famille, l’au­
torité, l’épargne, etc. Otte année, 
a St-Hyacintn, le thème général é- 
tait la coopération et le corpora­
tisme. Son Eminence le cardinal 
Villeneuve, un grand nombre d’évè- 
ques, de pretres et de laies suivi­
rent assidûment les travaux qui fu­
rent présentés et participèrent aux 
discussions qui les suivirent.

En étudiant la coopération et le 
corporatisme, on .r proposait de 
savoir si la société doit continuer 
d'être r gie par l'individualisme 
ou s: nous devons avoir des cor­
porations. M. Giroux observe que 
certains patrons s’opposent aux 
corporation., aggravant ainsi 1rs 
difficultés et parfois la misère du 
plus grand nombre “Personnelle­
ment, dit-il, je crois au corpora­
tisme. Je cio s que tout homme a 
le droit de s’associer a ceux qui 
exercent le même métier que lui.”

Les convention* collectives
Le gouvernement provinc al a

approuvé le principe du corporatis­
me; c'est pourquoi il s'est pronon­
cé en faveur des conventions col­
lectives de travail. M Giroux ex­
plique ici le fonctionnement des 
conventions collectives, pu.s ajou­
te: ‘‘Chaque corps de métier a le 
droit de former une association, de 
s’entendre avec le patron et de si­
gner un contrat fixant l’echelle des 
salaires et les conditions de travail. 
Mais il arrive que certains ouvriers 
et certains patrons ne veulent pas 
signer ces contrats et le gouverne­
ment a du adopter l’extension juri- 
dioue des conventions collectives de 
travail. En vertu de cette loi, toute 
une industrie donnée est soumise 
aux conventions collectives Pour 
faciliter l’application de cette me­
sure, la province a été divisée en 
3 régions: Celle de Montréal, celle 
de Québec et celle de Sherbrooke.”

Le conférencier rappelle que la 
"Rubin Bros.” est venue s’installer 
a Sherbrooke parce que les condi­
tions étaient plus favorables ic. 
qu'a Montréal.

“Les coi porattons, poursuit-il, ne 
s’étendent pas encore a tous les mé­
tiers. mais on semble de plus en 
plus tendre à cet objectif. C’est ain­
si que lors de la dernière session, il 
fut question de grouper en une cor­
poration tous ceux qui tirent leur 
vie du sol. Ce qui est légitime pour 
ceux qui exercent des profess on^

libérales v droit de posséder une 
association propre — devrait l’étra 
pour tous, dit-il.

Bienfait» de l’arbitrage
M. Giroux parla ensuite des bien­

faits de l’arbitrage dans les diffé­
rends ouvriers et de l'excellent rôle 
joué par les syndicats et les comi­
tés d’ateliers. Si l’on veut amélio­
rer le standard de vie, si l’on veut 
hausser les salaires, il faut de» 
syndicats. On peut citer des cen­
taines de griefs qui pourraient être 
corrigés par les syndicats.

Revenant aux Semaine* Socia­
les, l’ex-bâtonnier du district de 
Bedford, dit que celles-ci ont pour 
objet d’étudier la situation sociale 
dans la province de Québec. Res­
treintes jusqu’ici aux catholiques 
de langue française, il existe cepen­
dant à Montréal une association 
protestante qui effectue un travail 
similaire. “J’estime, conclut-il, que 
c’est là une tâche susceptible d'in­
téresser les Rotariens.”

Le conférencier fut présenté par 
M. Ant. Dcslauriors et remercie 
par M. Douglas Stevenson. Pre­
naient place a la table d’honneur: 
MM. Léo Foley, Ant. Deslauriers. 
Thon. L.-A. Giroux, C.L., le co\ 
Rosaire Samson, président du club 
Rotary. MM. J.-C. McPonncîl et 
K. B. Jenckes.

. ; ■ .;A ■

VOLEUR DELICAT
POCATELLO, Idaho. — La 

police rapporte que John Henry 
Spencer lui a déclaré qu’il était re­
cherché sous l’accusation d’avoir 
commis JOÛ vols, mais qu’il opérait 
toujours drlicatement.

“Je n*a ami
— je suis trop “Monsieur” pour 
ceia”, a-t-il ajouté.

VICTIMES DE 
L'AUTO A STRATFORD
STRATFORD CENTRE 23 -M 

Lionel Boulanger ries Etats-Unis, 
qui était en visite chez.ses parents. 
M et Mme Alex. Boulanger, parti* 
avec eux et sa soeur, Germaine, 
son frere, Gerard, son beau-frêre 
et sa soeur. M. et Mme Marle- 
Louî» Hallé et leur fillette, Jacque­
line. pour aller à St-Romain, visi­
ter des parents

Sur la route d* Winslow une au­
tomobile rie Thetford Mines vint en 
collision avec celle de M Boulan­
ger projetant M et Mme A!ev 
Boulanger sur le sol.

M Thoma» Hallé leg ramena 
chez eux et le docteur Lemieux rie 
Weed on. fut mandé aussitôt. Tl dut 
faire sept points de suture pour re­
fermer la blessure que Mme Bou­
langer s'était infligée à la tête.

Quant à M Boulanger. 11 a eu 
quelques côtes rie fracturée» de­
vra être immobilisé pour deux nu 
trots semaine.» Te» autre» occu­
pant» rie 1 auto ne furent que légè­
rement b’e»sés.

L’automobile » été for* endom­
magée.

UNE FEMME EST 
BLESSEE EN AUTO 

A THETFORD

• . . . . • ' J- * • .

AUCUN PAIEMENT COMPTANT 
3 ANS POUR PAYER!

— et nous t ous allouerons jusqu à $25 pour votre pocle usagé

Choisissez parmi ces marques do reputation mondiaSe

r CUISINE
% * <. .: 'v*.

McCLARY • MOFFAT
Module 164

T«p» nnfvl»rnf à coorourt arrnodi». 4 *1# 
Tierr» mrficf. four ftr*fjeui . uroir 
d utilitf ginmlt cr>mnjrtimwif réchiuf 
f*ur Installé chet tous, pouf $214.2^ 
comptant, ru

SG 75 VAR MOIS-^ pendant Jé mois 
(Moins allocation tour ooUt polit utmgéj

WESTINGHOUSE

• •

v ;•

Dessus de TabU
Grande turf ire de cuJmao rom 
bm*e «re<- destue de fable Fini 

porcelaine, en couleur* 
ivoire et noir, ou blanc er noir Pria 
inMalIafjon comprise. $1§4 comptant, 
ou

eç ge pa* mois.
* + •'*'* pendant §6 mon

(Moins allocation pour rot*t 
polit mségt)

M • •

•

&

r 1.
q suffit

Mod«l« DA-4
C’e«r réellement un polie de !u*e ÎÎ 
poaa/de le double reg!a*e autrmari 
eue et fait tout, automauquement. 
aauf découper «-otre viande' Fmajll* er 
teinte* iroire de deua nuance* et bor­
dure noire Pria, comprenant l'mstal- 
iarion chei vmi» $224 comptant, ou

$7 10 ‘* ' • 1 w pendant mon 
*Moint oil oration potrr t-efe# 

Polit aiogt

a i

GRATUIT
Cette série de cinq ustensile* 
de cuisine finis en émsil épsi», 
à l'épreuve des tsches, sers don­
née s chaque acquéreur d’un de 
nos poêle» électrique» pendant 
cette vente. Ce cadeau est en 
su» de toute allocation qui vous 
sera faite pour votre ancien 
poêle à bois ou à charbon et 
vous sers livré avec votre nou­
veau poêle électrique, que vous 
l’achetiez au comptant, ou sui­
vant notre méthode de petit» 
paiement» mensuel». Ce» moderne» 
ustensile» émaillé* McClary sont év»- 
sés du bas spécialement pour cuire 
par l’électricité. En couleur» ivoire et 
rouge ou ivoire et noir, à votre choix.

L électricité donne la sécurité
Avec un poêle éJectrique, il ny a pratiquement aucun 
danger d'incendie, parce qu'il n’y a pas de flamme libre. 
Les poêles électriques modernes sont si bien isolés, que 
les enfants peuvent en toute sécurité, jouer dans la cui­
sine — le poêle ne devient pas entièrement chaud, com­
me un poêle à bois. Il n’y a pas besoin d’allumettes et 
il n’y a aucune fumée, ni aucun 
gaz pour vicier l’air.

'air
P*:

THETFORD-MINER 28 
tomobile conduite par le R 

j Murnhv. de Hartford, CV>nn » g'u»»c 
sur la route pré» d’ici et a roulé en 
ha» d’un haut remblai Le P. Mur- 
phr et sa soeur ne furent, pa» blee- 
sés mal» leur mère fut transporte** 
à l’hôpital et son état est très rrlt:- 
que Iy\» voyageur» revenaient de vi­
siter la ville de Qu

L'électricité est la façon la plus sûre
Southern Canada Power Company Limited

“Appartenant à ceux qu'elle sert ”

‘clU

U»,
zioZ?",

Annoncez dans la Tribune.

Vu son volume extraordinaire, l’édition de samedi, 31 juillet, de la TRIBUNE
sera imprimée durant la nuit de vendredi à samedi. Toute annonce à
paraître dans cette édition devra nous parvenir avant 5 heures, le 30 juillet.
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M. Woods worth craint que 
les armements n’accentuent 
la dépression économique

SOUVENIRS DE LA CONSCRIPTION

Gruvcmcnt maludc

I

L# multi-millionnaire Andrew-W. 
MELLON, de Pittsburgh, est sé­
rieusement malade depjiis plu­
sieurs semaines, souffrant d'une 
aifeetion cardiaque. Age de 82 an*, 
M. Mellon fut autrefois neerétaire 
à la Trésorerie des Ftats-t’nf*.

NEGOCIATIONS DE LA 
GREVE DE CORNWALL

(Presse AssociéeI
CORNWALL. Ont, 28 — Arthur 

Laverty, président des ouvrier® tex­
tiles de Cornwall, ayant consenti à 
ne pas faire partie du comité des 
grévistes de la “Canadian Cottons*', 
les négociations entre les repré­
sentants des 1 700 grévistes et R. G.
Tolmie, gérant général de la com- ‘ Etats-Unis et
pagnie, sont commencées depuis c* uionde en généra.

Parlant des conditions éeonomi-

Lc chef de la CCF réclame la 
neutralité du Canada en 
cas de gueire. — Pas d’al­
liance avec les communis­
tes.

p C. par Sam G Rossj 
WINNIPEG. 28. — Reconnaissant 

certaines défaillances d’unité, at­
tribuables à des vétilles M. J S 
Woodworth a fait appe! à la ‘Coo­
perative Commonwealth Federa­
tion’, 1 invitant a serrer ses rangs et 
a marcher de lavant en vue d'une 
acuon politique concertée, destinée 
à établir l'économie coopérative au 
Canada

Au cours de son allocution, pro­
noncée à la 5éme session de la 
Fédération. M Woodsworth entre­
tint ses auditeurs de la crise finan­
cière qui paralyse actuellement les 
gouvernements, les mit en garde 
contre l’exploitation désordonnée de 
nos ressources naturelles, pour enfin 
qualifier de “vils opportunistes'* 
ceux qui s'enrégimentent dans la 
Fédération en vue de leur intérêt 
personel.

Affirmât que tôt ou tard les paie­
ments des intérêts ne pourraient
plus s'effectuer. M. Woodworth a 
declare que la plus importante par­
tie de la dette publique ne pourrait 
jamais être payée, ajoutant que ce 
prétexte ne devrait jamais servir 
aux gouvernements pour couper 
les allocations sociales, devenues 
indispensables et urgentes 

M. Woodworth paria egalement 
de la situation déplorable de la ! 

; Saskatchewan, qu’il qualifia de “ca- 
I lamité nationale” ajoutant au sur- 
I plus que le Dominion devait affron- 
; ter ses responsabilités en secourant 

sur une vaste échelle ceux qui sont ( 
dépourvus. Il sera peut-être né- . 
cessaire. s'empressa-1-il de préciser, 
de transporter les familles hors des 
réglons affectées, mais ces familles 
ne doivent pas souffrir.

Neutralité du Canada
Abordant ensuite la question fort 

controversée de la guerre, le chef 
de la C. C. F rappela les résolu­
tions passées en 1936 à la conven­
tion de Toronto selon lesquelles il 
était urgent pour le Canada d a- 
morcer un mouvement destiné à lui 
assurer sa liberté, puis sa neutrali­
té en cas de guerre. “Après les as­
sises de la Conférence impériale, 
dont les délibérations ont été te­
nues secrètes assez souvent, décla­
ra-t-il, 11 est encore plus nécessaire | 
qu’auparmvant de déterminer clai­
rement notre politique

du

Pas d’indigestion 
Pas de constipation

SI voua faites ceci
<»ràt« bus Fruit-a-rives, voua pouves 

mettre fin à l lntilgeerlon et à la constipa­
tion. Las laiatifa at Ica digaarifa ne sont 
que «laa tleml-meeurea. Lavatuatlon 
quotidirnnr ne met |>a» fin à la tonatl- 
patton et n SMurr pas la nutrition con- 
xnahla. La congeation. la malnutrition 
et I acidité continueront Jusqu'à ce que 
voua ayes fortifié votre foie, car c'eet par 
le foie que lecorna est nourri. Il décompose 
et utilUe le» alimenta. relAche lee sucres 
pour lénergie, lea protéine» pour le» 
tiaau». debarra»»e le sang des toiine». 
m*. rét' la bile pour les Intestins. L'es­
tomac, L-a reins, lee Intestins et le »ang 
dependent tous du foie.

Prenex des Fruit-a-tivre pour être bien. 
Cette ordonnance secrète d’un docteur 
canadien, è base de Jus de fruits, d'herbee 
et de toniques, est unique. 25c. et 5êi

POUR 
LE FOIE

UN CONTRAT DE
/ftéi&e-uAe

AVEC yOU±.

FRUIT-A-TIVES

• La Compagnie Quaker Oats 
garantit que votre argent vous sera 
remis — si les Flocons de Mais 

Quaker oc sont paa les plus 
savoureux que vous ayex 

jamais goûtés.

Essay ex-lis—tou t 
n avez nen é perdre

-•-Va—'-.<

ï

TINGWICK

une amélioration internitterte, due, 
selon lui. aux prepar^Uu de guerre 
mais susceptible de nous plonge 
davantage dans la crise. “El ae tou­
te façon, conclut-il. le chômai \ les 
dettes et 1 instabilité générale con­
tinuent de régner dans le monde

Lorsqu’il aborda le chapitre de 
1 organisation interne de la OCF. U 
souligna surtout le manque de co­
hesion qui y règne: “Dans notre 
mouvement, il nous manque encore 
l'uité de direction, et cette déficien­
ce nous fait perdre notre efficaci­
té au profit de nos adversaire.'.
Mais en dépit de quelques divergen­
ces de vues, nous possédons les ele­
ments d'un vaste mouvement qui a 
fait et fera son chemin. D'aucuns 
s enrégimentent parmi nous par in-
:e:ét personne* afin d échapper j nanR ]e roUr d'une maison que l'on démolit, rue St-Vallier, on trouve

actuellement des halle* de mitrailleuses, halle* tirée* lors de* 
émeute* survenues a (Jucher durant la Grande Guerre au moment 
ou la lutte contre la corscrir °n était la plus ardente. On voit 
ci-dcssus, en haut, quelqi.- unes des balles trouvées. En bas, 
on voit une partie du mur d u ces balles furent extraite*.

naufrage du navire désemparé 
qu'est le capitalisme contemporain, 
battu par les vagues. Ils observent 
notre navire et s'efforcent de mon­
ter à bord à la première occasion 
Ce sont de vils opportunistes!

“Il y a 5 ans. la C. C. F entre­
prenait un mouvement destiné à 
constituer le front uni des fermiers, 
de.' travailleurs et des groupements 
socialistes. Les communistes se blo­
quèrent alors de nous, mais au­
jourd'hui ils recherchent avidement 
une alliance avec quelques-uns 
d'entre nous, quel qu’il soit, et s'ils 
ne peuvent conclure cette alliance 
avec nous, ils en bâcleront une avec 
ne* propres adversaires C'est pour­
quoi le devoir de la C. C. F au­
jourd'hui consiste a serrer ses rangs 
et a marcher vigoureusement de 
1 avant."

EXPROPRIATION DE LA GUERISONS A STE- 
SEIGNEURIE THOMAS ANNE DE BEAUPRE

qes présentes, M Woodsworth nota bres de l'Union.

GREVE DES
EMPLOYES DE

L'ABATTOIR
( Pre??e Associée)

PARIS. 28 — Les employés des 
abattoirs se sont mis en grève, dans 
la région de Paris, hier, pour pro­
tester contre le renvoi de sept mem-

QUEBEC. 28 — Au cours de 
dernière session parlementaire, 
gouvernement provincial faisait \rr 
une loi qui l'autorise à expropn 
en tout ou en partie les terres df 
seigneurie Madawaska. ou seigneu’- 
Thomas, sur une distance de d : 
lieues tout autour du lac Témiscc .

: ta. Un arrête minis’ riel se fonda: 
I sur cette loi vient d'ètre signé 
J lelieutenant-gouverneur. Le gou-.i . 
nement a décide d exproprier imrr. 
diatement, au prix de $5 lac: 
150.000 acres des terres de la 
gneurie. Il reste d, 
maine environ 67.0 
gouvernement expr 
biablement sous pe

ce même
acres que

mois.

ASSEMBLEES '
PÜLITIIJUES ]>??.!

L,- 1 .

X

\

TOCK

• Presse Can ad. 
LONDRES 28 Le

QI’FBEC, 2£. — Sainte-Anne a 
terni encore à montrer d’une façon 
relatante sa bonté et sa puissance. 
P i eurs faveurs insignes ont été 
apportées aux RR. PP. Rédemp- 

toristes, gardiens du sanctuaire.
M Go rges Langlois, de Shawi- 
gan I . s s'était rendu à Saint- 

Aï. ne avec ses deux filles. Celles- 
oi avaient promis de laisser tous 
U ;r> : : ' ux en hommage a Sainte- 
Anne si leur père retrouvait la vue. 
M. Langlois était aveugle depuis 
cinq ans. M. Langlois assistait à 
la messe célébré par Son Eminence 
le cardinal Villeneuve, lorsque sou­
dain. il aperçut la statue de Sainte- 
Aiujc qui se (iresse près du choeur. 
Au cours de la procession du T. 
Saint-Sacrement, la vue lui revint 
complètement.

On rapporte également que Guy 
nier, 5 ans fils de M. et Mme 
Trepamer, qui souffre de 

diphtérie, a vu son état s’améliorer 
2 très sensiblement après avoir invo- j
prochaine grande qué Sainte-Anne

Q,jA- Mme Salomon Gloutnez, 45 ans,!
ont Saint-Nazaire de Bagot. s’est 

Bon- rendu à Saint-Anne pour accomplir j 
a prome.-stî qu’elle en avait faite. 

?? ‘die était guérie d'une congestion 
r août. pUimonaire devant laquelle les me-i 
r iver- deems s’étaient trouvés impuis-1 

Na- v ; . Mme Gloutnez fut guérie en 
oliti- novembre 1936.

Mme J n Sheriden, de Mont- 
gou- réal, qui fut guérie en 1935 d’une 
1 c* paralysie à un bras, affirme avoir ! 

*'i- *'té l'objet d'un second miracle. 
Souffrant de cécité depuis quelque | 
temp.s Mme Sheridan est retournée ' 
i Sun'e-Anne et elle a déclare a- 
vo;r été complètement guérie.

M Joseph Rivet, de Sainte-So­
phie de l’Assomption, soufrait d’é- •

, f'psie depuis 17 ans^et les mé­
decin* l'avait déclaré incurable. Il 
promit $5.00 i Sainte-Anne, s’il é- 
tait guéri et

• Spécial à la “Tribune »
TINGWICK. — Mlles Yvette 

Pouliot, Laura et Jeanne Ouellette 
sont venues passer des vacance? 
dans leur famille.

—M. et Mme Napoléon Ban:. 
Mme Albert Baril, ?a fille, Jeanne, 
Mlle Laura Baril et Patrice Meu­
nier sont allés visiter M. Albert 
Baril, k l’hôpital de Trois-Rivières.

—MM. et Mmes Henri Pouliot, 
Ovide et Paul Pouliot, Robert Bois- 
lard, de Ste-Claude, M. et Mme 
Wilfrid Pouliot et leur famille, dp 
Arthabaska, sont venus visiter la 
famille de M. et Mme Joseph Mc­
Neil. M. et Mme Ernest Gauthier 
et leur fils. Emile, sont aile? a 
Drummondville.

—M et Mme Freddy Bourassa, 
M. Wilfrid Bourassa, Mlle Rachelle 
Boi.-sonneault, M, Maurice Boura?- 
sa, Eugène et Ludger Bourassa, de 
Sanford, N. H. sont venus visiter 
des parents à Tingwick.

—Mlles Berthe et Marcelle Bou­
tin à Montréal chez leur soeur, 
Mme Paul Morin.

—M. et Mme C.-A Caouette, 
Mme Léo Morand, Scholastique 
Cayouette, et Jean-Claude Brodeur, 
de Montréal, sont venus à leur cha­
let. aux Trois Lacs,

— Mme Arthur Provent hcr et sa 
fillette, MM. Roméo Bedard et Syl­
van Gagnon, Lé- et Gérard St-Hi- 
Jaire. Arthur Levesque et leurs en­
fants, de Lewiston Me., ont visité 
des parents.

Mlle Teanne-d’Arc Comtois, ont 
vi- ' clos p • ents a Montreal.

—M. Léo Huard. M. et Mme Al­

bert Vadeboncoeur, de Manchester, 
N. H., sont venues ici.

—La famille Donat R o berg* 
nous a quittés pour aller à Victo- 

j riaville.
—M. et Mme Cyrille Cantin. Mmt 

• Lionel Bouchard, Mlles Marie- 
Jeanne Cantin et Georgette Bou­
chard, de Montreal, sont venus a 
Tingwick.

| —Mme C. Dion et. ses fillettes,
Marguerite Emilienne et Armande, 
de Lac Mégantic, ont visité le doc­
teur Chs.-F. Couture.

-

Hatley, est venue chez soeur, 
Mme Henri Boutin

; —Mme Noé St-Hilaire nous a
(quittés pour aller à Lewiston. Me.

— Mlle Lucienne Çôté. de Man­
chester. a visite des parents.

MONTREAL 
tiendront leur 
assemblée dan.* le district ri 
geo Le.* principaux orateur? 
lea honorables Oodbout et 
chard et M Leon Casgrain 
libéral de Rivière du Loup 

On annonce aussi que le 17 
à l’occasion du premier an 
saire de la victoire rie l'Umo 

I tiorale, une grande réunion 
que aura lieu dans la Mètre v 
Duplessi® et les membre' . 
vemement prendraient par* 
grand ralliement, politique q- 
’■ait. Heu au B'ode de M' *

CAMPAGNE CONTRE LE 
CANADA A LONDRES

il le fut.

Chambre de Commerce cam 
en Grande Bretagne déplo:

ri irnnc

critiques dont est 1 objet le com-
merce anglo-canadien, seratt
au détriment du Royaume-U

Cette campagne écr.t-i: n est
pa® dans l'esprit de ia Conf
Impériale.

erence

La semaine dernière, une :Icléga-

SAUNDERS FUT 
UN BIENFAITEUR

's ex- 
iufac- 
le-Uni

iemande- 
k. l'Aîle-

tion a rencontré Sir John Simon, 
i chancelier de l'Echiquier, pour se
plaindre . Oir

! nada et des autre® Dominions à 
j 1 industrie anglaise La délégation 
s'en plainte qu'il sc pratiquait Tan 
“dumping” de marchandise^ cana­
diennes. offerte à des prix plus bas 
en Angleterre qu'au Canada 

Le journal explique n 
portât logis de produit, 
turés du Canada au Ro 
représentent 5 pc de sc 
tion® totales “Que dite 
concurrents étrangers?” 
t-U, et 11 cite le Dancm 
magne et l’Argentine 

Lors de la Conférence d’Ottawa 
et depul*. continue le Journal, les 
budgets successifs du Canada ont 
accordé rte® préférences toujours 
accrues en faveur du Royaume- 
Uni. “Dan® les conditions écono­
miques existante*, le Canada P0^- 
valt-U faire plus? ’

"Envisageons les faite carré­
ment. Le* diverse® unité* rfe l'Em­
pire doivent travailler en. rmbîe et 
il appartient aux hommes d affai­
re® de bon sen® rie prenne ’c* me­
sures nécessaire;; pour faire ces­
ser cette propagande ’

DETENUS POUR UN 
VOL DE BIJOUX

LONDRES. 23 —- Dans un eloge 
de Sir Chaile® Saunders, créateur 
du b’.é Mar cuis. le “Manchester 
Guardian disait, hier: “Le Cana­
da a perdu un savant qui a peut- 
être contribué plus que tout autre 
à faire du Dominion ce qu’il est 
aujourd'hui.”

“Son travail comme céréallste du 
Dominion a eu des conséquences 
vitale® pour l'Empire et a grande­
ment contribué à la culture du blé 
dans le monde entier.’’

Le “Daily Exprès® dit: “Plus 
■xoUa- qu'aucun homme. U a enrichi son 

des pays. Marconi a donné la puissan­
ce a l'homme Sa under* lui a don­
né 1 abondance. Deux grande® vie.* 
que celles-là !*•

UNE FEMME
BLESSEE EN 

MOTOCYCLETTE
TROIS-RIVIERES. — Bme 

Gustave Montminy, 43 ans. mère de 
15 enfants, a été gravement blessée 
dans une collision entre sa motocy­
clette et une automobile survenue 
sur la route national rentre Yama- 
chiche et Louiseville. Son mari, qui 

’ l’accompagnait s’en est tiré avec 
quelques contusions.

/03A

Le* pneus Firestone 
ont battu la marche 
avec tout** res va 
leur* extra

NOUVELLE 
COUCHE 

ADDITIONNEL!. I PNEUS
2 PLIS DE CORDES 

SOUS LA 
SEMELLE

' Corde* trempée* dan 
la gomme durant 25 

à 40rr de plus

Semelle agrippante 
de dea&in srientifi 

quement sûr

\ û/liU,

La sécurité s’incorpore dans chaque 
partie des pneus Firestone à grande vites* 
se. Chaque fibre, corde et ranjç de cor­
des de ces pneus est freropé dans la gom­
me — est saturé de pur caoutchouc pour 
empêcher la friction interne et la chaleur 
— les plus grands ennemis d’un pneu.

Deux rangs de cortes supplémentaires 
sous la semelle lient le tout en une unité 
inséparable, assurant sécurité à n’impor­
te quelle vitesse. Et la fameuse semelle 
à dessin scientifique de Firestone arrête 
un auto 25% plus vite et fournit le plus 
long roulage sans ennui au plus bas prix.

Seuls les pneus Firestone vous donnent 
toutes ces caractéristiques de sécurité ad­
ditionnelle — sans frais supplémentaire. 
Voyez votre vendeur de Firestone le plug 
rapproché aujourd’hui.

Tt restons
PNEUS HIGH SPEED

(Rr*s*« Associée)
NEW YORK — L® poll-e dé­

tient depuis hier trot* homm^ Ac­
cusé* d'avoir assommé Mme Eliza­
beth J William, âe* rte 3«j an- rte 
Narragansett. Pie* de bn «voir 
volé pour $6 000 rte bijoux dans un 
hôtel rt* Bo®*on. su cours rt* la nuit 
de mercredi.

Deux de.* Incu’pé® Me ver I-cm- 
bersky. 2y ans. marchand le chaus­
sures de Brooklyn, r* Jane Pnven­
ter t. 28 an*, garç.v r t‘ f iren* 
arrêté® dan* un hôtel p*r d'\* dé­
tective® qui trouvèrent leurs façons 

| d agir suspec’e* au moment ou ils 
filàlent le long du Broad v r

Nous mus offron* une Hste d*

Autos Usagés
A PRIX SENSATIONNELS

Venez choisir le vôtre dé* 
aujourd’hui!

B&sex sedan 1931.................. t29ô
Ford, coupé 1929............... ... J175.
Graham Paige, sedan 1930 .. *280.

MorissetLtée
Prix raisonnable*. Conditions facile*. 
51, me Wellington-S. TéL 2003

NOUS SOMMES VENDEURS AUTORISES DES PNEUS FIRESTONE.

DAWSON AUTO PARTS LIMITED
RLE WELLINGTON-SUD - SHERBROOKE

VENDEUR OFFICIEL DES PNEUS FIRESTONE

King St. Tire Depot Bail St. Tire Depot Drummond Service Sta.
Tél; 9.V8 — 60 DrummondTél 027 - Coin King f Peel. Tél. 956 — 70 BaU
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Marché tranquille. Les arrivages sont inférieurs 
à la demande. — Le froma­
ge. les pommes de terre et 
les volailles sont fermes.

< Pressp Cantdienne#
MONTREAL 18. — Les valeur»

&ont restées fermes à l'ouverture 
tranquille de la Bourse de Mont-
r*.l, ce m»tin II n’y eut que quel- lPreise c.n.dlenne,
«ff , tr*nr";tlT', . MONTREAL m - Le* œufe ont

P*rf-U_ir< \ ^ i,arl X. 5ll„ contlnui de monter, ici, a la *uite
d’arrivages Inférieurs À la demande. 
Le beurre a pria une tendance à la 
baisse, tandis que le fromage, les 
pommes de terre et les volailles 
n ont pas changé Arrivages • 974 
caisses d’oeufs. .V)7 boites de beurre 
et 2844 boitas de fromage 

Les volailles sont comme suit au 
detail •
Dindes..........................  24 28
Poulets au Uit...........  23 28
Poulet» choisis ................  23 26
Canards domestiques ... 13 20
Oies de choix.............. 16 21

A la fermeture le beurre était à 
26 3-4 pour l’ordinaire de Québec. 
T était i 27 1-2 28c pour le solide et 
284 pour l'imprimé, aux marchands 
détaillants

Les oeufs sont à 25 sou» pour
les A-Gros; 23 sous pour le» A-
médium, 18 1-2 pour le» C.

Voici les prix des oeufs a i dé­
tail:
A-l gros...................................... 38
A-Gros.......................................  36
A-médium........................ 32-33
B....................................... 27-26

vêW

Brazilian a gagné 3-8 à 26 5-8 
Power Corporation a gagné 1-4 à
2! 3-4 tandis que C PR a perdu 
1-8 a 1! 3-4 Dominion Steel and 
Coal a perdu 1-4 à 22 Noranda et 
Smelters sont restées fermes

NEW ŸIK \
LA BAISSE

Pertes substantielles.

(Presse Associée) 
NEW-YORK 28 — Les valeurs

ont baissé substantiellement à l’ou­
verture tranquille de la Bourse de 
New-York, aujourd'hui Genera! 
Motors a perdu plu» d'un point. 
Anaconda, Bethlehem, Chrysler. 
Du Pont General Electric. New 
York Centra! et Pennsylvania ont 
perdu prés d’un point. U. S. Steel 
a perdu une fraction.

X
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d*K>rdm. Pliüew:* aiAmwts Ct .ax- • leur, •pl.r.dide*. Dur.nt U d.. mé* républicaine furent ârrété* t cru vir. 1. ,ol d. Zt flou d. fTu.

zînnnn j ja-a. !le e»t tr»ver*é de bril-fjO.OOO de degata .«nte éclair» et de bruit» sourd».
Pendant qu’un poste de douane de 

l’Etat Libre brûlait, une douas!ne Pluie d’or
d'homme» entretinrent le leu coiiu-
nuellement pendant près de 15 mi­
nutes. Des fermières poussèrent de*
cru de détresse lorsque de» baües 
fracassèrent les fenêtres.

A Newry, des hommes Armes ont 
tenu la police en respect, à l'aide

m

Cetl^ phot^ inédite reprénenU le vaste Amphithéâtre construit sur 1*« terrains de rExposition, spécialement pour les fêtes du r^ntenairr 
C’eat là que sera dite la messe en plein air a laquelle assistera R. E. le cardinal Villeneuve» dimanche prorhain. et eu «*en>n^repré­
sentées les‘Cloche» de ComeviUe” et les pageants historiques. La facade du théâtre est ornée de colonnade dans lesquelles on a inséré 
de* réflecteur» qui projetteront de» reflet» sur les drapeaux qui le» surmontent. Le grand escalier conduisant au théâtre est en for­
me d’hémterele et contient 16 marches de 2 pieds de profondeur chacune. 1+ théâtre mesure 60 pied» de long par 40 de large

CE OUE L’ON

chantier» maritimes à Halifax, 17 vertu du protocole des Boxers de 
navires. 2 chemins de fer, un mou­
lin à scie dans le Nouveau-Bruns­
wick. une centrale électrique a Gia

Le fromage est à 15-15 1-2 pour le ce Bay et de petites aciéries à St- ; j
blanc de l'ouest et. 14 3-4 - 14 7-8 Jean. N B . et à Montréal,
pour le blanc de Québec. Jusqu'ici, les activités de “Dosco

Los pommes de ’erre sont h .0- nont pas dépassé l’ouest de Mont- 2 semaines. Les Japonais préten- (Suite Ac la naze 1» de Belfast pour surveiller étroite-
Dré'-idwif de V°eom^nîTü!t Àf ‘,ont <|!Ie I‘’urs fnten,e* »v*c leh Un communiqué 'rhinois omanan-' m,nt lei- Qui assisUicnt à la
Ub£ ££La n rt SX ï S , Il -•ultorit,‘s chinoise, locale* stipu- de TVnUln. quartier* généraux de; P*r*de royale
thur Cross, qui sucoéda à feu S:r alpnt )p retrait des lroupcs anti. ,.ar:np„
Newton Moore 11 y a quelques mois, japonaise». Chine

La pluie d’or” répand une bril- 
’ante flamme qui descend des tor­
rents de pluie; il y a d’abord mon­
tée d’une magnifique bombe; puis, 
d’une colonie de bombes; enfin, une

_ __ r___ ____ _____ _ . ___RT'osse bombe éclate avec un formi-
d une mitrailleuse. Après avoir mis d*E>i« frscas, et lance 9 autres 
le feu a un poste de douant ils se bombes plus petites qui éclatent à 
rendirent a une maison d*- ferme tour en lançant des gerbes de 
voisine, en firent sortir le» occupent» toiles multicolores. Les “bijoux du 
en vêtement:, de nuit et mirent le Maharajah” est une très jolie fu- 
,erJ 11 !?al£0n..< **e réPandant de* diamant», des
ooo°uvr7slm;Æ;T/m:n[ 4 10 * ;melhy,*t*8'd'* ^««ud... d.» m-000 livres *49.8001 les dommages bis et des saphirs. 
h?nféH.Prr divers incendie» le U “aoleii du centenaire” ait u- 

f^ntlère' J«a incendies ne bombe qui. en éclatant, donne 
et réf ^ documens» une bnllante lueur jaune qui couvre

de l'armée républicaine irlandaise Francoi^en’0**1 ®VfnV, ‘Iy* St' 
(organisation U’.égale, en vu* de I. . f émeraudes est une 
protester contre U visita dj roi. Des 'rSle f®ux d’une splen-
autois blindée» accoururent à l^ndrot deur merv<>>li«U8e. Les émeraudes 
de 1 assemblée projetée, mais au m ^ melent aux reflets brillants d‘ar- 
membre decette association ne se *€nt et ^ofment une immense mer 
présenta Le» autorités fouillè.ent auxt^ouleurs chatoyantes, 
des maison» du voisinage, dan» l'es- ^‘'illumination aérienne” est une 
poir d’y décou\Tir de» armes. Dos ™»*istrale illumination qui entre 
policier» patrouillèrent la région, ca- magistrale illumination qui eni\T# 
rablne sur l'épaule. meraude. Graduellement, des tein-

Cest à travers des rangs corn- tes de rouge se superposent à ces 
p&cts de citoyens enthousiaste» qu , teintes vertes. Puis le vert est en 
Leurs Majastés se rendirent a l’hô tièrement absorbé dans des floN a' 
tel-de-vllle. Toute» les fenêtre» du boudants de couleur pourpre La 
parcours étaient rempli'» de person- “coupole d'argent” est une hnJhl ne» qui brandissaient des drapeaux, qui éclate en * ^ mb*

90 le sac de 80 lb« 
nouvelles de Québec.

pour les

ATLANTIC CITY. N. J , 28. — 
M. William C. Burrell, de Montréal.

i

est mort, sur la plage, ici à l’âgr de 
70 ans. d’une syncope. Il s’affaissa 
soudainement en entrant dans | 
l’eau.

Suite de la page 3)
Nouvelle centrale

Grâce à ses 5 centrales, dirent MM

# --WO* VIII
fait de fleuves de paillettes d’or. 
Dans le centre de l’arbre se trouve 
un grand soleil aux couleurs de

LE DIVORCE PLI S

Les autres directeurs sont : vice- 
président et gérant. H.-J. Kelley; 
M. -W. McDonald, secrétaire-tréso­
rier; C.-B. Lang, vice-président 

j préposé aux vente»; et A -M. Irvi- 
! ne. vice-président préposé aux ven­

tes de charbon.

nniam, quartiers generaux ae •---- --- ■ v» race a «es :> centrales, curent mm rmrr-n-rie! *n ,
•e japonaise dans le nord de la On croit que le terrorisme per- Chevalier et Wadsworth. Sherbrooke _ j » , , e c rc ° e vcrt (
. confirme la capture des deux pétré à la frontière était organisé a toui°urs été en mesure de fournir .,r _ ‘ i a L* *re8UJe

eme-
»l ^x ■» **v A<viii>icic **‘-üoi~ganioe — —•» \.v%: v** mV, »v*l(***** r " 1 • t l_ , delà de

Comme les Chinois ne retrai-: cndrolt* dé’à mentionnés et aioute: pour empêcher le départ de milliers de : éncr«i« électrique pour toutes „r. et ^ ‘Ie dla’
taient pas. les commandants japo- <lue Von a Pf>IiT d#1 Yan6' de personnes loyales a la Couronne. ^ signalèrent que Ion pro- “ ^ /£».de >,r!Uh ‘
nais lancèrent aux Chinois l’uitima- tsun 5ur la lï^ne ferroviaire reliant qui quittée nt 1 Eut Ubre hier et cèd* Présentement à la construction un nene ensemble de roue« lan- ?um de ^eth’er Utoute^/eurs trou- TlPr'^ r; pT ( dP Dftr llile ! aujourd’hui. Après le dynamiUge ^ a Two ^iles PaUs. cant dans l’espace en torrents et
pe" pas plu» tard qui re midi 12 °n :«■” Chinois ont du pont. 1*» *utonUs jarrommés d* f.!ntra e <>'« aTou“‘ra 10.000 c. v. a -n fleuve de» mtllier. d etinc.lle»
heures avant l’expiration de ‘ c*. ' ie"r..f>n,rt.'ai,fq!Jî J1 °t Oundalk ont envoy* tmmeduitenient - quy forment comme un gigantesque

(Suit« de la page 1)
Le Canada a toujours suivi la 

vieille tradition de la loi J>ritanni- 
lauriers au posté C HLT. — que qui ne reconnaissait que l’a-

Causerle de M. Antonin DeR-
LES JAPONAIS . .

«Suite de îa page 1)

capturé dautres villages dan» de» inspecteur» examiner «ous îe» Les taux df ^ électricité à Sher- soieil. Le centre de ce soleil est oc­
rent voisinage de f-^engtai ainsi que •’nés! pont» de la frontière no'i> eÀ itr-I brook'’ ^ comparent favorablement cupé par une roue répandant a’a- 
aient camions de l’armee japonaise et de. quelque dé»astre. ’ r'”cr a c^ux ^es municlpalUés; il bondantes trainees lumineuses d’un

en \a de même de» taux de l'assu- vert émeraude; puis, entre I*-» 
rance-feu rayons de ce soleil éblouissant, sc

Ln Chambre de Commerce Ae-a trouvent d’autre* soleils d'un égal

expiration
ultimatum, les Japonais donnèrent !

| l’avertissement qu’ils reprenaient
i “liberté d’action” (certains disent ! stocks de guerre divers.’
que cela équivaut pratiquement à Les rapports adresses aux journaux Trains retardés

i une déclaration de guerre), et à j chinois disent qu une grande ba(ail-| t*iA_v ----- — - ............ ............u
T înc rbunto dultère comme cau»e de dvorce Pé et Tehahar eut fait déménager > l’aurore, ils lancèrent leurs assauts le se livre dans le votsmage de ,,r f de fournir tous les diamètre. ,L Karmonie et les Chante- „ ; ..... H vr0cu. ijjgju à > TienUta et d* F*n*tai, leur Ou^^lfn. baaUeu. occWwuje 'pV .'J %'. ^ •«,«>«- K* 1.» f.ux d’.rtüic. vont .-.n*

drait dlr» soulever d»* question* Mu.rH*r général d* ,amr»?ne. - I f/p^r ^^ par 1 rxpSn du p^n,. qui ^ ^ V0Udralïnt *‘"Pl^r d, mepv.il,*. »n merv.ihe».

‘ " ;.L : / IK, „MKKVr
n cat rumour que (JM coup* de fou i et leur» 1 ndpaux objoc-h*«*i tame, c-';- .r .mmiMeo dur*nt Chambr* u. tw a.?r „ h,.i> frrKtWl .

ont déjà (Un* i** r;*.-. n* W* étaient 1« ca srne» chin i»ei da la régi n retarder leur voyag» u i *ndroit d.’ ■ -.or-■ V-...
Petpm. mettant *n danger la vie de Nanyouan. et de Hisou- Fengui sert de base à quelque '* dynamitage au pont Mount gouvernement tu6^‘1 en-y ' Hr»uJ

clercs au programme.

Le greffier 1a la Ville, M. An­
tonin Deslaurier?, a décrit, hier 
soir, au cours de l’Heure provincia- 
fe, diffusée du poste CHLT et re-

îê^ales et consttutionnelles datant 
d’avant !a Confédération.

La loi canadienne
, ^ v *. A l'article l'Acte de l’Améri-fayée par le po«te « K \' a Mont- q1ie Britannique du Nord range le 

réal, “ce que l’on verra aux fêtes du mariage et le divorce parmi le» su- 
Centenaire de Sherbrooke”. Outre j jPts sur lesquels le Dominion a ju- 
l'excellente causerie de M. Deslau-j ridictionj e, pendant plusieurs an- 
riers, le programme comportait un nées après ia confédération près Le .Japon est prêt

TOKIO. 28. — Le Jajon a for-! qui a explosé sous le pont

des étrangers, dan» le voisinage des youan, à 3 mille» au nord-ouest de 
ambassades. On dit que le» troup. , la ville, 
anglaises ont été envoyées d’urgence • j ^ j
à leur poste, a la porte de l’ouest av,ons, bombardement fai-
et à l'une de» portes du nord, et n saient partie de i escadnae japo-

programme. musical substantiel in- TJe toute» les demande» de divorce | b* poupes italiennes et japonaises ^ *—* — - --j— •*
terprété a\*ec gout par le choeur | ont été adressées au Parlement' Pro>gent les ? autres portes du . nartir^r wlntd^ aé nrellement affirmé aujourd’hui son 
des Chantecîercs ding»'» par M. H*c. sous forme de demande* d am*. : nord pendant que les soldat, fran- <,<‘S **• mtmtion de recourir aux armes pour
tor St-Pierre et l'Harmonie de En vertu de l'article 129. cepen- çals défendent le» portes de lest 
Sherbrooke dirigée par le profes- il était dit oue les lois déjà Toutes les portes, sauf celle au sud
,eur Charles Delvene. -n usage das les province* qui se MENACEE D’UNE DISETTE

M. Deslauriers, après avoir men- joignaient à l’Union seraient sau-| !*; 
tionnâ la brillante cérémonie reli- vegardée* La Nouvelle-Ecosse et , ^ pr0tè‘
bieu?A nue présidera, dimanche, le Nouveau-Brunswick avaient vo- 8 ejVj- *-vt^ 1 ------ - - - 1 Le» soldats disponible» pour pro­

téger les résident? étrangers com
ran-
,ins

et 500 japonais.
Vers le milieu de l’après-midi

5.000 soldats Japonais et de quar- Pleasant. 3 milles de Dundalk, en | ment*r notre 'd^export?-
” w ‘ juaqu’à ce T1eMers généraux à la brigade qui a direction de Belfast, juaqu’à ce ,lon Ils 5* plurent a déclarer, oe- 

participé au plus gros des ho M ité, qu’il» puisent poursuivre leur route Pendant, que nos eapai^|j0nj’ onf
. ju a Belfas t. C'est une charge dêcuplé^atJ couri^des 5 derail 

de gelignite, dynamite a la gelatine. : née* *■Eue»
machines, bas

auriers. les bulle-
( Suite de la page 3>

Loi gênante
Mais une loi votee au cour* de la

_______ _ —dernière session constitue une gran-
consLnèrent suîwan* de étrave au dex^lopp^ment mi­
ls et sous-véteuiisîîi. î[? nlPr «énant l'affluence de; ca­

pitaux étrangers. Le bill No 5. ditêteuiem*soie, bols d oeuvre et cotonn^ûi».

punir la Cliine dos nombreux 
le provocation’’ commis contre

Les dépêchés japonaises déclaren*
' que le gouvernement chinois de Nan­
kin serait prêt a mobiliser toute la

Son Eminence le card;r.al Villeneu- j té des loi» sur le divorce avant la
vc, parla du feu d'artifice de »ame- Confédération. LTle du Prince-E- or|n ,M0.ia;c ooo Vr-,di soir et du grand festival, le len- douard avait un tribunal possédant -• anglais, -«0 l r,
demain, des fanfnro» amatenr* de nirldlrtion *-ar > mariage et le dl- <5° Amér,fa:
la province. Ce festival, dit-il, réu- vorce depuis 1835. 
nira quelque 600 musiciens. ! Une proclamation de Sir James

Puf* mardi prochain, ce aéra la Dougla*. alor* gouverneur de la Co- on '? Chinois *V,aiCnt
première repré-entation en plein lombie Britannique, é’abllt en 1858 eentre-a aque • t. repris aux- . apo-
air de la célèbre onérelte «Les do-; de» tribunaux avec juridiction sur na'•!, ls CJ,ffnle de ^a"youar.. 
ches de Coxyieville"; le ô août et à le divorce. L’Ontario et le Q’jébec | , .
6 autre? reprise», le public pourra ne demandèrent pas de Juridiction ̂ nangnai Hesse
assister au grand pageant histori- ; et le droit de» cours des provinees-

«Suite de la page 1)
Le.- importation» de blé^ durant les : Chinp contre le Japon par suite de: 

5 Pren^rs moi» de 1 année en cours fcataüles autour de Peipm. 
ont dépassé 22.000.000 de boisseaux Durant un débat au parlement. ir 
a un coût d approximativement appropriation militaire de $30.- 
$30.000.000 ou une moyenne de $1 35 000.000. le premier muustre Funii- 
le boisseau D^urant la période cor- niaro Konoye interrompit la aéan- 
respondante de 1936. le» importa- re €ri déclarant laconiquement que 
lions n’avaient été que d'environ 2.-, ]• gouvernement Japunais a été for- 
000.000 de boisseaux à un prix mo>'en cé de recourir aux armevS pour pu- 
de 67 cent». , n;r

Le» importâtioas de seigle affl- Le» députés applaudirent et votè- 
chent aussi une énorme augmenta- rent à l’unanimité la mesure militai-

A ,! cr)nit<‘ d Iis terminèrent en rappelant ^ Paradis, qui oblige toutes le;
s douaniers de îa fron- ;a Chambre de Commerce organe ' ompagmes désireuses d acquérir 

■Prr orr r*r a^pergi. de gazo.ine grand exhibit dînant l'Expo:!- ^ ressources naturelles dans le 
incendi . C * .«rte de terrorif- tinn de Sherbrooke, de» prouult» ma- \ pourvoir d une char’e

rr.e fut plus révoltant depuis plu- nufacturé dans le» Cantons de a pour effet rie d< a-
sieurs années. Des vingtaine* :'&• W financiers des Eta’.. -
a hommes armés, accourant a bicy- ------------------ - Uni» vontano Ce sont eux

p PréciPi* DESCRIPTION DES PIECES dU1f^nt > piu» contribué- nrnt q un poste a un autre pour au flnance^n» ^ nos mmes Le
incendier une douzaine des petites «Suite de la page 3) i blU No 5 con^i^ ^nr un obsUclv.

Dtscription d«s piècM
4 vandales arrêtés Nvu§ avon» cru interes»er nos notre int^rlocuteur^^» ajoute

lecteur» en donnant ici la descrip- de plus en plus actif ^ ™
La pol: e du comté de Fermanagh fion drs p èces qui «*ront certaine- trie minière II» s’intér^n* ’

tenue en respect, dans un de ment le» plus goûtée» de tout
assauts nenriant nn<® li

da.
e vantage et de façon plus üA+ya

pendant que les van- programme. ?ente aux mines; plusieurs ieunti
dale» faisaient sauter à la dynamite C’est d’abord le “salut du cen- ingénieurs canadiens-français m 
le» huttes des douaniers de 1 An- tenaire”: des bruits sourds rem- consacrent à l’étude de cetfce bron- 

, g*ererre et de 1 Etat Libre. Une ex- plissent l’espace, eausés par de che de l'industrie. “Pour ma part.
---------- . piosion mit le feu à une maison ; puissantes bombes qui sont lancées ‘ dit M. Paradis, le groupe Sullivan

TIENTSIN, ‘ bine. 2®. — Ui ^ police parc< . U i une granae hauteur par de? mot- emploi présentement 8 jeunes in-
cependant. îa Saskatchewan. le'fAijes annonçant .es victoires cm- porte-paroles militaire japonais au- ;ron“ere P°^r donner la chasse aux tiers spéciaux. L’illumination du génieurs canadien»-français n v
Manitoba et l’Alberta s’occupent du noises. La populace s est imme-dta- Canada en profite tait dit à Peipin: ‘‘Il faudra peut- et elle arrêta 4 hommes “coucher de soleil” est l’une des a la un bel avenir et te conseille à
divorce à la suite d’une décision du tement Inmee à la jO’.e et elle a ce- être faire sauter les ports de Pei- a °ma8h; its étaient armé» de re- plus brillantes et des plus jolies nos Jeunes d’étudier les question»
Conseil Privé décrétant que la loi Ie.bî'e. * faC0” ces prétendues ^ Canada a bénéficié considéra- pin ’. „ volver» et portaient de:, carabine* reproductions qu’il soit possible minière»."
anglaise sur le divorce faisait par- victoires. blement de cet accroissement dan» “Ca n’est rien aujourd’hui”, dit an£lees à leurs bicyclette». d’obtenir. Le? alentours sont éclai-
tle de leurs lois et en conséquence Des renseignements venant de le» achats de céréales mais l’Aile- le porte-parole. “L’heure critique L'explosion de Dundalk retarda ré? par les derniers rayons du so- Nouvelles erronées
que leurs Juge» avalent Juridiction bonne source de Peipin mandent magne s’est aussi approvisionnée en sera demain, à midi”.

En 1930. une loi du Parlement fé- que les .Japonais se sont lancés à Australie, aux Inde» et dan» le» pav 
déral conférait à la Cour Suprême l’assaut des banlieues de Peipin au du Danube Elle a dû trouver de Navires bombardés

i tion. avec un total de près de 3.500.- re.
que de Sherbrooke. prairies à entendre de» cause» de j. Les journaux chinois ont publié ooo boisseaux, en regard de 500 000

M Dc«=lauriers énuméra encore j divorce était incertain. Depuis 1918, ^ Shanghai de» éditions «upplémen- boisseaux de Janvier à Juin 1936 
les principales manifestations tel­
les que la ”Féerie en marche”, le 
“Dîner en musique”, l’hommage 
des villes soeurs et le bal histori- 
que.

Il termina en disant que Sher­
brooke n’a rien épargné pour justi­
fier son titre de “ville de l’électrici­
té”; c’est d'ailleurs ce que signa­
lait Sir Edward Beatty, président d'Ontario le pouvoir de s’occuper nord et au sud à îa fois, en em- l'argent pour son grain canadien 
du Pacifique-Canadien, lors de sa des divorces. La province de Qué- ployant d’abord leurs avions de australien et indien, mais le gros de
récente visite ici.

SUR LE MARCHE 
DES BESTIAUX

A Montréal.
fPres»e Canadienne)

MONTREAL 28. — Il y eut 24 bê­
tes à corr.es. 47 veaux. 193 porcs e* Augmentation

bec n’a pa» de tribunaux pour le I bombardement à l’aurore. Plus de ses affaires avec la Roumanie et la
divorce. • 150 bombes auraient été lancées Tehéco-Slovaquie ont consisté en un

Selon des spécialiste* du droit contre les positions chinoises dans échange de marchandise» 
constitutionnel, un adoucissement ce premier assaut. Immédiatement T** observateurs indépendants
de» loi? »ur le divorce nécessiterait après, les Japonais firent un bar- estiment que la moisson de blé en
probablement une législation fédé- d’artillerie et l’infanterie corn- Allemagne sera d'environ 15 p.c. în- 
rale et provinciale. Les député» qué- mença son avance. férieure au rendement moyen * c*1*-
bécois au Parlement, représentant Cette grande offensive japonaise de conditions climatériques défi­
les comtés où l’opinion religieuse mettait à exécution l’avertissement vorables. _______________
est contre le divorce, t* sont sou- du haut commandant japonais de c 681 <*ueu,1.*; TJ«tlon
vent opposé» au divorce pourn’îm- Tientsin, à savoir qu’il prenait “ii- ^ blé demeure un problème qu* le l y ROj f:T LA .
porte quel motif. , ^rté d'action” pour chasser le» r“rP

' troupes chinoises qu’il juge hosti- J*1** ^ considérables importa - - —" .
le, •nr Hrnit, érnnominne, nrîviU. tlOns et de» règlements déjà sévè- * P**' l)

(Presse Associée) 
TIENTSIN, Chine, 28. — Le» 

obus des mortiers chinois ont for 
cé, ce soir, quatre navires 
chargés de munitions 

ichure de la 
après avoir tente d'atte;ndre Tang- 
ku, port des quartiers généraux 
japonais dans la présente guerre 
entre le Japon et la Chine.

durant piès de 3 heures un train leil couchant et cett* clarté éblou- Parlant de la multitude de nou* 
! chargé de 400 ancien» combattants issante, qui se répand à de» mil- velles erronées qui font un tort in­

et femmes. Il arriva à Belfast trop les de distance, illumine le» envi- calculable à l'industrie minière, il
tard pour que les voyageurs puis-. rons aussi brillamment que la lu- dit que la Chambre de Commerce 
^ent voir le défilé royal. mièrt du jour. de Montréal a formé une Commi»-

.....w»- ....v *.«» Des agents de lEtat Libre rap- La “tempête de neige” est une «ion des Mine» dont le but e»t de 
avire» japonais ;'ortCÎ;t Qui*s on^ trouvé, sou» .a tr^9 j0jje 8Cène qui donne en ecla- renseigner le public sur les opéra-
ns à quitter ' r:ie îfTroViaire 3 bombes qui n a- îant (jjgqutg d’argent qui »>n- Dons et lea possibilités minières
rivière Hai H > yale^ explosé. Une autre avait trecroj§en^ j0JI unj jPS autres. En dan» la province de Québec.

V * r UT" ^ U!> ; cons de neige. Le “soleil d’Onent” | que
ont passé la mut dan» la terreur. | unc cxpIo8ion formidable d’é- ! qu a

bandes armée» parcoururent U L u .cintiliante. qui éclairent les ' veil®
cor.rree en déchargeant leurs revol- .i.rt*. lent.

le? aux droits économiques privilé
vente ici aujourd'hui .Plus de 900 Le nombre de» divorces augmen- F«Jap^-a.? da.*? le nord dr ^ de ia farine de pomme de y ont mi» le feu
bé^esà come» sont arrivées ici à da- te au Canada. Pendant plusieurs ^
193 mouton» et agneaux offerts en

te pour exportation en Angleterre armées avant î a guerre, le tota* é- r on flit« < auses du ronflit
assez fjp bê^e? à comes et de veaux 1917. il fut de 57; en 1918 de 114. et ' f”est depuis des année? que î’ho?. 
offert» ici ix>ur faire un marché et en 1919 11 fit un bond à 336 De- tilité mijote entre îa Chine et le 
lr» prix n'ont pas changé. Les bons puis ce temps, d’après l’Office fé- Japon, dans les riches provinces du 
agneaux ont fait $8 Les moutons ont déral de îa statistique, le nombre nord, et elle a donné lieu à certain? 
rapporté de $2 30 à $3.50. Le» pore» des divorces a augmenté graduelle- conflit? entre les Chinois et la gar-

res obhreant les minotiers à mêler douzaine de petits édifices en or,;
A un endroit,

terre et du pain sec dan» la farine, on en a fait sauter plusieurs pen

a bacon, nourri» et abreuvés, ont it- ment jusqu’au total de 
teint $10.50. avec $1. de prime par
tête pour les choisis. Le? truies ont gllr ^ nombre, le Parlement en

dant qu’une bande armée tenait la 
police à distance.

1 526 en nisrm que le Japon y maintient en mand.

servant à la fabrication du pain 
En octobre dernier, Hitler décla 

rait à une assemblée d’agriculteurs ^ . . % r» .r
de Brueckberg. dans le centre de Precautions a Belfast 
l'Allemagne: “SI la moisson de l'Al­
lemagne fléchit de 20 p.c., ce sera 
’ine catastrophe pour le peuple alle-

. lit explosion. i ^ frappant avec force, ces disques ‘ -Je ?uts d avis que tous les rap-
Lc» habitants de Clone», dans le gc tranftforment en abondant.» flo-; port» miniers devraient être signes, 

comte de Monaghan, disent Q:1 ils ; com* j* neige, “soleil d’Orient”! que le public ne devrait s intéresser
ces rapports et non aux nou-

................ -w __________  elles de toute» sortes qui clrcu-
déchargeant leurs revol- i «lenteurs *d’une éblouissante clarté, lent. Nous (la Commission d-es Mi- 

laquelle peut être vue a des milles nés de la Chambre de Commerce» 
à la ronde; cette illumination est1 demandons au gouvernement pro- 
auss; brillante qu’un soleil ardent, vincial d'adopter une mesure afin 

Le “diable de la mer” est une que tous le» rapport» miniers soient 
immense bombe fuyante, une nou- | Mgnés par un directeur ou 1 ingé- 
velle création aér*enne lançant des nieur d une compagnie, de façon i 
bras en contorsion mêlés a de bril- ; réduire le nombre des faux rap- 
lantes antenne? argentées. Le “mo­
narque des airs ’ est une terrible 
pièce apri»-! ne qui, lorsqu elle a at-

vers dans l’air. D'autres terroristes 
mirent le feu aux bureaux de la 
douane du côté de l’Ulster et du 
côté de l’Etat Libre.

Six hommes en automobile tirè­
rent une volée de coup» au-desaus 
des maison» de Clones avant de se 
sauver.

La police de l'Etat Libre, envoyée 
de Dublin à la frontière fouilla tou­
tes les auto? traversant la frontière r

Les policiers et les soldats ont eu Des centaines de policiers montaient teint, le zenitn de ?a course ian »■»- 
recour» a toutes les mesures de pré- la garde de chaque cote rte fron-'tique, lance à travers 1 espace ues 
caution pour empêcher ces acte» de tlère masses de plus petite? bombes qu»

i violence de se répandre a Belfast, I Une série d’arrestation» suivit les éclatent en développant des cou-

ports."
Le dernier mot de M Paradis est 

pour nous dire que la production de 
l'amiante est très satisfaisante, que 
les conditions du marché sont fa­
vorables et que le? commandes sont 
nombreuses.

fait de $7. à $8

E. DUSEK VAINQUEUR
ALBANY. N Y. Emie Dusek. 

d Omaha, Neb, défar Cliff Oison, 
de Minneapolis, (poids-lourds* en 
deux chutes dan» trois.

LA ST-JEAN-BAPTISTE...

« Suite de U page 3» 
a aucune autre association. Toutes 
ies personnes qui prendront rang 
dans le défilé avec tes membre» de 
la Société St-Jean-Baptiste sont 
priée» de se rendre sur la place de 
la Cathédrale St-Michel à dix heu­
res moins quart dimanche matin.

Ainsi que les pasteurs l ont an­
noncé en chaire dimanche, le cortè­
ge qui accompagnera Son Eminence 
> Cardinal s'acheminera par les « 
rues Marquette, Peel, King-Ouest, 
Gillespie. Aberdeen. Wellington. 
King-Ouest K:ne-Est. du Parc jus­
que sur tes terrains. Tous les hom­
mes et jeunes gens de» différente'’ 
sociétés d** Sherbrooke sont instam­
ment priés d'entrer dans les rangs

a accordé 40, dont 36 à de» rési­
dants du Québec et 4 à de» rési­
dante de l’Ontario. Les autres eu­
rent leur dénouement *n Cour. Par 
province, le total s* répartissait 
"mme suit: Te du prince-Edouard, 

pa» un seul; Nouvel te-Ecosse. 41; 
Nouveau-Brunswick. 38; Québec. 
36. Ontario 511; Manitoba. 179. 
Saskatchewan. 79; Alberta, 2P9 et 
Colombie-Anglaise. 433.

TARZAN et la DEESSE des MAYAS
EPISODE No. 68

Par Edgar RI ce Burroughs
(Copyright Edgar Rire Burrougha Inc.)

TRANSACTION DE . . .

SERVICE WM V E RSA IRE
—L* Serv 
«a Brork.

? Anniversaire de Ml 
sera chanté en la

(Suite de la 1)
ses actionnaire»', à une réunion spé­
ciale tenue le 12 août, d'approuver 
une augmentation de $2.090 000 
dan? son capital autorisé. Cette

é*
change d'actions de la compagnie 
contre les obligations des firme? 
ontariennes.

<Hier, les actionnaire» de “Dos­
co' ont vote en faveur de l'annula­
tion de $15 000.000 d'obligations de 
première hypothèque avec fond? 
ri amortissement et remission de 
nouvelle? obligations pour un mon- 
lant rie $12.000.000. Le nouvelle é- 
mis?îcn comporte trois million» 
pour ’expansion des usines».

L’acha* de Dosco” ajoute des fa­
briques d’acier ouvré et un rés*au
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enaa. i ferroviaire è
peUe de i'Ho?nice du Sacré-Cor.ir. 
jeudi. 29 juillet a * h to eu m.v:
Patents et amis sont invité? à v »» 
sister.

-I
me entreprise qu: 
outre laciéne de

fs d* charbon bitu- 
.’a Nouvel le-Ecosse 

le? mine: ■4e fer à Terre-Neuve, de»

>o?série déjà
dney, ro mi

nineux dans

D P
MU'*
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V* ... - \

Au moment même ou te lag-.ar allatt l’atteindre. 
Tarzan prit une décision désespérée. H laissa 
tomber son poignardI Puis, les deux bras ten­
dus. il saisit le carnassier à la go-ge. fanant en 
même temps un effort surhumain pour briser 
•oc ^an avant qu i! ne 1 atteigne.

E* maintenant, face à face avec te m-jnstre gri­
maçant de rage, il re&serra son étreinte La chau­
de haleine du Jsriar fit plare a de court» sif­
flement». qui cessèr* 
de ’.a tête, la béte 
de la strangulatloii.

At Le? ve
‘battaient dans les aî:

fio’j.? te poids de 1 homme et de la béte. le jeune 
arbre se cas?» brusquement en deux, mal» te 
con*' du Jaguar amortit la chute de Tarxan. 
n ae débarrassa rapidement du laaao du diable 
e* e dressant de toute sa hauteur 11 fit retentir 
;a ingle du Ouatémt.'a d » cri de victoire des 
grands singe* d Afrique.

Ce fut à ce moment que Paco reprit ses sens 
pour apercevoir, devant lui. un spectacle stupé­
fiant — Tarzan libre et vivant et un Jaguar 
mort étendu à fia plMs- Paco ee demanda :> J 
n allai* pas ê*re la victime suivante du gêsn* 
I! s'assura d’un coup d oeil de la distante qui îe 
sèranut de son long couteau 1

J
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Latelier fermé assurera 
la survivance des principes 
catholiq ues, dit M. Camirand

L’aumônier des Syndicats Ca­
tholiques prononce une cau­
serie à CHLT sur cette 
question tant controversée.

BARRIERE EFFICACE

Le coin des Syndicats 
Catholiques

BARBIERS
A cause de ctrcon*t%ncp* In­

contrôlables, l’assemblé# •péda­
le annoncée hier *olr pour 1**» 
maîtres et employés harblera 
pour le 28 prochain a été re­
mise à plus tard.

COMITE CONJOINT DES 
BARBIERS

Ce soir, à 800 heures, 
assemblé* très importante du 
Comité Conjoint de* Barbiers 
de même que du bureau dos ex­
aminateurs Que tous le* mem­
bres se fassent un strict devoir 
d’etre présents demain soir.

<?7-28>

leur. H faut bien noter le principe 
que l’Intérêt collectif prime l'Inté­
rêt individuel Cet# gène infligée à 
la liberté individuelle ré&ulte sim­
plement du Jeu normal des organi­
sations professionnelles. Quand par 
exemple tel ou tel Individu non 
syndiqué a du mal à se caser dans 
l industrie d une certaine région 
parce que les syndicats y sont as- 
se* puissants pour obtenir des pa­
trons. par conventions passées 
avec eux * ils n’emploieront pas 
d’autres ouvriers que les syndiqués 
M» ce cas 1 individu prive n’a rien à 
réclamer contre les syndicats, par­
ce qu’ils n’ont fait qu’user de leurs 
droits. Tant pis si ce droit collec­
tif gêne en passant un certain droit

individuel. Il est plus respectable, 
parce qu’il est celui d’une pluralité. 
Si 1 on supprimait les syndicats pour 
mieux sauvegardor 1a liberté de 
chaque travailleur Individuel, on 
sacrifierait une pluralité a une uni­
té. c’est-a-dtre, un intérêt général
à un intérêt isolé.................................
..Sans doute la liberté de l'indivi­
dualisme est a respecter. Mais il g 
a lieu de respecter davantage enco­
re celle de l'association. Si tels ou­
vriers ont le droit de demeurer iso­
lés et libres, tels autres ont celui 
d'ètre groupés et liés ensemble s'ils 
le jugent avantageas. Et si dans 
ce dernier cas leur association les 
rend assez puissants pour dominer 
la situation, fusse au détriment des

isolés, ceux-ci n’ont qu'à s en pren­
dre qu’a eus-mêmes. Ils n’avaient 
qu’a mieux comprendre leurs inté­
rêts En tout cas leur cause na rien 
qut ne la rende préférable a ''elle 
des syndiqués; au contraire, ces 
derniers en effet ont de plus qu’eus 
le mérité du sacrifice, de l effort 
pour se grouper, de la discipline 
accepte#, de la solidarité établie et 
gardee. Les autres peuvent n’étre 
que des égoïstes, des excentriques 
ou des intelligents, auxquels il y a ; 
moyen de reprocher dêtne nuisi­
bles. par leur Isolement même, aux 1 
intérêts solidaires et généraux de 
leur propre classe.

L atelier fermé . ne sera pas non 
plus immoral, et nous avons pour

noua appuyer 1 affirmation du Ré­
vérend Père J. A. Ryan. éminent 
Jésuite, qui déclare carrément dans 
son volume sur la ‘ Justice disiau- 
butive”, “que c’est la coutume du 
libre contrat qui est injuste, par­
ce que beaucoup de contrats de tra­
vail ne sont libres en aucun sens 
véritable, et parce que cette régie 
ne tient compte ni des besoins mo­
raux. ni dos droits qui constituent 
le tout premier titre à lobtention 
des biens matériels.’’ C’est Léon XIII 
lai-roéme qui ajoutera: Que si con­
traint par la nécessité ou poussé 
par la crainte d’un mal plus grand, 
l’ouvrier accepte les conditions du- I 
res que d ailleurs 11 ne lui était pas 

<A suivre en paire 4)

je 4** - y ' ■

got*
DISTILLE ET EMBOUTEILLE A LONDJIES. ANGLETERRE

CONCERT DE

Dans une causerie prononcée hier j 
soir à CHLT. M. l'abbé L. P. Cami- 

' rand, aumônier des Syndicats Ca­
tholiques de Sherbrooke, a défendu | 
le principe de latelier fermé, prin­
cipe condamne, comme on sait, pa: 
le premier ministre de la province, | 
l'hon. Maurice Duplessis, ces Jours 
derniers.

Nous publions ci-dessous le texte 
de la causerie de M. Camirand;

X X x
Latelier fermé est un sujet qui 

occupe actuellement non seulement 
tous les ouvriers mais aussi tout le 
public en général. Il a déjà fait 
couler beaucoup d’encre et même de j 
paroles autoritaires ont déjà été 
prononcées.

Si nous osons élever la voix en 
cette matière, c est que nous cro­
yons de notre devoir d'instruire no- 

j tre population afin de lui aider à 
former son opinion selon les ensei­
gnements de la doctrine ■ortnle de

---------- | l'Eglise. Notre intervention aura:
Portland, demain pour effet de faire voir 1 Immense 

j portée des causes et des effets du 
problème à résoudre et elle contri- I 
buera, nous 1 espérons, à appalser 

I aur^a concerted* l’Harmonie iea esprits qu'égarent lignorance et
les préjugés.

On nous demande très souvent 
la signification de 1 expression: 
“fermer le métier!'* Fermer un mé­
tier, c est en empêcher l'encombre- 

! ment en réglementant le nombre 
' d'apprentis admissibles; en main-

L
Au parc

soir.

au Parc Portland, demain aoir.
Le programme suivant sera ex­

écuté :
O CANADA. 

l~The Thunderer,
Marche,...............J.-P. Souaa

2—Le beau Danube,
Valse,.....................J. Strauss tenir le niveau en Imposant un

5— Poète et Paysan, j temps d’apprentissage et des exa-
Ouverture............. Von Suppé ; mens d’admission; en assurer ’ e-

4—Deux Guitares, .. H. Horlick | qultabie fonctionnement en éta-
6— My Maryland, bllssant les règles pour la fixa ' ion du

Sélection,.............S. Romberg salaire, la longueur de la Journée
(Arr. du Prof. Delvenne) i d'ouvrage et la protectio * des gens

INTERMISSION du métier.
6— Blaze Away, , 1

marche..............A. Holzmann L atelier ferme
7— When my dream boat Une deuxième question, conse-

comes home, .. . D. Frankli.n quence de la première, nous oblige-
$—Dans les jardins d’un ra a expliquer latelier fermé. La-

temple chinois, . A. Keteîbay teller fermé consiste à clore la por- 
•—Serenade in the , . ! te de l’usine à tout ouvrier n'appar-

night.......................J. Kennedy tenant pas à l’union reconnue par
10—Rose Marie, Sélection, Frime ! les autorités de ceUe usine.

la première conséquence avan- 
Ugeuae de l’atelier fermé sera i in­
terdiction dans nos industries de 
ces Individus venus d outre-fron­
tière ou dv jtre-mer pour semer 
parmi nou population ouvrière les 
prlnclp* contraires a notre reli- 1 
glon ' i nos moeurs. Nous. Cana­
dien. .rançais avons des traditions 
qui nous ont été léguées par nos 
ancêtres, les pionniers de ce pays. 
Après la conquête de 1760. la bour­
geoisie, découragée par 1 abandon

11—The NC-4,
marche............. E. E. Gigelow
DIEU SAUVE LE ROI.

Prof. Charlet DELVENNE

M. DROUIN DEFIE 
LES ASSOMMEURS

QUEBEC. 28 - M. Oscar Drouin <}e la France, retourna en son pays 
député de Quebec, a fait la deciara- d origine laissant sur ce sol d A- 
uon suivante "La Jeunesse natfo- mérlque la population ouvrière ou 
na’e rfe Limoilou m’a fait l'honneur agricole qui. sous la direction le 
fie m’inviter avec no# amis à .a gran- cierge devenu son seul soutien 
de assemblée qu’elle tiendra a la *al- ^ son seul conseiller, eut a lutter 
le paroissiale de Limoilou lundi soir, non seulement contre les attaques 
!e 2 août. J’ai accepté avec plaisir. répétées des Indigènes, mais prin- 

• Notre police organisée maintien- cipalement contre les conquérants 
dra l’ordr*- et J’avertis charitable- anglais pour la conservation de sa 
ment le.> assommeurs de M. Duplea- langue et de sa fol. Avec quelle ar- 
kls qu'ils vont trouver une récep- leur ne les voyons-nous pas ces 
lion c aude, s'ils ont l’audace de se vaillants héros, se défendre contre
montrer.

• A l'avenir, nous rencontrerons la 
force par la force”.

QUEBEC, — Le comité ad- 
tt ir ;ct rat if de la ville a voté, hier, 
pT .r les secours directs du mois 
d'a ût. la somme de $90 000. Envi­
ron $104.000. avaient été votés 
pour le mois de juillet.

enz°l

CHAMPt AIN

l Acte d’Umon, le Serment du Test 
et autres persécutions; tout cela 
parce que ce pays avait été colonisé 
pour 1 expansion de la foi catholi­
que en un monde nouveau et que 
Ion voulait conserver à Dieu ce 
qui lui avait été donné par son dé­
couvreur Jacques Cartier. Plus tard 
cet héritage nous sera garde par les 
Lafontaine, les Mercier, et plus près 
de nous se lèvera un Lavergne.

Unions et grèves
Aujourd’hui toutes sortes dorga- 

nisations ouvrières viennent ren­
verser ce travail moral opère dans 
nos ateliers par nos Syndicats Ca­
tholiques. Afin de répandre leurs i- 
dées subversives, ces unions s im­
posent par la force des grèves en 
obligeant le patron à reconnaître 
leur union comme la seule ayant le 
droit de grouper les ouvriers de l’u­
sine. C’est ce qui est arrivé dans 
l’industrie de la robe a Montréal 

j tout dernièrement, lorsque 350 tail- 
! leurs de l’union internationale ont 
: obligé 3.500 ouvrières catholiques à 

abandonner leur union catholique 
j pour endosser l'union de M Shane 

qui les força dans la suite A verser 
une partie de leur salaire hebdoma­
daire au front populaire d Espagne.

Latelier fermé catholique scBi 
donc une barrière efficace contre 
ces unions internationales de Lewis, 
car U assurera à nos ouvriers la 
survivance le nos principes catho­
liques et nationaux si chèrement 
conquis par nos ancêtres. Car nous 
sommes Ici chez-nous et nous ne 
devons pas tolérer que des étrangers 
aux moeurs louches viennent nous 
en imposer. Nos syndicats catholl- 

, ques ont été Jusqu’ici les gardiens 
j de notre paix sociale et nous ne 

permettrons pas que cette paix soit 
i altérée
Liberté individuelle

On nous objectera que l'atelier 
fermé gêne la liberté du travail-

GRATIS! GRATIS! !
A TOUS PROPRIETAIRES DE FORD

Faites examiner périodiquement votre auto par nous, 
pour être assuré toujours que tout est en bon ordre. 

! Nous nous efforçons de vous mieux servir.

The Sherbrooke Motors, Limited
OC LE SERVICE PRIME

22, rue Minto. Tél. 731.

SPECIAUX
de la Semaine

cTOuverture
Achetez de bonne heure
( e* prix sont en vigueur jusqu’à 
samedi *oir seulement, mais nou* 
retiendrons tout achat jusqu'à la 
date de livraison dédrée.

Matelas à CA pK
bord roulé
Matelas bien remplis, toutes di­
mensions. Bon capitonnage.

Table à lampe $1.20 
en bois naturel ^
L’un des petits meubles les plus 
commodes qu’on puisse posséder.

Chambre à coucher C C Q 
en noyer massif . . *
Style colonial avec lit à poteaux. 
En noyer massif partout.

Matelas à 
ressorts ..
Prix régulier $19 75. Toutes di­
mensions en magasin. Comman­
dez vite!

La ENTREPOSAGE GRATIS 

CONDITIONS FACILES 

LIVRAISON GRATUITE

$13.95

$6.35Fauteuils à 
tout usage . .
Assortiment complet de capiton­
nages et dessins

$4.95Carpette 
Velfelt 9x10*6
Patron moderne pour la cuisine. 
Autres dimensions en magasin.

Carpette Ç17
A x minster 6*9x9^ 1 1
Une carpette sans couture du plus 
récent patron. Régulier $26.50.

Wagonnet te a
thé. noyer $ J 5.50
massif .. . ^ www
Complète avec cabaret, tiroir et 
panneaux retombants. Ré g $24

Table de 
cuisine . . ..

Grande
Sensation
de l’Année ...Notre Vente

EPARGNES
de

20%
35%

à cette
VENTE des VENTES

S3.95
Fini nature! avec 
blanc: 1 tiroir.

dessus en bois

$2.85Bano-escabea u 
de cuisine
Fini pour s’harmonier aux mobi­
liers modernes.

Chambre a Coucher
en érable blond

par C1BBARD—

Sensationnellement Nouveau
CINQ

MEUBLES
Uég. $191.

Le clou de l’année. Le mobilier com­
plet comprend aussi un chiffonnier 
•non montré sur la gravure). En éra- 
èie véritable et au fini blond que seul 
Gibbard peut produire aussi bien. Ün 
mobilier de cette haute qualité à prix 
aussi bas. voilà une grande NOU­
VELLE Voyez-le dans nos montres 
40 autres Mobiliers de Chambre en 
vente, depuis $58 à $260. Des épar­
gnés de 20% à 35%

'ÿM
i %;1

KROEHLER
3 Meubles

Dés que vous verrez cette valeur extraordinaire, 
vous comprendrez que nous vousoffrons la chance 
de battre les augmentations de prix qui ont été 
en vigueur depuis l’hiver dernier. Un produit du 
principal manufacturier de chesterfields de l’u­
nivers.

$114
Al TRES Al RAINES EN C HESTERFIELDS

Mobilier 3 morceaux en reps avec 
coussins Marshall. Construction en­
tièrement garantie. Va­
leur régulière de $77 00. $55

Dessin moderne avec bras carrés, 
recouvert en tissu moderne conju­
gué. Cousins Marshall re- ÇfJC 
verslbles Rég $89 00. .. 3)00

faim

Les grandes économies sont dures à trouver ces jours-ci à 
moins que vous ne regardiez au bon endroit! Nous vous 
offrons le fruit de nos recherches sur les marchés du meu­
ble ... à des prix qui font de cette vente la plus grande 
vente d’août de notre histoire.

Achetez maintenant pour livraison future
ESQUIVEZ LA HAUSSE DES PRIX

D’ENORMES STOCKS RESERVES EN ENTREPOT, et acheté* avait 
la hau*«e de* prix, nous permettent de voua offrir des AUBAINES 
COMME CELLES-CI. ACHETEZ MAINTENANT. VOUS ECONO.MI 
SEREZ. Nous emmagasinerons votre achat, sans frais, jusqu'à la date 
de livraison désirée. H suffit simplement d’un léger dépôt.

•fit

SALLE A
MANGER MODERNE

À UNE ÉPARGNE DE $50.
Ce mobilier comporte toute la distinction moder­
ne, #t c'est une excellente aubaine à ce prix 
d août. 9 morceaux en noyer véritable, n est tout 
aussi beau que pratique. Réduit de $158.00 pour $105

VALEURS TYPIQUES DE SALLES A MANGER
Mobilier dînette 7 morceaux en 
chêne massif, fini brun Vieil An­
glais. Buffet style Credenza, ca­
binet moderne, table-ré- 
^ctoire et 4 chaises .. .. $89

Moblier de salle à manger 9 mor­
ceaux. en beau noyer, d’un style 
conventionnel populaire. Avec spa­
cieux tiroir à toiles, au bas du ca-

CQARég $132.......................... 3>ïJ*T

PUPITRE-PIANO
Dun style de bon goût ma­
gnifiquement fini noyer ri­
che.

$11.50

TABLE DE BOUT 
EN NOYER

Tout aussi pratique que de 
belle apparence. Dessus en 
noyer massif.

CHAISE DE CHAMBRE
Relevez cette chambre à 
coucher avec cette chaise 
attrayante. En reps de sole 
vert.

$9.50

TABLE DE BOUT A 
AUGET POUR LIVRES

$4.95 L

TABLE PAPILLON

$4.95

TABLE A LAMPE
Ajoutera du chic à tout 
foyçr. Véritable épargne 
Fini noyer.

NOTER MASSIF 
DE II\! T EN R \S $1.65

Table 8 rallonge retom­
bante d’un chic dessin, fini 
noyer, et à bas prix.

TABLE A DESSUS 
EN PORCELAINE

Table de cuisine à dessua 
en porcelaine et. au rest#
émaillé blanc, avec tiroir di­
visé

$8.95

ECHENBERG BROS.
LE PU S (.HAND MAGASIN DK MEI HLES DE SHERBROOKE

lN
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